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(LIRE EN PAGE 27) 

 

74e ANNEE Pramssties: Généralement ensateitié
(Détaits paxe 2)

SIX MORTS
DANS UN

INGENDIE A
LOS-ANGELES
Les flammes ravagent un hôtel
 

 

LOS-ANGELES, Californie, 25 — (PA)— Un incendie, qui s’est rapidement
propagé dans l'hôtel St-George, au centre de Los-Angeles, a coûté lc vie à
six personnes au moins, au dire des pompiers, et fait plusieurs blessés,

. (Suite à la page 4) ; 
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LA FIEVRE DU HOCKEY S'EST EMPAREE des forvents cle Montréal à Ia veille de la série éliminatoire
entre les Canadiens et les Bruins de Boston, qui eommencera ce soir au Forum. Dés huit heures hier
matin, deux chauds partisans des Canadiens étaient installés devant le guichet des billets: de places

debout. attendant l'ouverture du guichet à 10 heures ce matin. Ces deux amateurs, épuisés par leur
longue attente, dormaient tous deux, comme on peut le constater ci-haut, l’un étendu sur le plancher

et l'autre assis zur une chaise, lorsque notre photographe les à saisis de bonne heure ce matin,
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RIDGWAY VISITE LES CANADIENS Monté mr ui char d'avant
garde, le général Matth-w-B. Ridguny (au centres commandant
supréme en Extréme-Orlent, visite le secteur canadien du front
coréeu. Il est accompugné du brig-gen. Rockingham, de Ia brigade

canadienne, ct, à gauche, du gén. James-A. Fleet.

Les TORNADES ont fait
$25,000,000 de

dégdts dans |Arkansas
LITTLE-ROCK, Arkansas, 25-— (PA) — L'Arkansas

a subi environ $25,000,000 de dommages lors des
tornades de vendredi .dernier, selon le gouverneur
M. Sid McMath. * ne

Dans l'Arkanses, 7 120 personnes

 

 
Etats. |

1

Cet Etat du sud des Etats-Unis 8 ont été tuées et 711 blessées, tandis
été le plus durement frappé par les que 1,361 demeures ont été détruites
tornades, les tempêtes et les non.’entommatées.

dations qui ont causé 232 pertes de, Aujourd'hui, l'ordre est quelque
vie et 1.100 ‘blessés. Des milliers de peu rétabli grâce au travail de la
personnes sont sans foyer dans six

(Suite à la pare 4)

 

MENCONTRE AU QUAI L'ORSAY — Le chancelier de l'Allemagne de
10uest, M. Konrad Adenauer ts gauche), et le ministre français
des Affaires étrangères, M. Robert Schuman, apparaissent, ci-haut,
eu Quai D'Orsay, où Ils se rencontrérent pour discuter de deux sujets
importants: le différend de ia Sarre et la réponse qua feront les
trois Grands à l'invitation russe de tenir une conférence des quatre @

puissances en Allemagne.

 
 

MANIFESTATION À JOHANNESBURG
(LIRE EN PAGE 4)

*

  

<
r

>
>
B
Y 



LA PATRIE. MARDI 25 MARS 1951

La construction

de logements a

décliné en 1951
OTTAWA, 25 — (PC) — La construction de

logements, touchée par les prix à la hausse et la

pénurie de fonds d’ ; @ décliné en 195}

pour la prémière fois depuis la fin de la guerre,

Le rapport annuel de Ia Société

d'hypouièques et de loge-

000 nnités’de logement ont été

complétées en 1851 comparées à
$1,794 en 1866.

Les chiffres de 1960 représentent

un t En 1945, un total

de 48,470 unités avait été construit.

Ce chiffre monts à 87.194 en 1946.

à 7,231 en 1947, à 81,243 en 1948
et 91055 en 1949.

La Bociété dit que des quatre

grandes difficultés rencontrees par

la construction en 1961 ont été la
de fonds d'hypothèques, la

ee

unc base nationale a augmenté de

30 pour cent environ

Trastant de In pénurie de femds
le rapport dit:

Les mises de capitaux et l'obtes-
tion de fonds dhypcthéques peuvent

avoir une influence à Longue portée

sur les progrès dé ia construction
au Canada. L'obtention de fonds

d'hypothèques de diverses sources,

len vertu des dispositions actuelles,
constitue une limitation définie du
volume de la construction.

~1'expérieice de 1951 et les pré-

visions de 1962 laissent phon

Pen soucs cmi-tantes de fonds

Bagarre à Sherbrooke
BHERBROOKR, Qué, 25 (P.C.o—

La police et des grévistes en sont

venus aux prises, hier, à l'extérieur

de l'immeuble de la compegnie S.

depuis 16 jours à propos d'une dis-
pute sur les salaires et Les heures
de travail. :
Le bataille, qui en fut surtout uns

de poussées, à suivi la sortie de
l'usine d'un camion chargé de vête-
ments. ‘Trois personnes ont été ar-

rêtées,
Un officier du &yndicat local des

travailleurs & été arrêté la semaine
dernière sous l'aceusation d'avoir
volé les glefs d'un camion chargé
et de Jes avoir lancées su loin. La

des mærckandises de son usine.

 

Vendeurs de billets

de hockey à l’amende

nés hier par Le recorder Pascal La-

Rubin Lite, oi 260 employés de
cette manufacture sont en grève

compagnie s obteno une injonetiomn
de la Ceur, lui permettant de sortir

‘Trois jeunes gens ont été condam-

chapelle, à une afende de $3 et les
frais après s'être reconnus coupables
d'avoir trafiqué des billets de hoc-
key à l'extérieur du Forum samedi:

 

 

 

 
 

= Tu es peut-être plus fort que

que le tiem à Ia Fédération mol, mais mon pére donne plus

 

La Fédération des Oeuvres na

que lamoitié de son objectif
Total des souscriptions: $650,264. Proportion de

l'objectii de $1,250,000: 52%. Période de sollicita-

tion: 9 jours d'écoulés sur un total de 16. C'est, en

résumé, le tableau qui s'offrait à l'aftention des

dirigeants de la Fédération! des Oeuvres de Charité

canadiennes-françaises, réunis aux quartiers géné-

raux ce matin pour analyser l'état des souscriptions.
On notera que le total a enfin¥

doubié le-cap de la moitié de l'ob-| ©ès-

pénurie de terrains disponibles, les

initiaux plus considé-

Tables et les taux plus élevés sur

les nouvelles hypothèques. One sutre Paiboes «

Ces difficultés se maintiendront vante se pport :

en 1983 et handicsperont d'antant |; “L'expérience de 1951 prouve que

la construction. plusieurs mrumieipaiités Bepeuvent

En moyenne le coût de la cOBS- Lorie pouve or ction
+ in A de 15 Vallurequelle avait depuis deux ou

pour cent plus élevé en 1851 com- - : -

paré à 1960. Le coût de la main- Ainsi, Les municipalités font £2
problème écoles.

d'œuvre à augmenté de neuf pour ce 1961 medes 2.000 loge-

cent, celui des matières premières :ments ont été mis en chantier.

de [8 pour cent environ. Au COUrS ‘soit un déclin de 24 pour cent sur
des trois dernières unnées, Ia 1950, Les logements qui étaient en

moyenne des taxes municipales suP, construction à la fin de 1951

étaient au nombre de 46,000 contre
60,000 à la fin de 1950.

soir dernier.
Raymond Hervé, 18 ans 1205

rue Notre-Darne est, offrit deux bil-
lets À l'agent spécial Paul Legault.
Ce dernier l'invita à sortir et lui
demande le prix qu'il réclamait.
Hervé exigeait $7 pour chacun de
£es deux billets de $1.50 et la vente
se fit au coin des rues Atwater et
Tupper. C'est alors que l'agent s'i-
dentifia à la grande surprise du jeu-
ne homme.
Pernand Deslongchamps. 22 ans,

3884 Wellington, vendit un billet de
$1.50 pour $3. et Freddy Diab, 27
ans, 184, rue Church offrit 2 billets
de $1.50 puur $3.

1948 et 1960”.
Une autre raison du déclin ebt la

 
“Nous sommes encore três éloi-

 
 

Mme ANDRE GINGRAS, prési-
dente de !“Equipe volante” pour
la 20ème campagne de la Fédé-

tation des Ocuvres de Charité
canadiennes-françaises.
 

 

———————
 

Le nombre des prêts approuvés
en vertu de lx Joi nationale des
prêts de construction de logerment
en 1951 à été de 14918 contre 3.-
934 en 1960. Les prêts s'élévent à

.8123,700,000 en 1951 contre $284.-

Une autre section du rapport
indique que In Société vend gra-
duellement des logements cons-
truits durant la guerre et après
la guerre Le nombre des loge-
ments à loyers. sous gérance de la
Bociété, s'élevait à 24,776 à la fin
deool contre 38656 à le fin de
4

£ coups de marteau
OTTAWA. 25. — (PC) — Sta-

nislas Pantusa, 38 ans, 40 rue
Norman, aecusé d'avoir blessé à
coups de couteau son épouse et
un autre italien, le 26 février der-
nier. a demandé hier. en cour de
police. de subir son procés devant
Hurv. L'enquéte préliminaire, des-

 

ltinée à déterminer s’il y a rèele-
iment matière À procès, s'instruirs
lundi prochain

 

85e jour de l'année — L'Annonciation

Le soleil s'est levé à 5 h.

Ma

onosZek
?

1 continue
de neiger dans
les régions de
l'Est, mais ail-
leurs dans le

et l'est
de l'Ontario les
cieux sont gé-

néralement
efairs Des
nuages se formeront au cours de la

 

re Euchera à 6 h. 19

>
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L'avocat en chef de ia poursuite,
Me Gustave Godin, fit remarquer au
Tribunal que la demande de $7 pour
un billet était plus grave. Le reces-
der Lachapelle déclara que lors
méme que le billet aurait été ven-
du 325, l’offense était la méme. “Ce
n'est qu'un manquement au rigle-
ment municipal qui défend de nuire
au public en vendant des objets
dans la rue, sans permis.”
Les arrestations avaient été opé-

rées par les agents Paul
Legault et Jean Desjardins.

La légion d'honneur
a M. P. Vaillancourt
A l'occasion du séjour du Révé-

rend Père Désiré Bouley. de l'Ora-
toire de Paris. prédicateur du Ca-

rême à Notre-Dame de Montréal.

Som Excellence l'ambassadeur de
France. M. Hubert Guérin, a donné
dimanche, à l'hôtel Ritz-Carlton, un

  
@ Nour. hme 10 2A 8 20 1390 MES

a Dern. quest le 15, A 80 058
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jectif minimum. La hausse des der-

nières heures est surtout attribua-

ble à Ia souscription des élèves, des

instituteurs et du personnel de la

Commission des écoles catholiques

de Montréal. Le montant exact de

cette souscription, Irait d'une cam-

pagne qui dure depuis novembre

dernier dans nos écoles, ne sera

connu officiellement que lundi pro-

chain.
Bien que la température n'ait

guère favorisé la sollicitation dans
les paroisses en fin de semaine, les
dirigeants demeurent convaincus
que je travail des auxiliaires ne
s'est pas ralenti pour autant et
s'attendaient à des rapports subs-
tantiels au cours de la journée.
“Nos commentaires peuvent se

résumer à ceci: nous restons con-
fiants. a déclaré M. Paul Girouard,

léger
sur l'an dernier dans cértains sec-
teurs de l'organisation. mais la si- 

M Pau! VAILLANCOURT

déjeuner que Son Excellence Mer
Paul-Emile Iéger. archevêque de

 

journée, apportant certaines pério-

des nuagouses dans toutes les ré-

  
 

gions, Le mercure se malntiendra & sonnabtés ecciéalastiques et laïques

peu pris au méme niveau quhier. SIGNEDUZOTIAQUE de la métropole. « qu

Régions de Montréal. de l'Ou- Au cours de ce déjeuner, M. Fu-

taouals. des Laurentides, de la Mau- 1952 bert Guérin a remis, au nom du

ricie, de Québec, des Cantons de om um. gouvernement français, la Croix de

Ext et du lac St-Jean: Générale-! | N Chevalier de la Légion d'Honneur

ment ensoleillé, avec quelques pé-| © 7 * à M. Paul Valllancourt, en témoi-

Hodes nusgeusta Maximum, au-| 2 3 4 B16 CIR

|

gnage Se gratliude pour les servi.

ourd'hui. à Montréal et Ottawa. qn 13 49% ces qu'il a rendus ance, pen-

wo Québec.ret Chien 16 17 18 49120 CH 22 dantet deEecn Roser
Agathe, 35°; ue et C Las 2 le présid -

wm, 2. * © L902 28 OBI 27 2B! 29

|

canadienne. Rouge

‘

 
lontréal, honorait de sa présence

t auquel assistaient plusieurs per-

 

tuation reste satisfaisante. gepen-
dant. nous ne serons en mesure de
nous prononcer sur l'ensemble de
la campagne qu'une fois en pos-
session des résultats de le sous-
cription dens les paroisses tin
de semaine”.
M. Gtrouerd fait remarquer que

si le total accuse toujours une avan-
ce sur celui de l'an dernier au même
point de la campagne, il faut se gar-
der de conciure tout de suite au suc-

gnés de l'objectif et les entrées de-
vront augmenter sensiblement au
cours des prochains jours si pour
voulons toucher le but et assurer
aux 33 oeuvres de la Fédération les
sommes nécessaires au maintien de
leurs nombreux services.”

NE PAS REMETTRE A DEMAIN..

De son côté, M. C.-E. Letfrun, pré-
sident des arrandissements parois-
siaux, insiste auprès des auxiliaires

de paroisses pour qu'ils s'acquittent

de leur tâche avec soin le plus tôt

possible. "Je veux remercier cha-

Jeureusement tous les auxiliaires

pour le magnifique travail accompli

Jusqu'ici, dit-il, et les inciter à main-
tanir leur effort jusqu'au bout. Le
succès est à ce prix. Je félicite éça-

lement les présidents de paroisse

pour leur diligence à communiquer

aux quartiers généraux les résultats

de la souscription. Cette diligence

devient chaque jour plus nécessaire.

D faut rester en contact permanent

avec la régie interne centrale afin

que pas un seul instant la situation

n'échappe aux dirigeants.”

La charité ne connait pes la dis-

tance. Une personne de Ste-Anne

de la Pérade, désireuse d'apporter

29 contribution su succès dg ln cam-

pagne en cours, faisait tenir hier

aux quartiers généraux. 445. Bl Prancois-Xavier, une souscription de

LS

 

Alarmés par le surplus croissant.
les fonctionnaires fédéraux sont à
dresser un programme qui ressus-
citerait la Commission fédérale des
viandes du temps de guerre et hi
donnerait le pouvoir d'acheter tous
les surplus de vinnde et d'en dis
poser ée la metliewre façon pos-
sible.
Les pertes si] ÿ en « seraient

Absorbées par le trésor fédéral et
le contribuable canadien. Mais la
mesure euvrirait peut-être a voie
à D reprise du mouvement Mbre
da bétail et de la viande entre tou-
tes les provinges,
Les informateurs sont d'avis. à

Ottawa, que les multiples embar- 

Politique de soutien
! des prix de la viande?

OTTAWA, 24 — (PC)— Le gouvernementfédéral

assumera peut-être prochainement la régie de tous

les surplus de viande au Canada.

«os ux ne visent pas tel-
lement à éviter a de
I'épigootie de fièvre aphteuse du
sud de la Saskatchewan comme &
empêcher l'entrée dans les provin-
ces des surplus de viande qui en-
traineraient la chute des prix et
de nombreuses difficultés pour l'in-
dustrie provinciale. ;
La décision de ressusciter la

Commission sera peut-être prise
le gouvernement peut fort bien
dci une semaine. Simuitanément.
étendre aa politique de support des
prix du porc au boeuf et à l'agnent
Rien me lisse encore à
quel niveau seront établis les prix
minima  
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besoin urgent

LA PAIRIL. MARDI 25 MARS 1952

La rédaction de biographies
historiques répondrait à un

des Canadiens
(M. Jean Bruchési)

Les Ecrivains pour la Jeunesse donnaient, hier
après-midi, une réception en l'honneur de M. Jean
Bruchési, récemment créé Chevalier de la Légion
d'Honneur.
Dans la salle du théâtre des

Compagnons de St-Laurent, Mme
Jeanne Grisé-Allard, avant de pré-
senter l'invité d'honneur, parla de
la nouvelle orientation de l'asso-

. ciation. Mme Allard compsra ce
groupe, encore à ses débuts, à un
tout Jeune enfant en croissance
Qu'il faut entourer de soins et pour
tion suivant les exigences du mo-
lequel on doit varier l’altmenta-
ment,

Avec sa verve habituelle, M. Jean
Bruchési fit très habilement le rap-
prochement entre les buts des Ecrl-
vains pour la Jeunesse et ceux de
de la Soctété des Ecrivains cana-
diens. “Le Canadien manque de di-
plomatie”, affirma-t-il. “Quand
nous sommes réunis dans des oc-
casions comme celle-ci, nous réali-
sons bien vite que le but auquel
mous tendons tous est à peu près
le même.”
“Cette correspondance dans notre

pensée, nous l'oublions souvent à
travers les moyens d'action diffé-
rents que nous employons, souli-
Bna-t-il. Il en faudrait très peu,
pour que la coopération vienne unir
ces moyens d'action.”
Indiquant aux Ecrivains de la

jeunesse un vaste champ d'action,

M. Bruchési déclara que l'histoire
en géneral, et plus particulièrement
celle du Canada, possédait bien peu
de volumes à la portée des enfants.

Il su&géra la rédaction de biogra-
phies Ge personnages historiques.
tels que Champlain, Murray. etc.  Dans l'accomplissement de ce tra-

 

 

» —_—
vail historique indiqua-t-il, il fau-
dra à la fois respecter rigoureuse-
ment les faits et les présenter avec
art. Ainsi ces œuvres contribueront-
‘elles à ranimer ou animer le goût
de J'histoire chez les Canadiens.
M. Jean-Marie Gauvreau, direc-

teur de l'Ecole du Meuble, remercia
ensuite le conférencier.
Un vin d'honneur fut servi après

Ia réception dans le Foyer du!
théâtre, où les invités s'étaient
réunis pour saluer la récente déco-
ration de M. Bruchési.

Verdun perd en
cour Suprême
OTTAWA, 25. — (PC) — La

Cour Suprême du Canada a refu-
sé d'entendre l'appel de la cité
de Verdun. libérant ainsi Joseph-
Edouard Viau, camionneur de Ver-
dun. de l'accusation de personni-
fieation qui pessit sur lui depuis
les élections municipales de Verdun
en 1948.
Viau qui prétend avoirvété ar-

rété par la police de Verdun sans
sommation ou mandat légal, a
perdu sa cause devant la cour Su-
périeure de Montré:! mais a eu
Bain de cause en cour d'Appel du
Québec, la cour du Banc de la
Reine.
La cité de Verdun a alors tenté

(Suite à ta page 4)

 

 

En Afrique du Sud

 

La démission de Malan|
réclamée à grands cris
 

Manifestation à Johannesburg
 

JOHANNESBURG,Afrique du Sud, 25 — (Reuters)
«+ La Place de l'Hôtel de Ville de Johannesburg
ressemblait à une mer de feu, hier soir, alors que
des milliers de manifestants se sont rassemblés aux
flambeaux pour réclamer
nement nationaliste de M.
La foule était a nombreuse

‘qu’elle débordait dans les rues voi-
sines. Beaucoup n'ont pu entendre
les orateurs. Des manifestants por-
taient des bannières sur lesquelles
on lisait : “Démissionnez,” et “100,-
000 Sud-Africains ne peuvent se
tromper”.

Organisée par les Commandos du
Flambeau, puissante société d'an-
ciens conbattants qui s'est fixé
comme but de renverser le gouver-
nement Malan, la manifestation a
eu lieu en protestation contre le
orojet ou gouvernement de défier
Is Cour Suprême.
M. A-G. Malan. Tun des chefs

des cCominaudos du Flambeau qui
n'est cependant pas du tout parent
du premier ministre n déclaré hier
soir publiquement que la politique

de ségrégation cu æcuvernement à

déshonure les Lommes de race blan-
che en Afrique du Sud.
“Le gauvanement éera condamné

aux veux du monde comme fasciste
à moins qui: cécrete des élections
genérales qui la:scrônt au peuple
le gun d déciéct 511 faut ou non
permettre que le Parlement échappe
À ‘autorité ce, trabunaux,” à dit le
the! commando. .
Le premier ministre a déclaré

hier ‘scir Qui. portera la question
aevant les électeurs en temps et
lieux
Laucion sénateur A.-J. de la Rey.

autre chef de+ commiidos, & re-
commandé à la population de ne  Das vire usage de vivience. Il a

la demission du gouver-
Daniel Malan.

 

déclats que J'ar<< des Commandos
du Frunvenu est la plume et que
l'endroit où elle est le mieux utili-
sce «st au &sutin.

A Bieoinfor tein. singe de la Cour
Supiéme, une foule nombreuse a
aussi Cécile d'inciter le gouveine-
ment à démireonner. Une pétition
serv envi yee ua Dreuier ministre,
 

* .
Un pays en pleinessor
. .
industriel ne peut se

9s,
passer d’ingénieurs
Un appel urgent aux carrières du

Rénie à eté lancé par M. Adrien
Pouliot, ingénieur professionnel et

president de la Corporation des Ine
&cnieurs Professionnels de Québec,
hier soir. lors d'une réception aux

membres de la presse et de la radio,
au Cercle Universitaire.
Après avoir remercié ln presse et

la radio de l'appui constant dont
ils ont fait part, dans le passé, M.
Poulivi commienta la situation ac-
tuelle de la disette d'Ingénieurs dans
la province de Québec et dans le
Canada tout entier. "La demande
presente d'ingénieurs qualifiés au-
tant que de solides techniciens com-
mande que l'on délaisse, dans la
mesure où nous pourrons rétablir
la situation de cette profession, les

(Suite à la page 15)
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LES RADIODIFFUSEURS FRANCAIS DU CANADA. — Cette photo prise au cours “me récente
réunion de la nouvelle association des postes privés de langue francaise de la province de Québec “Les
Tadiodiffuseurs français du. Canada” nous fait voir les directeurs élus lors de cctte première réunion.
De gauche à droite: le Dr Charles Houle, du poste CHNC, New-Curlisle, directeur; M. Flivius Daniel,
du poste CHLP, secrétaire-trésorier; M. Jean-Paul Lemyre, de CKCH, Hull, vice-président: M. Henri
Lepage, de CHRC, Québec, président; M. Phil Lalonde, de CKAC, directeur. Cette nouvelle organisation
qui réunit les postes privés qui font déjà partie de Is Canadian Association of Broadcasters a pour but

d'exposer à l'association nationale les problèmes de la radiodiffusion au Canada français.

 

2e ANNIVERSAIRE DE L'ELEC-

TION DE S. E. Mgr LEGER.—

T1 y à deux ans aujourd'hui que

8. Exc. Mgr Paul-Emile Léger

était nommé par Sa Sainteté le

pape Pie XII archevéque de

Montréal. C'est, en effet, le 25

mars 1950, que Rome- désignait

celui qui occupait alors le poste

de recteur du Collège Canadien à

Rome, pour prendre possession du

aiège archiépiscopal de Montréal.

Sacré à Rome, le 26 avril de la

même année, par Son Em. le car-

dinal Adéodat-Jeun Piazza, pa-

triarche de Venise, il était intro-

nisé dans sa cathédrale, le 17 mai

suivant, par S. Exc Mgr Ildebran-

do Antoniutti. délégué apostoli-

que au Canada.

Réunion d'horlogers
M. Philippe-J Laganière, secrétal-

Te-exécutif de la Corporation des
horlogers de Montréal, convoque les
apprentis et compagnons horlogers,
membres de ia corporation. pour de-
main soir. à 1686, rue St-Hubert,
pour étudier la situation créée par
la déciaion de l'Association des bi-
joutiers de la province de Québec,
de remettre à line date indéfinie ia
négociation d'une nouvelle conven-
tion collective de l'horlogerie.

 

:cait devant les membres du Club
;des Anciens de Ste-Marie, hier soir,
au Mitz-Carlton, M. Arthur Duper-
ron, président de ls Commission du
Transport, déclarait que les trois
grandes causes d'encombrement des
arteres principales de Montréal
sont: à) le nombre croissant d'au-
tomabiles et de camions: le station-
nement de ces véhicules, et les
tramways qui circulent dans le
centre des rues et qui n'ont pas “la
flexibilité voulue pour se mouvoir
librement”.
M. Duperran a dit que pour rem-

placer les 939 tramways présente-
ment en service, 1] faudra acheter
quelque 1250 autobus, conatruire
des garages, transformer des bâti-
ments qui servent & remiser les
tramways et faire diaparnitre 26}
milles de voles simples.

STATIONNEMENT

Le conférencier souligne le fait
que la Commission n'a aucun con-
trôle sur le stationnement ni le
déneigement des rues pas plus que
sur la circulation générale des rues,
Il insiste sur le point que ‘le servi-
ce donné par le transport en com-
mun de surface eat conditionné par
la facilité de circulation dans les
rues. Une circulation encombrée,
particulièrement aux heures d'uf-

 
 

 

Chez les Anciens de Ste-Marie

Le tramwayva disparaitre
des rues de la métropole

 

(M. 4. Duperron )
(par JACQUES TREPANIER)

Dans un avenir éventuel, le tramway aura
coutplètement disparu des rues de Montréal. À tout
événement, avant la fin de cette année, il aura été
remplacé par l'autobus sur la rue St-Laurent, de
Craig a Crémazie; sur Ste-Catherine, de Harbour
a Viau; et par le trolleybus, sur les rues Iberville et
Frontenac, de Notre-Dame & Bélanger.
Dans une causerie qu'il pronon-%  

fluence, alors qu'il nous faut transe
vorter dans une heure et demie Ia
plus grande partie de la popula=
tion, conauit inévitablement à l‘ir=
régularité du service et à l'encom=
brement de nes voitures”.
Si I'hiver, il y a une tempête de

neige ou de plute et que ia chaua-
sée est glissante. les conditions de
circulation sont pires et lorsqu'un
automobillste prend une heure ou
une heure et demie pour effectuer
un parcours qui, normalement, est
de 18 à 20 minutes, il n'est pas sure
prenant que le tramway prenne
encore plus de temips pour effectuer
le même parcours.

Citant à plusieurs reprises le rap-
port de la Commission présidée par
le juge Thomas Tremblay, M. Du-
perron dit que ln ville devra, come
me cela se fait dans plusieurs Aue
tres grandes villes, interdire le sta-
Uvtiiement là où passent les tran:-
ways et les autobus.

DISPARITION DU TRAMWAY

L'interdiction du atationnement
n'est pas le seui remède et M. Du-
perron n'hésite pas à dire que la
“congestion toujours croissante du
trafic dans les grandes artères de
circulation a piscé au premier rang
la question de la disparition des

(Suit- & la page 4)
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Pour marquer l'inauguration
du nouveau Foyer de Charité

En marge de l'inauguration officielle du “Foyer

de Charité, 3478, 32e avenue, à Pointe-aux-Trembles,

M. J.-Guy Casault, administrateur de l'oeuvre, nous
prie de publier le communiqué suivant:
A—Une visite a été organisée pour

mercredi prochain, le 26 mars, de

midi à deux Heures, à la demande
de certaines associations dont les

noms suivent : 0

1—Assoctations d'hommes -d'affai-
Tes :—Association des Hommes d'af-
falres du Nord, Association des
Hommes d'affaires de ND.G., Asso~
ciation ‘des Maltres-Tmprimeurs, As-
sociation des Marchands Détalllants
du Canada, Association du Progrès
du Plateau Mont-Royal, Association
Professionnelle des Industriels de
Montréal, Chambre de commerce du
district de Montréal, Chambre de
commerce des Jeunes du district de
Montréal, L'Bat Central Commercial,
L'Onest Commercia] et Profession-
Del, La Boclété des Hommes d'Affal-
Tes de l'Est, La Ligue des Proprié-
taires de Montréa).

2—Associations professionnciles:—
Association des Architectes de la
province de Québec. Association des
Notaires de Montréal. Collège des
Chirurgiens - Dentistes (Montréal.
Collège des Médecins «Montréal.
Collège des Pharmaciens Montréal).

3—Assaciations diverses: — Asso-
elation des Diplômés de l'Ecole des
Hautes Etudes Commerciales. Asso-
ciation des Diplômés de l'Ecole Po-
Iytechnique de Montréal Club Ri-
chelieu (Montréal: Chib Richelieu
(Verdun).

B—Unevisite a été organisée pour
sous les amis, bienfaiteurs, collabo-
rateurs, travailleurs et toutes les
personnes qui ont pris part dans
l'érection de ce Foyer, dimanche le
20 mars à 3 h. 30 p.m.… Son Excel-
Jence Monseigneur Paul-Emile Lé-
rer sera présent aux deux événe-
ments.

Il n'y a aucune invitation person-
nelle de faite à qui que ce soit.
troupes ou individus, afin de con-
server le caractère d'anonymat:
“Quand tu feras l'aumône, ne va
pas te mettre au coin de la rue pour
sonner de la trompette, afin que
tout le monde le sache, mais que ta
main gauche ignore ce que fait ta
main droite”.

Des autobus de la Montreal Tram-
ways seront mis à la disposition du
public à des endroits et à des heures
Qui seront déterminés dans quelques

   
M. JEAN VALLERAND, secrétaire
du Conservatoire de Musique de
in province de Québec, présentera
samedi soir, le 29 murs prochain,
& Choeur Palestrina à l'occaalu:x
du concert Q.ie donnera cet en-
semble choral en l'Auditorium
St-Laurent. Les profits du concert
scront versés aux missions oblates
de par le monde. Cette soirée, la
troisième de la série des “Belles
Soirées Missionnaires"” est organi-
sée par le secrétariat des Amia des
Missionnaires. Elle sera sous la
présidence dMonneur du R. P.
Alfred Bernicr, SJ, doyen de la
faculté de musique de l'Université
de Montréal. Le directeur-fonda-
teur du Choeur Palestrina, Je
R. P. Jules Martel, OMI, «direc-
teur de l'Kcole de Musique de
l'Université d'Ottawa, à été formé
à l'école des plus çrands maîtres

de Rome et de Paris

| cose catholique des ‘Trois-Rivières;
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Nominations
provinciales
La dernière livraison de la Ga-

zette Officielle de Québec annonce
les nominations suivantes, faites
par le lieutenant - gouverneur en
conseil: MM. Evender Veilleux et
Carl-H. Goldenberg, avocats, le pre-
mier de Sherbrooke et je second de
Montréal, sont nommés conseils en
lol de 1a Reine: MM. Alfred Gaudet,
magistrat de district, Léon Lamo-
the, avocat et protonotaire de la
Cour supérieure. Alphonse Lamy,
notaire, Roland Nobert, comptable
agréé, et Henri Cloutier, député-pro-
tonotaire de la Cour supérieure,
tous de la cité des Trois-Rivières,
sont nommés commissaires pour
l'érection civile des paroisses du dio-

et M. Louis-Joseph Pilon, médecin,
de St-Chrysostome. comté de Châ-
teauguay, devient coroner-conjoint
pour le district électoral de Chh-
teauguay. dans le district judiciaire
de Beauharnois.

Six morts...
(Suite de 1a lere page)

 

Au bout de quelques rainules le
spectacle était horrible et dans le
culme du matin on entendait les
cris des victimes.

On n'a pas encore ldentifié les
victimes.

Les clients sortalent en courant
ou arrivalent en trébuchant dans
le hall enfumé. Plusieurs But sauté
des étages supérieurg dans les filets
des pomplers.

On a trouvé les cadavres de cinq
hommes, qui ont succombé à l'as-
phyxie plutôt qu'à des brûlures
Un homme s'est tué en tombant
du cinquième étage dans une ruelle.

Le coroner adjoint Frank John-
son & déclaré qu'au moins 10 per-
sonnes ont été blessées et plusieurs
autres, suffoquées par la fumée.

Le préposé au bureau de récep-
tion, Lelan Whitehouse, âgé de 57
ans, a parcouru l'hôtel pour ré-
veiller des clients et est ensuite
retourné à son téléphone pour en,
réveiller d'autres.

Les flammes se sont propagées
avec une extrême rapidité, mais
les pompiers en vinrent à bout en
moins d'une heure. L'incendie s'était
declaré vers 3 h. du matin,
“Quelqu'un m'a appelé du qua-

trième pour me dire qu'il y avait
de ln fumée”, a dit Whitehouse.
“C'est ainsi que j'ai appris que
Thôtel brûlait.”
Les flammes se sont rapidement

répandues au quatrième et cinquiè-
me étages.

Construit en briques, l'hôtel St-
George compte 100 chambres. En-
viron 150 clients s'y trouvaient au
moment de l'incendie.
 

1 ’ -

Une conférence à la
ers . .

Société de Géographie
L'ACFAS et la Société de Géo-

graphie de Montréal annoncent une
conférence publique par M. Robert
Raymohd. professeur d'océanogra-
phie à l'Ecole Supérieure des Pé-
chertes, Sainte-Anne de la Pocatiè-
re.
Le sujet de la conférence sera:

Une croisière océanographique en
Atldntique Nord. La conférence se-
TR donnée mercredi le 26 mars, à 8
hrs 30 du soir. Salle H'¢04, Univers
sité de Montréal. Projections lumi-
neuses. Entrée libre.
 

ORENVILLE — La paroisse de
Qrenville, a célébré dignement par
de touchantes cérémonies religieu-
ses, la fête de saint Patrice, patron
des Irlandais. et Je 4De anniversai-
re d'ordinalion sacerdotale de son

Le tramway...
(Suite de In page 3)

tramways comme moyen de trans-
port dé surface.

“Cette question a soulevé et sou-
lève cncore de grandes controverses
et vous seres sans doute intéressés
à connaître les vues de la Commis-
sion de transport à ce sujet.

“Nous croyons que dans l'inté-
Tét public les tramways doivent
disparaitre. 81 l’on essaie de se re-
présenter ce que seront les gran-
des cités du monde dans ie futur,
Yon ne peut raisonnablement
s'imaginer la présence de voles de
tramways au centre des rues sur
lesquelles circulent des voitures
qui n'ont pas la flexibilité voulue
pour se mouvoir librement. Le dé-
veloppement remarquable des au-
tobus et leurs dimensions toujours
croissantes ont d'zilleurs complè-
tement changé les conditions du
transport en commun de surface.

LA RUE ST-LAURENT

Au sujet de la -substitution du
tramway par l’autobus rue St-Lau-
rent, M. Duperron dit que ce chan-
gement est “radical” en ce sens que
l'on substitue les autobus aux tram-
ways sur l’une des artères principa-
les de la ville. Si le stationnement
des automobiles est défendu sur
cette rue de Craig wu boulevard
Crémazie, au moins aux heures
d'affluence, matin et soir. comme
le recommande la Commission, une
artère complétement libre à la cir-
culation sera alors créée du fleuve
St-Laurent 3 Ia riviére des Prairies.

“Cette substitution de 1952 com-
porte un déboursé de près de trois
millions de dollars. A cette fin,
soixante-quinze autobus et vingt-
cing trolleybus ont été récemment
achetés par la Commission et lui
seront livrés durant les cing pro-
chains mols: un nouveau garage
sera construit, en plus certalnes
remises à tramways seront trans-
formées pour desservir et abriter
unepartie de ces autobus.

“C'est l'intention de la Commis-
slon, sujet à la possibilité de se
brocurer les argents nécessaires. de
continuer graduellement A faire
disparaitre les tramways dans la
cité de Montréal et de district mé-
tropolitain.”

Le conférencier a été présenté
par M. Jules Archambault, LP, in-
génieur en chef de la Commission.
et remercié par Me Charles-Augus-
te Sylvestre, C.R.…. commissaire.
M. E. Massicotte présidait.
 

Les tornades...
(Suite de in lire page)

Croix-Rouge et de l'Armée du Sa-
lut.
Les villes de I'Arkansas qui ont

échappé à la tourmente ont fait
parvenir des camions chargés de vi-
vres et de vêtements aux villes
éprouvées ainsi que des sommes d'ar-
gent.
Le gouvernement a fait annoncer

que cing des six Etats, l'Arkanzas
le Tennessee, l'Alabama, le Missouri
et le Mississipi sont déclarés “ré-
glons de désastre” et pouront ainsi
avoir droit à des préts destinés
aux victimes du fléau. On & aussi
levé les restrictions sur le crédit
pour toutes les personnes des régions
dévastées de l'Arkansas.
A Judsonia, Arkansas, 11 des 34

victimes ont été inhumées en même
temps. En d'autres localités, on a
entrepris de déblayer et de recons-
truire.
Daru l’Alabama, une brève tor-

nade a fait cinq morts et 54 blessés
et a endammagé 65 maisons. Dans
le Tennessee et le nond du Missis-
sipi, 8m compte 76 morts, 288 blessés,
et 224 maisons détruites. Le comté
de Pemiscott, dans le Missouri,
compte 16 morts, 69 blessés et 250
personnes sans foyer et ice Kentucky,
huit morts.

En flagrant délit
Guy Daoust, 18 ans, 5350 des Era-

bles, et Lucien Laurendeau, 19 ans,
5256 des Erables, ont comparu de-
vant ie juge Armand Cloutier pour
répondre & une accusstion de vol
d'auto. Selon l'officier de liaison
de la police municipale. {ls auraient
été pris en flagrant dêlit.

Le président du Tribunal « fixé
leur enquête préliminaire au 28
mars et leur a accordé un cau-

 

  curé. M. l'abbé Eudore Thérigult, tionnement de $950.   

LE MAIRE MONGRAIN A THETFORD — Photo prise dimanche

dernier, à Thetford, où le maire J.-A. Mongrain, de Trois-Rivières,

a été le principal orateur à un grand ralliement du parti libéral pro-

vincial. On voit, ci-haut, de gauche à droite, M. Amédée Laflamme,
de Thetford; M. Arthur Ouellette, maire de Thetford, qui a souhaité
la bienvenue à M. Mongrain; un peu en arrière, M. Henri-A. Dutil,
secrétaire de l'Organisation libérale pour Je district de Québec;
M. Mongrain; 1hon. Wilfrid Hamel, organisateur en chef du parti
liberal pour le district de Québec, Me Edouard Houde, de Plessisville,
 

Début des travaux des

cel été rue Dorchester
Les travaux d'élargissement de la rue Dorches-

ter commenceraient dès ce
tion qui a été faite, ce m
comité exécutif de la vil
Asselin, ME
M. Asselin à déclaré que le pre-

mier tronçon où la chaussee serait
elargie s'etendruit de la côte du
Beaver-Hall à la rue Bieury, et

que dans cette partie, la chaussé
serait probablement élargie di
Tété prochain,

Par ailleurs, au cours de la pro-
chaine seance du conseil, le comité
exécutif recommanderait au conseil
de ville d’approprier une nouvelle
somme de $842,722 pour le paie-
ment des expropriations nécessaires
à l'élargissement de cette artére,
entre les rues St-HuberL et Am-
herst.

It y à déjà plusieurs années que
Ja ville de Montréal à commencé à
faire des projets en vue de l'élargis-
sement de cette artère, ét elle a
commencé il y à quelque temps, à
procéder aux expropriations né-
cessaires à l'élargissement de cette
artère. .
Au cours du mols de janvier, le

conseil de ville a voté une somme
de $987.806 pour voir au paiement|
des expropriations nécessaires à]
l'élargissement de cette rue, entre
les rues St-Hubert et Elisabeth. |
Le président a expliqué: ce ma- |

tin, que la ville avait déjà acquis à
l'amiable les immeubles qu'il lui °
f'aut, entre la côte du Beaver-Hall
et la rue Saint-Alexandre. et il a
ajouté qu'il espérait que l’on pare

viendrait, de gré à gré. à acquérir
le reste du terrain qu'il faut pour
élargir la voie de la rue Saint-
Alexandre À la rue Bleury.

C'est en 1948 que le consell de
ville décidait de l'élargissement de
la rue Dorchester entre les rues Guy
et Windsor et la côte du Beaver
Hall et 1a rue Delorimier,
L'évaluation municipale des Ime

meubles à expropriér est de $4117.
000 et le conseil de ville à voté une
somme de 85.099000 à cette fin,

Verdun...
« (Suite de ta page 3)

d'en appeler de la décision de la
cour d'Appel auprés de la cour
Suprême du Canada; mais la cour
Supérieure nationale a décrété
n'avoir pas juridiction sur de telles
causes quand elles ont été com-
mencées avant que l'acte de la
cour Suprême du Canada ne soit
amendé en décembre 1949,
En compagnie d'un groupe d'au-

tres Verdunois, Viau a été arrêté
lors des élections municipales de
1948 et accusé d'avoir personnifié
quelqu'un d'autre et d'avoir aidé
et trempé dans la falsification des
listes électorales.
Devant la décision de la cour

Bupréme, le jugement de la cour
du Banc de la Reine tient tou-
jours et Viau n été libéré de l'ac-

 

 

t été, d'après une déclara-
atin, par le président du
le de Montréal, M. J.-O.
 

I. Tessier aux

relations extérieures

du C.P.R. à Québec
M. J.-H. Campbell, directetr du

service des relations extérieures du
Pacifique Canadien. annonce 1g no-
mination de M. H.-E. Tessier, de
Montréal, au poste d'officier des re-
lations extérieures de la même com-
pagnie à Québec. M. Tessier y rem-
placer le lieutenant-colonel Jean
Marc! and, décédé récemment.
Representant spécial de la sec-

tion des expositions et étalages, au
service des relations extérieures du
C.P.R.. M. Tessier possède une vaste
expérience dans le domaine ‘de la
publicité. Né à Croghan, Etat de
New-York, en 1500, il débuta dans
la carrière de publiciste, à Mont-

 

M. E.-H. TESSIER

réal, chez Almy's, en 1919, et II fut

à l'emploi de ce grand magasin A

rayons jusqu’en 1923, alors qu'il fut

appelé à accompagner le train-ex-

position organisé par lhon. séna-

teur Beaubien pour fatre connaître

les produits canadiens en France

M. Tessier, qui était directeur

commercial de cette entreprise, vi-
sita, au cours de ce voyage, ‘toutes
les grandes villes de France et din
Belgique. À son retour d'Europe. en
1924, 11 entra au service de la publi-
cité du Pacifique Canadien, à titre

de représentant spécial, à Montréal,
puis à Winnipeg. de 1946 à 1949.

Au cours de la première grande
guerre, tl s'enrôls dans l'armée ca-
nadienne. 11 fut blessé à Bois-Velu,
près de Cambrai, en 1918, après
avoir combattu sur presque tous les
champs de bataille.
M. Tessier est membre de la Lé-

gion Canadienne, succursale du Pa- cusation.
eifique Canadien, dont 4 à été pré-
sident de 1950 à 1952

 



‘Un code fédéraldes“Droits
de l'homme”
juridictions provinciales
OTTAWA, 25 — (PC)

M. John Diefenbaker d'un code canadien des Droits
de l'homme a obtenu l'appui de députés libéraux et
C.CF.,hier a la Chambre.
Le député progressiste-conserva-%—

teur de Lake Centre, Sask. décla-
rant que la “liberté a besoin d'un
ancre” sous forme dun code écrit
des droits de l'homme, a présente
de nouveau son tenace projet de lo
au cours d‘une séance consacrée aux
“bills” personnels des députés.
8a motion a obtenu l'appui de

MM. J. Coldwell, leader du parti
C.C.F.. David Croil, député libéral
de Toronto-Spadina qui a inscrit une
motion identique à sa liste de “bills”
et Alistair Stewart, député C.CF.
de Winnipeg-nord,
Boulignant qu'il ne peut y avoir

de réelle liberté sans les assurances
de droits civils pour l'être humain
M. Diefenbaker a proposé que:

1. Un comité parlementaire per-
manent soft établi pour servir en
quelque sorte de “chien de garde”
de la liberté et contre les atteintes
à la liberté au Canada.

2. Le gouvernement fédéral de-
tmande À la Cour suprême du Cana-
da de délimiter la juridiction fédé-
tale ou provinciale sur les libertés
de parole, de religion et d'informa-
tion.
Ce projet de loi est lui-même

aujet à la décision de la Cour su-
préme.

DROIT D'APPEL
Au cours de son discours, le dé-

puté de la Saskatchewan a souli-
gné que le temps est venu de pour-
voir les journaux d'un droit d'appel
lorsqu'ils sont condamnés pour mé-
pris de Cour. La presse libre est
de plus en plus accusée de miépris
de cour et elle devrait avoir le
éroit d'en appeler des jugements
prononcés contre elle.

LES PROVINCES

‘Traitant de la relation d'un code
des Droits de l'homme à l'égard de
la juridiction des provinces, M.
Diefenbaker a déclaré que la “plus
grande attention” doit être appor-

tée à son étude afin qu'un tel code
n'entre pas en conflit avec cer-
tains domaines provinciaux.

M. COLDWELL
M. Coldwell a apporté son appui

cordial à la résolution et, tout com-
me M. Dicfenbaker, favorisé la
référence de cette question à la
Cour auprême.

ATTAQUE CONTRE QUEBEC

“Une des atteintes de ce genre à
la liberté”, a-t-il affirmé, “est la
Loi du cadenas de la province de
Québec. Une autre est la loi de la
presse de l'Alberta en 1937. La loi

 

LA PATRIE,

violerait les

(M. Lionel Bertrand)
— La motion annuelle de

de la presse a été rappelée mais cel-
le du cadenas existe toujours. Les
deux fois attentent aux droits de
l'homme et toutes deux doivent être
abrogtes.

ACCUSATIONS

“Les droits civils sont ‘assez sou-
vent” violés au Canada”, a dit M.
Coldwell. “Il est arrivé que des hô-
tels ont refusé des clients à cause
de leur race ou de leur couleur.
Certains centres de villégiature ren-
ferment des secteurs fermés où les
personnes de certaines races et de
certaines religioms n'ont pas le droit
d'accès”.

Plus récemment, des gens ont per-
du leur emploi pour des raisons de
sécurité, les employés congédiés de-
vraient avoir le droit d'en appeler
de leur renvoi auprès d'une com-
mission indépendante d'enquête.

M. CROLL

M. Croil. pour sa part. à émis,
l'opinion que le Canada favorise !
“négativement” le droit à la liberté
puisque cette liberté n'est précisée
ni protégée par aucune loi. Par ail-
leurs, il ne croit pas que les Com-
munes “puissent légiférer en matié. !
re de tolerance”, !

M. STEWART !
M. Stewart s'est élevé contre ce

qu'il qualifie de “politique de pré-
Judice” contre les gens de couleur
au Canada. Il 2 souligné notam-
ment que des sujets britanniques
des Indes occidentales britanniques
ne peuvent entrer au Canada à
cause de la couleur de leur peau.

M. COTE
M. Philézs Côté, député de Ma-

tane a suggéré que la Charte des
Nations Unies. avec ses définitions
des droits de-l'homme et des liber-
tés fondamentales soit placée entre

‘les mains de tous les écoliers ca-
nadiens pour être apprise par coeur

M. BERTRAND

M. Lionel Bertrand. député libé-
ral de Terrebonne, parlant en fran-
Çals, s'est opposé à la motion disant
qu'un code des ‘Droits de l'homme”,
pourrait violer la juridiction pro-

| vinciale.

! Il à dit que le parlement fédéral
et les législatures provinciales sont
maitres absolus dans leurs domaines
respectifs, possédant des droits pour
{modifier ou rescinder leurs statuts
respectifs.

IL & suggéré que la liberté de la
presse pourrait être accrue en abo-

I lissant les taxes de vente sur le pa- |
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LE TIMBRE DE PAQUES — Son Honneur le maire Camillien Houde a ouvert offiielloment la campagne
du Timbre de Pâques. la semaine dernière, en achetant une feuille de cent timbres. Des lettres au nom-
bre d'environ 500.000 ont été envoyées aux citoyens de Montréal incluant des timbres et leur demandant
d'envoyer leurs souscriptions. Cette Illustration nous montre le maire Houde achetant des timbres de
Katie O'Donnell, une paraplégique. A gauche, Mlle Berthe Gilbert, une autre infirme travaillant pour
l’organisation de la campagne. Debout, de g. à d' MM. René-B. Perreault: président de la Soclèté du
Tünbre de Pâques, James-L. Busfield, secrétaire; Earl-T. Moore, président du club Rotary de Montréal,
l’un des 35 clubs de bienfaisance de la province sous les auspices desquels n lieu ln campagne; et

“Cecil Pascal, président du comité de la campagne.
 

pier-journal et en réduisant les
frais de postes sur les imprimés.

M. H. W. Herridge, député CCF.
de Kootenay Ouest à supporté la ré-
solution et a dit que les ouvriert
des industries congédiés pour rai-
sons de sécurit: devraient avoir le
droit d'en appeler de leur congédie-
ment.

Pour la lutte
contre le cancer
OTTAWA, 26 (PC) — La com-

pagnie gouvernementale Eldorado
Mining and Refining Ltd partici-
pera sur une vaste échelle à la lutte
contre le cancer.

Les dirigeants de la compagnie
viennent d'annoncer qu'elle fabri-
quera & Ottawa sept autres piles
thérapeutiques à rayons de cubalt-

d'unc valeur de $48.000 comme
celle qui à donné de af bons résul-
tats à London, Ontario.

Cet apparell surnommé la
bombe au cobalt, trouvera un munr-
ché assuré au Canada, aux Etats-
Unis et ailleurs; de nouvelles piles
seront fabriquées une fois terminées
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cret où privément”, æ déclaré le
drig.-gén. William Nuckois, porte-
parole de l'état-major allié. “mais
leurs résultats, s'il y en a, seront
publiés”,
Les deux camps s'efforcent de

surmonter un des trois principaux

obstacles qui tes empêchent de ron-
clure un urmistice. On espère que
les délégués parleront plus libre-
ment à huit clos des compromis

! possibles, mais susceptibles de ve-
nir en conflit avec les vues offi-
cielles.
Les Natlons-Unies veulent que le

rapatriement soit vulontaire. Les
communistes exigent que tous les 

les sept qui viennent d'être com- {prisonniers soient rapatriés de gré
mandées.- La “buinbe” est (abriguée
et vendue sur une base commer-
clale par cette compagnie de la
couronne qui produit et raffine
l'uranium: du Canada.

Vancouver et Winnipeg sont les
prochaines villes qui en obtiendront
au Canada. Des organiames qui
livrent la lutte au cancer ont ache-
te ces piles.

 
PRUDENCE A LA ROUE. — Des cheques ont été présentes à trente-sept employés des boulangeries
Weston Limitée, samedi dermer à l'hôtel Queen's pour marquer leur prudence à la roue. L'on voit bel

ceux qui ont été honores: Marcel Mailhot, Yvon Chapleau, Lionel Jarry, Gaston Maühot, Lucien
Ménard, René Racicor, Athanase Tussé, Hetié Amelotis, Jean Lavoie, Roger Alix, André Beauchamp,
André Bélair, Lorenzo Bérubé. Roger Brodeur, Gérard Chevrette, Gaston Courcy, Arthur Drolet, Jean-
Claude Dubé, Rodrigue Duchesne, Lucien Lacourse, Martial Langlois, Marcel Laramée, Marcel Lavigne,
Plerre-Paul Leblanc, Louis-Ph. Lefebvre, O¢rard Milot, Fernand Noël, Paul-Aimé Olivier, Clément
Patenaude, Marcel Pigeon, Valmore Popuius, Guy-Roland Quesnel, Edgar Rouleau Athanase Tass,

Robert Taviar Jean-Paul Tourieny. René Viru

 

ou de force.
Un deuxième groupe “d'officiers

d'état-major s'est mis d'accord sur
lu question secondaire des ports
d'entrée, munis l'a pu encore s'en-
tendre sur Ja participation de la
Russie à la Commission neutre de
surveillance.
Ces délégués n'essaient pes pour

l'instant de discuter le probléme
des champs d'aviation. Les com-
munistes veulent réparer leurs aé-
rodromes et en construire d'autres
durant l'armistice, ce à quoi les
Alliés s'opposent.
Les délégués chargés de négo-

cer l'échange des prisonniers s'en-

depuis trois
jours, à huis clos, la
question des prisonniers

MUNSAN,Corée, 25 — (PA) — Les délégués aux
pourparlers de trêve en Corée, négocient en secret,
aujourd'hui, l'échange des prisonniers de guerre,
“Les négociations ont lieu en se-¥

tretiennent à huit clos depuis trois”
jours.

M. H.-B. de Passillé
Pa .

est décédé à 80 ans
M. Henri B de Pnssiilé eat décédé

à Montréal dimanche soir dernier.
M était né en France en 1871 à
Laval en Mayence. Il était vonu =u
Canada au début de 1907 comme
représentant d'une maisons d'expor=

tation et en 12:2 (1 fondait pour
Tut-ménre une firme d'importation
ue produits pharmaceutiques.

En 1914. comme tout bon patriote
français. il vola ru aecours de su
patrie el revit au pave en 1915,
Par :m Suite 11 dvint memure de
l'Union nat.onale française et de la
Chambre de cumberce française.
Le nom de ln funille Pasaill> est
assure de suvvisre nu Canada, car
M. Meur: de Fussill* laisse six fils
ct d.x patlee-tile.

M. de Passllé voit acquis en
joe un comamne À Sainte-Adèle-
eu-llnut C'est dal 3 cetle paroisse
que le détunt sera inhummé. au-
prés ae sun épouse qui l'a precédé
jdans ia tombe (1 y a trois ans.

Les funérailles auront leu à
Bainte-Adèle- en -Haut le mercredi,
26 mars. à D h. 45 gun.
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d'amélioration et d'entretien

L'UNION NATIONALE

Dr ANTONIO

AUGER
député du Lac Saint-Jean

Sujet de la causecie :

“VISITE AU LAC
SAINT-JEAN"

Ce soir

10 h. 30
CKAC

MONTALAL

  

 
 

En ossumont “presque entièrement le coût de construction,

gouverngment de l'Union Nationale a contribuépuissamment
au progrès de nos municipalités.

de nos chemins et ponts, le
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TRUMAN CONTREDIT McKINNEY,
conférence de presse en trois semaines, le psésident Truman a déclaré
A Kev West. en Floride, que lorsqu'il aura décidé 81) doit présenter
de nouveau sa candidature à la Presidence, cette décisiun tie dépendra
aucunement de la
contrairement à ce qu'avait

naticnal du parti democrate.

     
  
par Élner Wicelr

L'une des règles impo:iantes dan.

LES SECRETS
DUSUCCES
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#os idées aux autres est de realiser que les gens
n'accepteroni pas vos idées tant qu'ils ne !es accepte-
ront pas comme étant ies leurs. Voic1 un Don exemple

de quelqu'un qui a mis cette règle en pratique.
Tom Reed fut. pendant plusieursŸ,

années, Orateur à la Chambre des!
représentants Après avoir pris sa
retraite au Congrès. quelqu'un lui
demandait comment (1! réussissait
à vetidre ses idees aux autres mem-
bres du Congrès. Il répondit qu'il
leur vendail leurs idees,

A mne séance de comité. Il de-
meurnit ailencieux jpusqu'à ce que
“chacun ait dit tout ce qu'il avait  
 

“La refrancisation est
une question d’affaires”

Le tourisme,
campagne de refrancisation qui se poursuit a travers

toute la province, contribue à la conservation et au
développement de notre héritage culturel. Voila le
point qu'a fait ressortir M. Paul Gouin dans sa
dernière causerie radiophonique.
La refrancisation n'est pas seu-F re

lement une oeuvre patriotique et Adapter à notre mentalité, nous
une question sentimentale, mais fournissent maintenant, puisque

 
 

aussi une question d'affaires:
constitue, en d'autres termes un

excellent placement. L'an com-
prend maintenant que. pour main-
tenir et développer notre industrie

touristique, nous devons restaurer,
conserver et méme accentuer no-
tre visage français parce qu'il con-
tient ce quelque chose de neuf, de
différent. de pittoresque que re-
cherche le touriste.
On peut donc dire que le tou-

riame est le facteur principal, le
moteur de notre campagne de re-
francisation. Par un curieux re-
tour des choses, les Etats-Unis
qui ont contribué involontairement
à défigurer La physionomie du Qué-
bec en y introduisant des modes
nouvelles que nous n'avons pes eu

elle C'est des Etats-Unis que nous vient
le plus grand nombre de touristes,
l'argument qui Assitre le succes de
notre campagne de refrancisation.
Facteur de refrancisation. ie tou-

Tlame est aussi. par le fait même,
un facteur culturel. L'affiche tou-
ristique est devenue en Europe un
art dans toute l'acception du mot.
L'affiche touristique et cela démon-
tre bien l'importance du tourisme
au point de vue culturel, n'est donc
pes seulement un moyen d'atdrer
le visiteur étranger: C'est aussi un
moyen de mettre en relief a cultu-
Te d'un pays, de mettre en vedette
le talent de ses artistes en leur
fournissant un débouché fort in-
téremant.
Introduite chez nous. Nl y a quel-

ques années, grâce à lheureuse 1n-
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tervention de M. Georges Lévetllé,
directeur de l'Office provincial de
ia publicité, l'affiche touristique
est en voie de devenir un art po-
pulaire grâce à l’initiftive des
Amis de l'Art qui, avec leur clair-
voyance babituelle, ont compris
importance du tourisme comme
facteur artistique.

L'hôtellerie nous fournit un autre
exemple démontrant que le touris-
me peut aider à la conservation et
au développement de notre héritage
culturel. De plus en plus, nos au-
bergistes s'appliquent à donner à
leurs établissements des noms fran-
çais. Cela ne suffit pas. I! faut éga-
lement que l'architecture, l'ensei-
gne, la décoration intérieure. le cos
tume des serveuses, la présentation
du menu et le menu lui-même,
soient en harmonie avec ce nom
français. Cette simple énumération
nous permet de constater que c'est
en ayant recours davantage aux
services de nos artistes que hous  Téussirons à donner à notre hôtel-
terie une atmosphère vrminrent ori

ginale ot vraiment française.

Il est facile de créer une stmos-
phére originale et bien française
dans une auberge, dans un restau-
rant, lorsque le point de départ,
c'est-à-dire Je nom lui-méme est
vraiment original et français. C'est
là, la clé du problème. L'on oublie
cpendunt, très souvent, qu'un hom
peut être français tout en étant
d'une banalité qui, elle, n'a rien de
français. L'on choisit trop souvent
des noms.dont il est lmpossibie de
s'inspirer pour imaginer une ensei-
«ne amusante, pour créer une déco-
ration intérieure attrayante. Nous
avons encore un nombre effarant
d'hôtels “Central”, “Royal”, ou
“Commercial”; nous avons beaucoup
trop de manoirs, de châteaux. ap-
pellations qui pourraient être char-
mantes si on les agrémentait d'une
épithéte originale au Meu d'y afou-| la
ter le nom du propriétaire ou de
l'endroit où ils sont situés.
M. Gouin explique. en terminant.

que c'est dans nos coutumes et lé-
srrdes, dpns Notre histoire, notre

flore et notre faune, dans la topo-
graphie des lieux, quË nos aubertis-
tes trouveront des noms vraiment
savoureux, vraiment caractéristi-
ques. Des noms qui suggérent suto-
matiquement l'idée d'une enseirife
particullèrement attrayante, dun
motif de décoration intérieure plei-
ne de charme et d’inédit.

2ème conférence
de Me Savatier à
l'U. de M,ce soir
Ce soir. à 8 heures, en la salié

H'404 de l'université de Montreal
Me René Savatier, célèbre juriste
français. dounera une deuxieme
conférence sur les rapports exis-

tant entre les arte, les lettres et
justice. Cette conférence Intitu-

Ke “Mercure et les Muses”. fait
partie dune série de cours publics
donnés à l'université par Me Bava-
tier sous les auspices de Tmnstithit
Acientifique franco-canedien
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ous êtes
leur annge
de charité

“H y « plus de joie à donner
— à PARTAGER — qu'à

recevoir”. PARTAGERavec un
être sympathique. evec un
être persécuté, double la joie

partage.
Y a-t-il des êtres plus syne-

pathiques que les membres de
la famille, coulus et créée par

le bon Dieu? V e-t-0 un
groupe social plus persécuté

aujourd'hui que la famille, le
famille nombreuse, la famille

pauvre?

Persécution de l'infidéttes
conjugale qui désunit tes
foyers au gré de tous les ca-
prices. martyrisant les enfants

de parents désunis.

Persécution de l'égoïsme
qui fait prendre les joies du ‘
mariage, cie en refuse les
responsabilités: peur de le
transmission de la vie, limite.
tion des naissances.

Persécution des coeurs en-
dureis qui. sous prétexte d'éco-
nomis, de bonne éducation,
de tranquilité passive ferment

la porte des logis aux parents

qui ont des enfants ou qui

pourtaient en avoir.

PARTAGEONS avec la
Fédération dans l'intérêt des

Services à la famille.

Partager, c'est faire plaisir

aux malheureux

Partager, c'est consoler le
coeur du bon Dieu.

Partager. c'est s'assurerjolie
et mérite.

REAL LEBEL, $4,

FEDERATION
des Œuvres de ChariteCanadiennes-Françaises
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Disparité inévitable
par E. LETELLIER de SAINT-JUST

Une publication périodique récente

du bureau fédéral de la statistique

apporte de nouveaux éléments au débat

qui renaît de temps à autre au sujet de:

la différence qui existe dans le niveau

des salaires et des gages. entre la

province de Québec et celle de l'Onta-

rio. Ce niveau est généralement moins

élevé’ dans notre province et bien que

les explications de ce phénomène ne

manquent pas certains veulent y voir

en quelque sorte une injustice sociale

que le Tegislateur devrait corriger au

moyen de décret».

Les statistiques que nous avons Sous

les yeux et qui se rapportent aux salai-

res et gages dans l'industrie manufac-

turière canadienne en 1950, confirment

cette différence de niveau, en faveur de

l'Ontario, mais ces chiffres démontrent

aussi qu'il n'y a pas uniformité dans les

salaires et les gages au sein d'une même

province, ni dans l'Ontario ni dans le

Québec, et que le Québec bénéficie

dans certains cas de taux plus -élevés

que d'autres provinces moins industria-

lisées.

A Montréal, la moyenne des gages

hebdomadaires (hommes et femmes),

dans l'industrie manufacturière, est de

$42.74 tandis qu'elle est de $46.48 à

Toronto. Dans cette dernière ville, la

moyenne la plus élevée est de $54.70

(dans l'industrie du caoutchouc), mais

elle ne dépasse pas $53.86 à Montréal,
dans l'imprimerie. Cette moyenne géné-

rale des gages est de $39.52 à Halifax

et de $41.16 a Saint-Jean, N.B.
En ce qui concerne les gages des

hommes, le niveau le plus élevé, à
Toronto, est atteint ($62.40) par les

ouvriers de l'inprimerie. Les mêmes

travailleurs ont à Montréal une moyen-
ne de $59.77. Dans la métropole. les
gages moyens les plus bas. dans l’in-
dustrie manufacturière, sont ceux de la
chaussure ($37.59). À Toronto, ce sont
ceux de l'alimentation ($43.99). À
Montréal, la moyenne générale des
gages féminins est de $28.54 tandis
qu'elle est de $30.18 a Toronto. Cette
moyenne ne dépasse pas $23.12 à Saint-
jean, N.B.. et $20.20 à Halifax.

L'étude des statistiques des centres
urbains importants du Canada révèle
ainsi une grande disparité dans la
moyenne des gages. tant pour les
hommes que pour les femmes. Cette
même disparité apparaît dans les calculs
faits sue des bases provinciales. Les
moyennes générales des gages des
hommes employés dans l'industrie ma-
nufacturière sont les suivantes :

  

 

Chicago
Detroit

  

 

  

 

Nouvelle-Écosse ....…….…..…... $42.98
Nouveau-Brunswick ........ 4445
Québec ..….…….….............. 48.15
Ontario .. 53.33
Manitoba ... 48.30
Saskatchewan 4558
Alberta ..... . 47,09
Colombie britannique . 5334
À Terre-Neuve, où il n'y a que deux

grandes industries, la fabrication du
papier et de la pulpe et la mise en
conserve du poisson. la movente des
gages masculins est de $63.44 dans la
première et de $27.52 dans la seconde.

D'où l'on doit conclure que les gages
et les salaires varient suivant les pro-
vinces, suivant les régions au sein des
provinces et suivant les industries.
Cette disparité est encore plus accusée
si l'on tient compte de la durée du
travail. L'on constate alors que les
gages les plus élevés, dans l'industrie
manufacturière canadienne, sont ceux
de Ja Colombie britannique, où la
semaine moyenne de travail est de 40.2
heures, avec une moyenne, hebdoma-
daire de gages de $53.34, tandis que
les travailleurs ontariens reçoivent en
moyenne $53.33 pour une semaine de
43 heures en moyenne. Ces chiffres
sont $48.15 pour 44 heures dans le
Québec.

Notre province a raison d'aspirer au
niveau de rémunération qui a cours
dansl'Ontario, mis elle ne doit pas se
fier pour cela au gouvernement. Le
régime des conventions collectives l'y
conduira graduellement à condition
que les revendications des travailleurs
tiennent compte des conditions écono-
miques et sociales. :

Il y a sport et sport
par Léon GRAY

Un quotidien d'Ontario donne la
vedette, dans son magazine. à Jean
Béliveau et il transcrit. en page de
rédaction, l'article d’un hebdo qui en a
contre la presse de nos villes à propos
de sport. Citons quelques phrases du
commencement, c'est-à-dire juste assez
pour prendre la température du bouil-
lant confrère : € À lire les journaux de
Montréal et de Québec, on croirait que
Maurice Richard et Jean Béliveau sont
des bienfaiteurs de l'humanité auprès
desquels Louis Pasteur.... Banting...
sont de pales idoles déchues... Clest
l'apothéose de la bétise ornée... Au
sport, l’homme est un imbécile qui
signore...»

La « Patrie ». pour sa part, à souvent
distingué entre le sport et sa caricature.
11 est arrivé maintes fois à notre journal
de remettre les choses au point en
définissant le jeu. en notant la fin du
jeu et en dénonçant certains organi-

sateurs du jeu qui versent dans la
commercialisation, ferment les yeux
sur la rudesse et attentent à la
liberté ou à Ja dignité des athlètes.
Nous avons été les seuls, sauf erreur,
à mettre le trait sous la sortie du
Révérend Daniel Mclvor aux Com-
munes d'Ottawa, là même où Mtre
Charles Parent. député libéral de
Québec-ouest, vient de charger à fond
contre la N.H.L. et réclamer une
enquête. '

Le sport est là pour rester : qu'on en
fasse ou non son deuil. Au temps des
esthétes athéniens ou romains, on glori-
fiait les sportifs: soit plusieuTs siècles
avant la venue de... Maurice Richard
qui, par parenthèse, n'est pas le moins
du monde une tête enflée. On a toujours
donné dans l'enthousiasme ou l'exubé-
rance, en pareille matière. Mais il faut
reconnaître que le Nouveau Monde a
résolument enfoncé le clou. Aux États-
Unis, les éducateurs ont fulminé contre
les empiètements du jeu dans les pro-
grammes scolaites. D'autre part. l'auto-
tité civile a mis en train des commissions
de surveillance. avant de mettre le doigt
sur des scandales. C'est pour épargner
au Canada de tels errements, que nous
avons sollicité certains correctifs.

Encore une fois. le sport est fait pour
rester, et ce n’est pas de démolisseurs
qu'il a besoin, Il lui faut, comme à
plusieurs d'enffe nous, des psycholo-
ques et des thérapeutes. La jeunesse a
faim d'exercices sains. — aliments de
ses passions bonnes. — et l'âge mûr
réclame des distractions qui lui fassent
oublier les tracas de la vie et les tortures
du fisc. Tous les âges ont besoin de
divertissements moraux qui éloignent
les embardées immorales. D'ailleurs
l'homme demeure un grand enfant:
après le yo-yo. il accepte d'autres
petites choses qui facilitent l'évasion et
le bercent dans l'idéal. Et si les sports
allaient mourir, par quoi les remplace-
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rait-on ? Le monde aura toujours trop

de Vandales qui laissent des ruines en

héritage!
Mais trêve de considérations géné-

rales, pour en arriver au fameux jour.

Car, la saison normale du hockey

majeur ayant pris fin, la grande pre-

mière des joutes éliminatoires a lieu au

Forum, ce soir. Au cours des 70 enga-

ements, certains athlètes ont payé un

jen dur tribut au sport, et ils ont du

plomb dans… l'aine! Le Canadien, qui

va se mesurer au Boston, a eu sa grosse

part d'aventures coûteuses: il prouve,

à lui seul, que la brutalité a des protec-

teurs, alors que la loi en manque. Qu

moins dans le fait.
Malgré tout, la métropole pense

avoir des droits à la coupe Stanley la

route sera glissante, malaisée.. Mais

qui sait ? ;

Crise dans le Sud-Africain
par Alonzo CINQ-MARS

Au beau milieu des grandes fêtes

organisées dans l'Union ud-Africaine

pour commémorer le troisième cente-

naire de l'arrivée des premiers colons

hollandais au Cap. une situation déplo-

rable se présente qui menace dy

susciter des troubles sérieux. C'est le

résultat d'ên jugement rendu récem-

ment par la Cour Suprême de ce pays

qui a déclaré inconstitutionnelle et

«ultra vires» une loi adoptée par le

Parlement de l'Union. I! s'agit d'une

des nombreuses lois de ségrégation que

le gouvernement nationaliste du Dr

Malan a fait adopter conformément à

sa politique basée sur la prétendue

suprématié des blancs sur les indigènes.

La loi en question avait pour objet de

faire rayer des listes électorales ordi-

naires les noms de tous les électeurs

«de couleur» (noirs et hindous) et de

les faire -inscrire sur une liste’ distincte

pour l'élection de seulement quatre des

159 députés de la Chambre basse du

Parlement du Cap. Et ces quatre

députés devaient être des blancs.

Là

se

limitait le droit de suffrage des élec-

teurs « de couleur ». Il est à remarquer

que les indigènes forment l'immense

majorité de la population de l'Union

Sud-Africaine.

La constitution de l'Union. qui re-
monte a 1909, cest-a-dire bien avant

que ce pays devint autonome dans le
cadre du Commonwealth, dit que toute
modification des lois concernant les
droits de suffrage des indigènes doit
être votée par les deux tiers des voix
dans les deux Chambres du Parlement.
Orla loi en question n'a été votée que
par la maiorité absolue. C'est pourquoi
la Cour Suprême siégeant au Cap a
déclaré cette loi inconstitutionnelle, ne
se prononçant d'ailleurs que sur sa
valeur légale, et non pas sur sa valeur
morale.

L'opposition parlementaire a tout
aussitôt réclamé la démission du gou-
vernement Malan qui -cependant ne
l'entend pas de cette oreille gt veut, au
contraire, prendre des mesures radicales
pour passer par-dessus les décisions de
la Cour Suprême et poursuivre impi-
toyablement sa politique de séarèga-
tion. M. Malan prétend que le Parle-
ment Sud-Africain est souverain et que
les lois qu'il adopte ne doivent pas être
exposées au veto des tribunaux.
A ses adversaires qui lui reprochent

cette attitude, M. Malan peut répondre
avec assez de raison qu'il ne réclame
pas autre chose que ce qui se pratique
en Grande-Bretagne, où la constitu-
tionalité des lois adoptées par le Parle-
ment ne peut être contestée devant les
tribunaux. I soutient que le statut de
Westminster de 1931, qui à reconnu
les anciens dominions britanniques
comme pays autonomes dans le cadre
du Commonwealth. a rendu leurs Par-
lements aussi souverains que celui de
la Grande-Bretagne.
La mesure à laquelle le gouvernement

Malan compte recourir est bien simple.
Il veut présenter une loi pour modifier
la constitution de l'Union Sud-Afri-
caine de façon À soustraire le Parlement
a l'espèce de tutelle que la Cour Suprè-

 

   
Ses adversaires

prétendent que la constitution de 1909

ne peut être modifiée que par une
majorité constituée par les deux tiers

me exerce sur lui.

des membres de chacune des deux
Chambres. Or le gouvernement natio-
naliste de M. Malan ne dispose pas
d'une majorité suffisante. Il contour-
nera donc la difficulté en soutenant que
le statut de Westminster prime la
constitution de 1909, et en réclamant
pour le Parlement Sud-Africain une
souveraineté égale a celle du Parlement
de Londres.

Reste à savoir si une telle attitude
n'est pas susceptible d'aboutir à une
catastrophe dans ce pays où les indi-
gènes, beaucoup plus nombreux que les
blancs, sont sans doute encouragés à la
résistance par des éléments étrangers
qui ont intérêt à susciter des troubles.
Les trois siècles de progrès que les
descendants des colons hollandais de
1652 sont présentement en train d'évo-
quer par de brillantes démonstrations
pourraient bien être brusquement iriter-
rompus par la détestable politique de
ségrégation du gouvernement Malan.

 

la Vie Souriante
par Maurice HUOT

les sanglots de Paillasse n'impres-

sionnent plus personne. On est beau--
coup plus touché des larmes rentrées du
contribuable que l'on tond à la source,

 

Chacun porte le bonheur en soi.

C'est lui qui colore toutes choses en rose
et qui fait dépasser la prosaïque réalité.

 

le bonheur s'échange par osmose.
De celui qui le possède il passe à celui
qui ne l'a plus. .

 

Cependant, selon l'adage romain
“Nemo dat quod non habet”, personne

ne donne ce qu'il n'a pas. Pour donner
du bonheur il faut en avoir soi-même.

 

Que. de philosophes résonnent com-
me des tambours au lieu de raisonner.

 

La joie dans le monde se fait rare.

Nos pères avaient la réputation d'être

très bons chrétiens et ils ‘étaient joyeux.

Seriogs-nous moins bons chrétiens?
 

la joie est comme une fine lumière

qui envohit l'âme doucement. Elle se

différencie du plaisir qui agite et laisse

affaissé.

 

Sous le patronage de

Le coffret \n Ligue française de

aux l'enseignement, le cen-

nouveautés tre laïque de lecture

publique vient d'orga-

niser un système de prête de livres

destiné aux communes rurales. H fait

parvenir aux groupements intéressés des

coffrets de 30 à 40 livres, choisis parmi

les meilleures publications de l'année:
romans, biographies, ouvrages de scien-

ce, d'histoire, de philosophie, etc. Une

place importante y est faite aux lra-
ductions. Echangés tous les trois mois,
ces coffrets permettent à chaque cercle

de lecture de recevoir, pour un abon-
nement de 6,000 francs, 120 ou 150

ouvrages nouveaux par année. les

organisateure espèrent créer ainsi “des

milliers de centres de lecture qui de

viendront vite des milliers de centres
de culture”. (UNESCO).

  

 

— Joseph établit aoû

Paroles père et ses frères, et leur

de aesigna une propriété

la Bible dans le pays d'Egypte,
dans la meilleure partie

du pays, dane la contrée de Rumen,

ainsi que Pharaon l'avait ordonné.
{Genèse 47, 11). Texte choisi par la

Sogiété catholique de la Bible.

Les mots qui vivent
——La félicité de ce monde est compose

de tant de pièces qu'en un coeur d'homme al

y en à toujours quelqu'une qui manque.
Bossuet.
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  En morge de l'actualité

Jeunes filles
en uniforme

(par Gaston COUCKE;

Le maire de Sao

Paolo vient de

prendre une déci-

sion énergique

qui n’a rien à vois
avec l'économie de B

la capitale brési-

lienne du café
IH a ordonné

aux jeunes filles
qui travaillent à

la mairie de porter, à l'avenir, un

uniforme. “Cela, a-t-il expliqué,

mettra fin aur trop nombreuses

discussions que provoquaient les

robes, plutôt courtes, de ces dames.”

Nous ne savons pas si ce distin-

Qué magistrat à une femme parti-

cullérement jalouse ou des employés
trop entreprenants, mais ce qui est

certain c’est que si son exemple de-

vait être suivi par tous les em-
ployeurs le monde perdrait l'un de

ses principaux attraits: la diversité

des toilettes féminines, dont les ri-

ches coloris nous font deviner plus

vite le printemps que le soleil qui

continue à nous bouder.

Nous avons visité l'Allemagne au
temps où les femmes, fout comme
les hommes, n'éfaient heureuses
Qu'avec un uniforme sur le dos. Il

n'est pas eragéréde penser qu'elles
avaient alors perdu cinquante pour
cent de leur charme et que lorsque
nous nous retrouvions en France ou
en Suisse nous éprouvions une

grande joie & revoir leg robes légé-

res, dont chaque détail permet de

découtrir un peu de la personnalité

de celles qui ies portent.

Pour autant que la femme ny
consacre pas un temps eragéré ou
des sommes qui n'ont rien de rai-
sonnable, le soin qu'elle apporte
à se vêtir de façon à se distinguer
n'a rien de refrékensible.

Un éminent prédicateur, qui don-
ne présentement des conférences de

Caréme dans la métropole, nous

confiai! que sainte Jeanne d'Arc

avait un goût prononcé pour la toi-

lette et qu'elle prenait grand soin

à Choisir ses tenues guerrières. Ce

serait même une imprudence vesti-

mentaire qui aurait été indirecte-

ment la cause de sa capture.

Le matre de Sao Paolo ne résou-

Demain il y aura 289ans

;vent se rapporter au Centenaire de l'Université La-

 

idonné le jour? Le 26 mars c'est, en effet, l'anniver-

Anniversaire historique

que Mgr de Laval fonda le
Grand Séminaire de Québec

(par EUGENE STUCKEB ) .
Puisque plusieurs manifestations de 1952 doi-

val, pourquoi ne célébrerait-on pas aussi un anni-
versaire du Grand Séminaire, institution qui lui a

saire de la fondation du Grand Séminaire par Mar
de Laval, et c'est ce séminaire de Québec, fondé
par le premier évêque du Canada, qui est devenu
l'Université Laval, en 1852.

 dra aucun problème en imposant le

port de l'uniforme à son personnel

M aurait dû ordonner, tout au plus,

une longueur de robe minimum.

exigence qu'auraitent acceptée d'em-|

blée ses employées car elle aurait:

été à leur avantage.

La femme a toujours interêt à

s'entourer d'un Certain mystère.

Que celles qui en doutent aillent

sur l'une des plages où le costume

de bain n'est pratiquement porté

que pour la forme et elles verront,

alors avec quelle indifférence les,

hommes circulent parmi elles.

 

Tout est question de tiesure of ie

mode. ces dernières années. semble
nous gâter en la matière. Nt trop:

longues, ni trop courtes. ni excen-

triques, ni fades. les toilettes fémt-

nines sont suffisamment agréables

et variées pour transformer nos;

rues et nos parcs, à l'approche de

l'été, en spectacles ravissants.

Ités mode

PREMIERES ORIGINES

Les premiers prétres canadiens
sont tous venus de la mére patrie;
c'étatent des prêtres religieux. Les
premiers furent des Récollets; les
Jésuites arrivèrent en 1625, dix
ans après Jes Récollets, Comme de
juste, il ne faut pas parler de sé-
minaire aux premières années de
la colonisation; il j'y avait pas
même d'école élémentaire. pour la
meilleure raison du monde: it n'y
AVait pas d'élèves.

Les premiers écoliers du Canada
furent les petits Sauvages que l'on |
tenta d'apprivoiser. Les mission-
naires, qui étajent venus pour évan-
Réliser les Sauvages. allèrent au
plus pressé, visant à se mettre en
contact avec les Indigènes, es-
savant de les suivre dans leurs per-
pétuels déplacements, pour pou-
voir leur parler occasionnellement.
Mais ces missionnaires, Récollets

comme Jésuites, eurent des “cen-
tres”, des “réductions” des maisons
ou villes où ils revenaient toujours
pour retrouver leurs frères.
Le temps vint où l'on imagina de

faire servir ces Centres comme de
lieux où l'on pourrait convoquer les
‘Sauvages. Au moins les petits. pour
les initier aux éléments de la science
et de la religion, voire à la vie ci-
vilisée. Il parait que ce sont les Ré-
collets qui ont fait les premiers
essais du genre. Malheureusement
les résultats ne répondirent pas aux
efforts faits en ce sens par les mis-
sionnaires et les Religieuses ensel-
Enantes dans le cours des années
subséquentes, de sorte que ces tenta-
Lives furent jugées inutiles. On avait
poussé la bonne volunté jusqu'à en-
voyer en France quelques-uns de
ces petits Sauvages pour les distri-
buer dans des collèges, mais là en-
core on perdit aon temps et son
latin.

LE COLLEGE DE QUEBEC
OUVERT AVANT HARVARD
Les missionnaires. voyant qu'il ne

servait à rien d'ouvrir un collèye
pour les Sauvages, mirent leur ma:-
son su service des Français du
lpays. Dès 1626. le marquis de Ga-
mache versa les fonds nécessaires
A la fondation d'un Collège à
Québec. Les classes s'ouvrirent à
Notre-Dame des Anges, chez les

| Récollets, en 1835. donc deux ans
avant l'ouverture de Harvard. et
cest ‘ainst que l'on peut affirmer
que ce Collège de Québec est le
premier qui fût ouv, en Améri-
que. On n’y établit peut-être pas
toutes les facultés de nos Universi-

mes, mais on y parlait
grammaire, humanites, rhétorique,
philosophie et hydrographie: c'é-
tait beau pour le temps et les be-
soins !

TOUT ÉTAIT A CREER

Le diocèse de Mgr de Laval était
à la fois immense et nouveau. B
tôt 11 allait s'étendre de la baie
d'Hudson du golfe du Mexique
aussi bien que d'un océan à l'au-
tre pour n'avoir de limites que cel-
jles du continent lui-même.

Ce diucèse était surtout “nou-
veau”, et tout y était à créer. Les

De grâce Monsieur Houde ne sui-|missionnaires Récollets, Jéaultes et

vez pas l'exemple de votre confrère Sécullers ne se préoccupérent que

de Sao Paolo.

 

Blessures mortelles

des tâches Individuelles qui leur
furent assignées, tandis que l'admi-
 
 

samedi, et est décédé ici dimanche
soir.

Me Richard L. Duckett, C.R. co-| M. Croussette fut heurté à la tête

4———_—
nistration générale dans le domni-

jin grande préoccupation de Mgr de

 
toner du district, a rendu un ver par un billet, durant son travail, a
dict de mort accidentelle, hier après- Shelter Bay. et fut transporté d'ur-
midi, dans le cas de M. Adrien gence par avion à Montréal. Il suc-
Croussette, de Les Méchins, Qué. |comba à ses blessures peu après son

qui 8 subi une fracture du crâne. admission à l'hôpital Notre-Dame.

 

ne intellectuel et spirituel revenait
à l'évêque.

Il va de soi que pendant de nom-
breuses années, le clergé ne put se
recruter qu’en France. Mnis ce fut

Laval de se créer un Béminaite dans
lle pays même. Mais il ne pouvait

aller plus vite que les ressources
locales. Il n'y avait que peu d'en-
fants parmi les colons, et fl faut

| cousours se rendre comple que les
vocations au sacerdoce, sont des vo-
cations de choix qui sortent des
milieux cultivés. Il fallait done ét4-
blir tout d'abord des centres d'ins-
truction profane,

ECOLE DE METIFRS 4
SAINT-JOACHIM

Tundis que les Récollets et les
Jésuites s'appliquèrent à tenir les
classes du Collége établi en 1695,
Mer de Laval convoqua les jeunes
gens de la classe ouvrière à une
Ecole ae Métiers à St-Joachim. Ce
fut la premicre en Amérique.

LE PETIT SEMINAIRE

Dans les deux centres d'instrue-
tion que nous venons de signaler,

Mgr de Laval jeta les yeux sur
quelques sujets d'élite, et 11 résolur
d'ouvrir 1m Petit Séminaire, en
1668.

 

Ze   
par &Dr. C-A DERN===

Les dents de l’enfant
On ealeule que 98 pour cent

dentaire. EI} faut donc encourager

des enfants souffrent de La carie
tous Jes efforts pour diminuer ce

chiffre. Les deux armes les plus puimantes contre Is carte dentaire
sont probablement les services d'hygiène publique et l'usage de le
fluorine dans l'eau de consomimation. La fluorine ne coûle pas cher
et constitue un excellent moyen de combattre la carle dentaire. Environ
125 villes américaines l'ont adoptée. On devrait enseigner aux enfants
à se brosser Jes dents dans les dix minutes qui suivent chaque repas.
Les soiles devralent pénétrer entre les dents. II faut surveiller le mene
des enfants. Quire le lait, #1 devrait toujours contenir de La viande, des
ceufs, du beurre, du fromage, des fruits frais, des legumes verts et

jaunes, du pain entier. Len sucreries et les liqueurs devraient être
réduites je plus possible. Enfin, une visite régulière chez le dentiste
nide grandement à prévenir in carie dentaire.

Q. — Il y a quatre ans, j'ai remarqué tine tache de calvitie
sur ma tête. Depuis. cette tache s'est agrandie. D'autres taches
se sont formées. T1 m’est inaintenant impossible de me peigner
convenablement. Qu'en pensez-vous ?

R. — Ce que vous me décrives rewemble à l'atopecin areats, une
maladie dont on ne connait pas In cause, mais qui serait due à un
trouble émotif. Dans Is plupart des cas, les cheveux repoument
 

Le prochain article du Dr Dean, intitulé “Les crises cardiaques”,
paraîtra dans la “Patrie” de mercredi, 26 mars
 

 

Des budgets sans précédent
dans 4 provinces de l'Ouest

(Pur !\x PC) — Des budgets sans precédents
réfletent la prospérité des quatre provinces de
l'Ouest canadien. Le Manitoba a, hier soir, annoncé
le budget le plus considérable de son histoire.
Les budyets des quatre provinces,

forment la somme de $373,000,000.

soit un chiffre à peu près égal au

budget fédéral d'il y a 20 ans, La

Colombie canadienne vient en pre-

mier lieu avec un budget de $142.

000,000; suivent l'Alberta. $116.000.-

000: le Saskatchewan. $66,000,000

et le Manitoba, 349.000.000.

Par tête, c'est l'Alberta qui dé- ORGANISATION PAROISSIALE !

Pour la conduite des paroisses, |
Mgr de Laval introdutsit au Canada :
une ortanisation spéciale qui fut |
longtemps en usage dans l'Eglise
du Canada. Elle consistait en un!
Séminaire qui fut en même temps
qu'une maison de formation, un
centre d'ou partairnt et où reve-

naient tous les prêtres voués au
aervice parotssial. Ce ne ful pas un
“Séminaire des Missions Etrangé-
res”, mais un “Seminsire des Mis-
sions Paroiasiales du Diocèse”. De
fait cette maison fut plus tard af-
flllée aux “Missions Etrangères” de
Paris et avait pour but de pourvoir
à la desserte de nus cures. Le 5y6-
tème dura une vingtaine d'années.

L'histoire à prodiqué à Mur de
Laval les plus grands éloges pour
les efforts qu'il déploya afin d'éta-
blir et de maintenir au pays l'in-
tegrité de lu fol. Ferme, prudent et
desinteressé, il pourvut son Eglise
de tous les éléments essentiels II
fut le plus grand des évêques du
régime français.

 

Chauffeur manchot
Urbain Racine, d'Acton Vale, un

chauffeur manchot. a été accusé
d'avoir conduit son vehicule au
moment où il avait lvs facultes
Affaiblies par l'alcool. Il enregixtra
avec franchise un plaidoyer de cul-
pabilité dés que le greffier lui eut
demandé: “Accusé, plaidez-vous
coupable Où non coupable?” "Cou-
pable”. Puts, ii ajouta: .“J'uvais ;
pris un petit coup de trop.” |
Mais le juge preféra dire & Ra-

«ine de a6 procurcr les scins d'un
avocat, au lieu d'accepter son plai-
doyer. i
Le prévenu dit alors qu'il vou-

lait avoir Me Daniel Johnson, dé-
pulé dr Bagot, qui était absent de
1a Cour.

C'est Me Tormey, son associé
légal. qui vint plus tard en Cour
et consetlla h Racine de nier tou- ;
te culpabilité.
Le juge Cloutier fixa au ler avril

Penquête préluninaire du prévenu
et lui accorda sa liberté provisoire
moyennant esutlonnement.

 

 

 
pense le plus. Grâce aux revenus de

ses pétroles, son trésor dépensera

$124 par tête au cours de la prochai-

ne année financière. La Colombie

canadienne dépensera $121; la Bas-

katchewan, $79 et le Manitoba, $63

Les augmetitations des budgets de
cette année sur ceux de l'an dernier
sont de $24.000,000 pour la Colombit
canadienne, de 322,000.000 pour l'Al-
berta: de 88.110.000 pour ln Saskat-
cliewan et de $6,000,000 pour le Mu-
nitoha Les quatre provinces s'at-
tendent toutefois à des surplus.

La plus grande partie des dépen-
ses du Manitoba sera constituée par
des installations hydrauliques. L'Al-
berta et la Saskatchewau se prupo-
sent de construire de grandes routes,
tandis que la Colombie canadienne
construira et des routes et des im-
meubles,

 

 

jUn maniaque qui
serait l'auteur de
trois incendies

Trois incendies qu'ont dû combat-
tre les pompiers, en moins de trois

heures, hier soir, à l'arrière de han-
Rars, tous situés dans la partie nord
de la métropole, laissent croire à
l'existence d'un maniaque qui serait
l'auteur de ces méfaits qui auraient
pu avoir de graves conséquences.

Le premier de ces Incendies se
déclara à 7 h. 09 pm. à l'arrière du
numéro Z16 ouest, boulevard Baint=
Joseph, le arcond, à 7 h. 20 p.m,
dans un hangar aie à l'arrière du

i numero 4802. rue Clarke, et le troi-
{sième, à 9 h. 59, à l'urrière du numé-
To 55 ouest, rue Bi-Zatique. On Igno-
re jusqu'ict l'origine des flanunes à
chacun de ces trois endroits
Deux membres de ln brigade fu-

rent légèremezt blessés en combat-
tant l'incendie boulevard 8t-Joseph.

 

BREVETS D'INVENTION
MARQUES DE COMMIRCE
DESSINS DE FABRIQUE

re tous pass

MARION & MARION
Mazmond-A. Mnbte 4. Alfred Raslien

1510, RUE DRUMMONS
MONTREAL    
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A la section Jean Brillant |

Notre armée manque d'officiers
surtout d'officiers bilingues

“Jamais dans l'histoire canadienne l'Armée n'a

présenté pour les jeunes une carriére aussi noble,

aussi rémunératrice, aussi prometteuse par ses

chances d'avancement” a déclaré, hier midi, le

major-général PaulE. Bernatchez, commandant du

district militaire du Québec, au cours du déjeuner-

causerie de la section Jean
Pariant de l'expansion récente

de l'Armée canadienne, le général
Bernatchez a notamment déclaré:
“A la fin de ln guerre, l'entente

ale étant devenue plus pré-,
que jamais, Je seul moyen

de maintenir la paix dans le mon-

de fut la création d'une sécurité
coliective et lc réarmement des
pays membres des Nationa Unies
devint un fait inévitable devant

le potentiel énorme des forces ar-
mées de l'URSS".

ARMEE CANADIENNE

“le conflit coréen- devait accé-

Jérer ce désarmement”, à déclaré le

conférencier. “Faisant face & ses

obligations militaires, le Canada

mettait immédiatement sur pieds

la 25ème brignde qui nous repré-
sente ai bien en Corée. Un peu

plus tard notre pays envoyait en

Europe, en vertu des accords pas-

sts, lu 27ème brigade. Tout cela

s'est fait grâce à une campagne

d'enrôlement qui a permis à notre

Armée de doubler et méme plus.
ses effectifs, en moins de deux!
ans. L'Armée canadienne qui!
comptait. en effet. 20,000 hommes
en 1850 en compte aujourd'hui
50.000. Cette expansion nusai Ta-
pide ne fut pas sans causer de
traves problèmes, mais grâce à
notre armée de réserye nous avons
pu remplir toutes nos obligations
tant en Corée qu'en Europe.”

CANADIENS FRANÇAIS

Parlant du recrutement, le gé-
néral Bernatchez a tout speciale-
ment souligné, devant les mem-
bres de la section Jean Brillant, le
rôle joué par l'élément canadien-
français.

“Le recrutement”, a-t-il dit, “fut
excellent tant chez les Canadiens
anklals que chez les Canadiens fran-
cals. Et le nombre de ces derniers
comparé à la population canadien-
ne-française dans le pays est con-
forme à ce que nous attendions. Ce-
pendant, si avant la guerre de Co-
rée nous n'avions pas assez de Ca-
nadtens français dans l'Armée, au-

jourd'hui encore lis sont trop peu

nombr-,-. Si dans l'infanterie le
nombr e Canadiens français est
celui que nous devons avoir 1] n'en

est pas de même dans les autres

armes, et plus spécialement dans

l'artillerie. Le recrutement de nos

officiers n'est guère brillant. Les

  

jeumes étudiants qui ont suivi les

cours d'officiers n'ont pas poursuivi

dans l'Armée une carrière qui leur

2———_——
combler, comme il est nécessaire

' LA

{Général Bernatchez)

Brillant.
  

d'intensifier le recrutement Cana-
dien-français.

LES CAUSES

Etudiant les causes du trop pe-
tit nombre d'enrôlement canadien-
français dans l'armée active, Je
conférencier a déclaré “Bi les ca-
nadiens-français ne s'engagent pas
dans I'Armée en aussi grande noms
bre, ce n'est pas que le Québec
ne réalise pas le danger de la st-
tuation ni davantage la faute des
autorités civiles et religieuses au-
près desquelles nous trouvons un

appui total. Ce n'est pas davanta-

ge par poltronnerie car en Corée

les éléments canad'ens-français ont

prouvé qu’ils n'ont pas peur du

danger, mais je crois que cette dé-

ficience réside dans une mécon-

naissance de l'Armée d'aujour-

d'hui.”
“On a trop tendance dans notre

région à considérer l'Armée actuel-

le comme l'Armée d'avant guerre,

armée aux cadres restreints aux

activités limitées aux cas d'avan-

cement encore plus limités. On ne

réalise pas assez que les forces ar-

mées sont devenues l'organisation

nationale 1a plus importante au

pays et offre des chances de suc-

cès pour les jeunes gens de toutes

carrières et tous métiers”.
“On ne réalise pas davantage

l'importance des soldes et alloca-

tions militaires qui peuvent avan-

tageusement rivaliser avec les émo-

luments des carrières civiles. La

création des 25ème et 27ème briga-

des à laissé des postes vacants à

tous les échelons de l'Armée et ces

places sont à prendre par des offi-

ciers bilingues dont l'Armée & sûr-
tout besoin.”
‘Même sans guerre il faudra

maintenir notre armée et le recru-

tement de nos forces armées sera

celui que feront ceux qui connais-

sent l'armée et en parleront autour

d'eux.”
B'adressant aux officiers présents

le général a conclu: “L'Armée de

réserve reste la partie la plus im-

portante de nos forces armées et

j'ose espérer que vous ferez de votre

mieux pour faire connaître davan-

tage notre armée et aider ainsi au

recrutement de notre réserve et de
notre armée active.”
Le conférencier était présenté par

le brigadier P. Carrière, comman-

dant de la Bème brigade, et remercié ouvrait de nombreuses perspectives.

Il reste un vide qu'il nous faut

   
DEJEUNER JEAN-BRILLANT
commandant du district militaire
eonférencier-invité au déjeuner mensuel de la section Jean-Brillant

Sur notre photo, de g. & €, le

chevalier de In légion dhonneur: le major-général Bernatchen
CBE, DSO, CD, et % Heutenant Philippe Trudel, président de

Ja section Jean-Brillang

— Le major-général P.-E. Bernatches,

par le lieutenant-colonel Gamache,

PE

du Québec, était, Tundi midi, le

brigadier J.-P. Carrière. ADC,

PATRIE, MARDI

mais notre pécheur que

commandant du régiment de Châ-
teauguay. Le lieutenant Phil. Tru-
del, président de la section Jean-
Brillant. présidait le déjeuner ayant
à ses côtés le Liigudier Guy Gau-
vreau.

47404700 4794040

le coin des

Brivceur
(Chronique de E.-A. BRIEN

6V4047V406V6O4O

Grâce à un coup de fin-de-partie,
le déclarant de cette donne rem-
porta neuf levées à un contrat de
manche à sans atout
Donneur: Ouest

Nord et Bud vulnérables

 

Les déclarations :
Ouest Nord Est Sud
passe passe 1—4 contre
passe 2— db pause 3--8BA
passe 3—8A passe passe
passe
Ouest Jous le dix de pique d'en-

trée, sur lequel Bud fit jouer la
dame, Est charges du roi et Sud
prit la levée de l'as. Sud joua en-
suite l'as de coeur, puis un petit
coeur, qui fut remporté par la
dame d'Est. Celui-cà renvoya le
trois de carreau, sur lequel Sud mit
le huit, Ouest le neuf, et le mort
prit Ia levée du roi. Bud fit jouer
un autre coeur de la table afin de
faire sauter le roi d'Est, ce qui af-
franchit le neuf. TI s'agissait main-
tenant d'encaisser cette icrée.
Est joua la dame de carreau, que

Sud laissa passer, et un petit car-
reau suivit: mails Bud fit l'impasse

du dix et fit ensuite son as de
carreau, xur Jequel #1 fit jeter un
trèfle par Je mort. BuG joua main-
tenant son as de trèfle, puis un
petit trèfle vers la dame, dont Eat
sempara avec Je roi. Ent joua enfin
un petit pique. mais Bud le laissa
filer vers le huit du mort, encaissa
le neuf de coeur, puis réclama la
dernière levée avec le valet de pi-
que. Bud n'avais perdu que deux
coeurs. un carrean et un trèfle et avait réussi son contrat.

 

qu'à la fin 1} se dégage pour retourner dans son

n'en pouvaient croire leurs yeux mais leurs cris de joie n'éveillérent même

sus M. BF. Dingle, (à gauche), vice-président du service de l'exploitation du Canadien National qui
us prés cette scène de vacances en compagnie de M.n'a pu resister à l'envie de contempler de pl
28 pieds de haut et 25 pieds de large. (Photo CanadienSauviat. Ce montage mesure 50 pieds de long,
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habitat naturel.

National)

COMMENT tosss®
RESOUDRE > de la VIE

  

LE PRINTEMPS EST ARRIVE. Realisation de M AL. Sauviat, directeur des expositions et des montres

du Canadien National. La truite révée au cours des longues svirees d'hiver se laisse enfin amorcer,

sa longue marche a endormi ne s'éveilie pas. Le poisson fait tant et si bien

Les voyageurs à la Gare Centrale
pas notre homme. Ci-des-

=~
Ae
-

Por RUSAMTH B. HURLOCK, PH.D

Q. — Nous sommes mariés depuis neuf ans et nous avons un enfant,

J'ai toujours donné Je cenfort à mon mari mais je suis au bout de ma

patience. Mon mari en rentrant de son travail, mange un peu et ve

couche immédiatement. Si j'essaie de le réveiller, 1! ne veut pas se lever.

Mais vers Jes 10 heures, il se lève soupe et disparait de la maison;

Al s'en va dans un club et ne revient qu'à ane heurt assez avaucée de

la nuit. Je passe toutesmes wolrées toute seule. FH a une automobile,

mals jamais il ne m'offre une promenade. Je suis découragée.—Mme D. N.

R—Vous avez toutes les raisons --

d'être découragée, car votre man

est certainement une personne qui
ne coopère pas. Votre mariage est
loin d'être une réussite. Vous vous
employez à faire un foyer heureux

et votre mari, lui, fait le contratre.
81 vous ne pouvez le faire revenir

à de meilleures habitudes. laissez-
le faire, mais il vous faut, vous et
votre enfant jouir un peu de la
vie. L'épouse ne doit pas être seu-
le à faire tous lea sacrifices; Jus-

 

 

qu'à date, vous avez sûrement fait
plus que votre part.

Ti faudrait prendre les moyens
de faire comprendre à votre mar

| 58 conduite absurde. Le bon moy=
en est de l'attaquer dans son con-
fort. S'il ne veut pas prendre ses
repas à Iheure habituelle, laissez-
le les préparer lui-même. Oeccupez-
vous moins de lui. Alors 11 s'aper-
cevra peut-être que vous lui mane
quer.
 

Nouveau départ
pour la Corée
QUEBEC, 25. (P.C.)—Un deuxié-

me contingent de militaires atta-
chés au premier bataillon du Royal
22ème régiment & quitté la gare de
Valcartier, tard dimanche, pour se
diriger vers les côtes de l'Ouest
d'où i! s'embarquera pour la Corée.
ree.

Les quelque 250 hommes qui ont
pris le train portaient au cou un
foulard de couleurs verte et kaki
taillé dans de la toile de parachu-
te: privilège spécial obtenu par les
hommes du premier bataillon du
Mème en souvenir des dures ma-
noeuvres en parachutes qu’ils ont

effectutées durant leur entraine-
ment.
Le groupe est commandé par le

major Georges Bévigny. comman-
dant en second du premier batail-
lon et qui s'est particulièrement
distingué sur le sol de Normandie,
au cours de la dernière guerre mon-
diale; 12 comprend la compagnie
d'administration (quartier-général)
et une compagnie de support, com-
mandées respectivement par le ma-
Jor Quy G'Artois. qui s'est distin
Eué Au cours de la dernière guerre
alors qu'il fut parachuté dans Je

maquis. et par le major J.-A. Huot,
d'Ottawa
Le major-abbé Gérard-R. Fortin,     

de Québec, aumônier du bataillon,
était du groupe.
Le lieut-col. Louis Prémont True

deau, commandant du premier bae
taillon, à pris l'avion, jeudi dernier,
pour se rendre directement en Co-
rée afin de diriger personnelle=
ment l'arrivée de ses hommes dont
Je premier contingent parti le 14
de ce mois. sous les ordres du ma-
jor Henri Chassé, de Québec, vogue
présentement sur l'océan,
Au moment où les hommes

adressaient à leurs parents et amis
leurs adieux, une neige abondar -
te, dernier vestige de l'hiver, toam-
bait sur Québec.

Le chef des forces

aériennes suédoises

en visite au Canada
OTTAWA. 25. (PC\—Le major-

général Gustav Adolf Westring, chef
de la force aérienne suédoise, arri-
vers à Ottawa aujourd'hui, pour
entreprendre ‘vue visite de cinq jours
au Canada

PF arrivera de New-York à l'aero-
port de Rockiiffe, prée d'Ottawa. M
sera socueill par le maréchal de
l'Air, WeA. Curtis, chef dc JBiate
major de J’Air.
Après une visite à Toronto, Tren-

ton, ii viendra à Montréal vendredi
pour une visite de l'utine Canadair.
Il s'envolera de St-Hubert, quartier-
général de la région smérienne de
défense, ssanedi après-midi.
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Une soirée de merveilles.
Une quinzaine de magiciens se sont réunis dans

la métropole en fin de semaine, à l'occasion d'un
concours de magie. Les concurrents, tous des magi-
ciens-maîtres, font partie du cercle 62 de l'Associa-
tion internationale des magiciens. M. Albert Prévost,
vice-président du cercle, avait invité à cette soirée
l'auteur de cet article, qui dans ses moments de

—OTS

TES

OF

loisirs s'occupe de macie
De plus, le photographe de la Pa-

trie eut l'insigne honneur d'être
nommé juge à ce concours. L'enjeu
était de magnifiques trdphées. La
première partie du programme con-
sistait en magie pure. Pour ceux qui
ne connaissent pas cet art.la magie
pure consiste en fllustonniame, ca-
mouflage à l'aide d'appareils ou en-
core grâce à la seule dextérité du
prestidigitateur. La seconde consis-
tait en expérience mentale, comme
ia transmission de la pensée, la télé-
pathie, etc. Le trophée pour magie
pure fut remporté haut-la-main par
M. Georges Morrison, président du
cercle 62, après un tour des plus
formidables. Le magicien place d'a-
bord une carte à jouer dans une
petite boite en plactique, signée par
un des juges. L'lusionniste fait
une passe inexplicable, et vqllà que
la même carte réapparalt dans une
boutellle transparente fermée avec
un bouchon et enfermée dans deux
boites.
M. Albert Prévost fut non moins

remarquable par ses tours de bou-
les. Peter Lane. lui, se montra
d'une hablleté incroyable par ses
tours de cordes coupées.. Enfin, l'es-
pace nous manque pour relater tous
les tours remarquables dont hous
fâmes témoins lors de cette soirée.
Pour ce qui est de la deuxième
partie du programme, tous nos ma-
giciens se dévoilérent dun talent

 

GAGNANT DU TROPHEE DE MAGIE MENTALE — M. George
Morrison (à gauche) est photographié ci-haut au moment où il re-
mettait le deuxième trophée à M. Jeff Cockhill, (à droite) après le
concours de magie pure et magie

Bayi

 
REMISE DU TRKOFHEE DE MAGIE PURE — La première partie
du programme, qui consistait en magie pure, fut remportée hautla
mais par M, George Morrison (à gauche), à qui fut remisle trophée,

par M Albert Prive:

surprenant. La palme fut décernée
à M. Jeff Cockhill, dont le numéro
consistait à faire ls lecture, par In
pensée, de deux volumes, et inscrire
sur une feuille exactement les mé-
mes mote imprimés dans Îles livres

TI mous est difficile de décrire
tout le processus employé à réali-
ser ces tours de force. Il fallait
être présent, 11 y à nul doute, pour
constater que cet art en est un des
plus poussés qui soient. M. Jean
Prendergast sut nous mystifier par
le truc du papier brûlé, sur lequel
était écrit le mot “duchesse”, II
écrivit ce même môt sans avoir vu
le papier, per la seule transmission
de 1a pensée, sur une autre feuille
pendant que la première brûlait.
Tout cela, sans mentionner Jos
Kara avec son “deux de coeur”. et
son ardoise: bref, une soirée vite
passée en compagnie des maîtres
de la magie.

Roger JANFLLE, (Nelja)

Plus de 5 milliards
OTTAWA — Le programme de

trois ans de la défense du Tanada
coûtera très probablement plus que
la prevision originale de $5.000.000,-
000. On croit que vers la fin de Ia
première année, on aura dépensé de
10 à 20 pour cent de plus que le
montant prevu.
%
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Uhre Roper Janelle La Patrie)

mentale, tenu vendredi soir dans
tone» *

(Fete, Roger Janelie La l'autier
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d'hote fonce Jan lle ba inated

DE LA MAGIE AU “CERCLE 62°. — L'Association internationale deg magiciens (IBM) a tenn
vendredi soir à la salle Laurier, un concours de magie des plus merveilleux. On remarquait MM,
Albert Prévost, vice-président du cercle: Freddy Willard; George Morrison, président; George
Williams; Jean Prendergast; Jos Kara; Frank Som merville; Peter Lane; Tom Double et Jef Cockhilt.

1951, la meilleure Ventede Clavigraphes

année d’Air-Canada
la O. Maaith-Cernan réguliers, portatite

Marhiare à
néattroanee

decargure

OTTAWA, 25 — tPC) — Air-Canada a rapporté
des recettes de $3,890,957 en 1951, la meilleure
année de ses lO ans d'existence et a révélé des
plans pour accroître sa flotte qui dessert les 17,000
milles de son réseau. Miéat,Tan 1961 à été de beaucoup |

 

 

   

 
 

Protreteurs

Catesinteurs
Dupheateare

Ces plans ne comprenneny pas

|

«ia mellleure année de la compa-l'achat Immédiat d'appareils à nie depuis su formation.”
reaction bien que la compagnie|! —

Mimées:
Metaphones6 cinaseurs

surveilie de près les développements
dans ce domaine.

N. Martineau & Fils

Le rapport annuel de cette com-

1010, RUX BIEURT
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pagnie, propriété du gouvernement.
4 ¢ié depose aux Communes par
ie ministre du Commerce, M. Howe |
tl indique une hausse de 20 pour-
cent du transport des passagers |
sur l'année 1950, une hausse de
13 pour-cent du transport des mar-
chandises et des services express |
et finalement une hausse de 11
pour-cent du transport du courrier
aérien. Et pour la première fois,
l'organisme a fait un profit de
$47.231 dans ses services outre-mer.
En 1950, les services trans-atMan-
tiques nvalent enregistré un déficit
de 81526412.

Le président de TCA, M. G. R.
McGregor, prévoit une année plus
prospère encore. Et parce que la
flotte actuelle de 20 North Stars
et de 27 DC-3 a été lourdement
taxée, le surplus global de $3,890,-
957. comparé au déficit global de
$1,325.206 en 1950, sera consacré à
l'achat de nouveaux avions.
Cinq nouveaux BSuper-Constella-

tions ont été commandés qui seront
affectés aux envolées trans-atian-
tiques. Trota North Stars de fabrl-
ration canadienne ont été achetés
pour renforcer la flotte domestique.

Le président a déclaré que T.CA.
surveille de près le domaine de
l'aéronautique à réaction mals a
ajouté que la compagnie n'est pas
encore prête à l’achat de ce nou-
veau type d'appareil.

Le rapport indique que la com-
pagnie a perçu $37.043289 de ses
services nériens sur le continent
nord-américain contre 331.610.684
l'année précédente, soit 1950. Les
revenus des services trans-Atlanti-
ques se sont élevés à 3810967012
contre $8,344,815 en 1950.
Les dépenses des services nord-

américains ont atteint 32.670656
contre 831318.613 et celles des ser-
vices d'outre-mer ont été de 810,-
665.468 contre 30586388 l'année

te.
Fn 1951, lez avions de La compa-

enie ont volé sur une distance
de 21.165010 milles contre 19,-
103433 en 1950, transportant 903.
001 passagers contre 790808 l'année
précédente.

Froascièrement, a dit Ye née

 
En tout temps et partout

Elle plait a tous les gots es 

 



LE ROYAUME
Réponse à TOUS
Q—Mon ciné, garçonnet de cing

ans, posséde une belle chevelure bou-

clés alors que ma fillette de trois

ans a les cheveux lisses et plats.

vous imaginez le contraste. Cela me

désespère. Certaines de mes amies

me suggèrent de faire tout simple-

ment donner une indé/risable à l’en-

Jant, tandis que d'autres me le dé-

conseillent. J'hésite. Dites-moi quel-

le marque de produits pourrait me

garantir le meilleur succès si je dé-

cide d'amener la mignonne à un

salon de beauté et de régler la ques-

tion. Mon mari n'émet pas d'ubjec-

tion au profet, mais s'amuse beau-

coup de mes soucis touchant ce dé-

tail, bien peu important selon lui.
MAMAN DE TITINE

R.—I est assez fréquent de cons-

tater le caprice de la nature qui

gratifie un gargonnet d'une cheve-

lure bouclée destinée à tombera

les cieeaux alors que sa soeurêite

hérite de cheveux droits indiscipli-

nables. Mais le contraste n'est pas
toujours tellement au désavantage

de la fillette.
Quelle qu'elle soit. une tête d'en-

fant avec sa naturelle fraicheur, et

lorzqu'elle est mien solgnée et d'une

propreté méticuleuse, ne manque as
Mais de charme.
Ce serait, ne pensez-vous Des,

pousser votre fillette dans la voie

d'une coquetterie bien ma cusnprise

que de l'orienter ai tôt vers les pro-

védes destinés à celles qui ont at-

teint l'âge de ne rien négliger pour

parfaire leur beauté et de réparer

de leur mieux les oublis de la na-
ture.

Il y à d'ailleurs tant de manières
gracieuses de ooiffer une bambine,
Qui représentent moins de soins as-

sidus, de frais onéreux, ont surtout
l'avantage de comporter la note de
simplicité toujours à rechercher

pour la toilette enfantine.
De toute façon. je ne saurais vous

indiquer ici les noms des nouveaux
produite actuellement en usage, n'é-
tant pas autorisée à fournir les ren-
seignements pouvait reprégenter une
réclame commerciale.

 

Q—Pourriez-vous me fournir quel-
Ques recettes pour la préparation de
sandwiches maigres?
R.—Un remplizsage que l'on pré-

pare comme suit et qui permet de
confectionner de succulents sandwi-
ches au goût mystérieux vous plaira
peut-être. J'y ajoute la formule
d'une autre recette pour sandwiches
Toulés que l'on dit aussi excellentes.
1—Une boîte de sardines cana-

diennes; 3 oeufs cuits durs: *: Ib de
fromage cheddar canadien: 1 petit
olgnon: 1 piment: 1 ¢. à thé de sel:
Wc A thé de paprika. Passer Lous
les ingrédients dans le hachoir A
viande en utdisant le couteau le:
plus fui. Si le mélange ne vous
Apparait pas suffisamment maléa-
Die, ajouter de l'huile pour donner
une cunsistance crémeuse. Laisser
reparer au réfrigérateur pour que les
auveurs se pénètrent. et étendre sur
de minces tranches de pain blanc
ou brun.
2—Piacer une petite sardine sur

une mince tranche de pain beurré.
Rouler et enrober de fromage ched-
dar râpé. Faire brunir au four à
une chaleur de 460° F.

Q.—Abonnée a diverses revues de
modes, l'une de mes amies m'ap-
prend que la dernière nouveauté
pour la confection des deux-piêèces
est le “doupion de soie”. Je*me de-
mande ce qu'est au juste ce fus.
Klle-méme semble en ignorer le pre-
mier mot.

STELLA
R.—Ce terme sert à désigner une

sole grige naturelle, dont on offre
de belles imitations qui serviront à
1a confection des costumes au cours
des prochaines saisons.

Fyrreneis

Commissariat
industriel
HULL — Le Chambre de Com-

merce vient de présenter au con-

veil de ville un mémoire concer-
pant la formation d'un scmunissn-
mat industriel
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CELLEimes.

UNE VERITABLE AUBAINE. — Barbara Manausa, 13 ai.

avec admiration le magnifique manteau dé chinchilla qui à été acheté

au montant de 3550 à la vente-encan de Samuel Insull, à Chicago.

Cette belle acquisition & été faite par M. Manausa, père de la fillette.

M. Insull. grand financier, maintenant âgé de 78 ans et veuf, à déclaré

«ie ce vêtement qui AVAIL été purié rarement lui a coûté plus de 810.000

en frais d'entreposage.

 

regarde

 

nent pas à notre visage.
Un chapeau, dit-elle, doit s'har-

moniser avec les traits du visage.
Antoinette Caune est J'épouse du
révérend Elmars Caune, un minis-
tre letton,

MODISTE

Madame Caune ou Madame
Tony. Je nom qu'elle se donne
comme modiste, s'est récemment
établie à Edmonton. C'est à l'âge
de 15 ans qu’elle s'est lancée dans
la cartière de modiste. Elle habitait
alors Riga, en Lettonie. Remar-
quant ses grandes capacités, ses
employeurs l'envoyérent à Paris re-
cueilur de nouvelles idées,
A lage de 19 ans, elle prit la

direction d'un magasin de chapeaux
de Riga, employant 24 personnes.

En 1941, Antoinette épousa le jeune
ministre.

Elle ne fut jamais capable de
s'occuper exclusivement de sa mai-
son, Car ses amies réclamalent ses
services pour la confection de cha-
peaux.

Aussi. lorsqu'elle s'établit à Stock-
holm cn 1944, Madame Caune rede-
vint modiste pour de bon. Dans
cette ville, quelques-unes de ses
-créattons atürèrent l'attention de
Jacques Fath, un couturier de Pa-
ris, qui en présenta quelques-uns
lors d’une parade de modes.
Monsieur et Madame Caune se

sont établis au Canada il y a deux
ans.

DANS LA MARINE

Tout comme l'Amérique, les au-
tres pays accordent une certaine at-
tention à celles qui poursuive:it une
carrière rarement ouverte aux fem-
mes. Ainsi, à Hambourg, en Ale-
magne, une jeune femme A l'allure
athlétique, Anneliese Teetz, a fait
l'objet de nomoreux commentaires
récemment. I sembie que Annelie-
se soit In seule résidente de l'Alle-
magne occidentale à posséder son
brevet de capitaine de la Marine
marchande, Son but, à l'heure ac-
tuetle, ent d'obtenir pour lest femmes
des droits égaux à ceux des hom-
mes.
Pour le moment présent, toute-

fois, Anneliese doit se contenter
d'enseigner dans une école de Blake-
nesse, une banlieue de l'important
port de Hænbourg.

DIFFICULTES La Jeune femme décida Ge mæ

 

 

Personnalités qui occupent la

vedette danslemonde féminin
(PC) — Antoinette Caune, d'Edmonton, dessina-

trice de chapeaux féminins, déclare qu'il est très

mauvais de s'acheter des chapeaux qui ne convien-
— 

faire une carritre dans la marine
alors qu'elle étudiait la géographie
à l'Université de Hambourg en 1934.
Elle passa avec succès tous ses exa-
mens pour obtenir enfin son brevet
de capitaine. Mais après cela, la
chance fut contre elle. Anneliese a
beaucoup de difficulté à se trouver ;
du travail et cela, en dépit du fait.
que le ministère du transport vient
de confirmer qu'aucune loi empéche
une femme d'être embauchée à bord
d'un navire.

Annelies? fut dans obligation de
quitter la mer à la fin du conflit
mondiat. L'Allemagne ayant perdu
la majorité de ses navires mar-
chands. Ce fut à regret qu'elle quit-
ta son uniforme de capituine, con-
fectionné de la même façon que
ceux de ses compagnons. à l'excep-
tion du fait qu'elle portait la jupe
au lieu des pantalons. A l'heure ac-
tuelle, ce sont les unions ouvrières
qui s'opporent à ce que Anneliese
Teetz soit engagée sur un bateau.
Néanmoins, elle refuse d'abandon-
ner la lutte. Pour le moment, elle
attend la décision des autorités gou-
vernementales.

POETESSE

Une dépéche de la Presse Cana-
dienne en provenance de Rosemay,
en Baskatchewan, nous apprend
que Madame Lila Carroll, une fer-
mière, a la velne de posséder un
passe-temps assez rémunérateur.
Elle écrit des poèmes. Un impor-
tant magazine américain en a ache-
té plusieurs l'an dernier et Madame
Carroll s'est classée première au
concours de poésie lyrique, organisé
par la succursale d'Edmonton de
l'association de auteurs canadiens.
Madame Carroll a toujours vécu en
Saskatchewan. Avant son marisge
elle était institutrice. Jusqu'au mo-
ment ol son mari à réussi à la
persuader d'envoyer un de ses pot-
mes à uD magazine, elle n'accordait
aucune valeur commerciale à son
travail, écrivant pour son propre
plaisir. Les dirigeants de ja publi-
cation ont non seulement accepté
Je poème, mais en ont demandé
d'autres.

C'est ainsi que la culture de notre
pays se développe. par les efforts de
chacun. Le succès attend toujours
ceux qui s'en donnent la peine.  

Pour les Gourmets

SPAGHETTI

de foie
d'oignon haché

 

d hettineces de spas
34 tasse de fromage râpé.

Faire tremper Je foie dans de

l'eau bouillante pendant 5 minutes.

Egoutter et hacher. Faire dorer l'oi-

gnon dans le gras. Ajouter le foie

et les assaisonnements et faire cui-

re lentement 10 minutes. Ajouter

le jus ‘de tomates, faire mijoter 20

minutes. Si le mélange devient trop
épais au cours de la cuisson, éclair-
cir avec un peu d'eau bouillante.
Faire cuire le spaghetti dans de
l'eau bouillante salée, jusqu'à ce
qu'il soit tendre. Egoutter et rin-
cer dans de l'eau froide. Empiler le

spaghetti sur un plat profond, ver-

ser le mélange de tomates par-des-
sus, puis saupoudrer de fromage ra-
pé. Rendement. six portions.

POMMES ET OIGNONS

EN CASSEROLE

6 oignons de grosseur Moyenne
8 tranches de bacon
M tasse de jux de tomate
1 e. i thé de sel
1 tasse de miettes de pain.

* Peler les oignons et les couper en
tranches. Peler les pommes, enle-

ver les coeurs et les trancher aussi,
Coupez le bacon en petits morceaux.
Le faire frire et l'entescz de la poé-
le. Paire rôtir les mies de pair var”
une cuillerée à thé de graisse de
bacon. Graisser un plat allant au
four; y déposer les pommes. les oi-

gnons et le bacon en couches alter-
natives, Ajouter le jus de tomates.
Déposer les miettes de vain rôties
sur le dessus. Recouvrir et cuire à
four modéré (375° F) pendant en-
viron 30 minutes. Enlever le couver-
cle et cuire encore 15 minutes de
plus. Pour six personnes.

La Reiiie Juliana
est très sportive .
+B.UP.) 25—La reine Juliana des

Pays-Bas qui se rendra aux Etats-

Unis puis viendra en notre pays le

mois prochain. n’est pas une étran-

fère aux deux contrées. Elle vécut

à Ottawa, au cours de la guerre,

alors qu'elle était princesse héritière

et fit de nombreux voyages aux

Etats-Unis, à l'époque. Son mart, le

prince consort Bernard, allait à

Washington l'automne dernier, in-

vité de la Marine américaine.

Les Hollandais sont fiers de leur
reine et de son foyer heureux. Bon
mariage fut le couronnement d'une

 

idylle. Ce fut une agréable surprise
à l'annonce des flançailies en sep-
tembre 19836, car tout avait été tenu
secret. L'amour de Juliana et de
Bernard date de la tenue des Jeux
Olympiques d'Allemagne en 1936.
Trés sportifs tous les deux, ils se
plurent immédiatement, la reine Ju-
llana fait du ski, de l'équitation, du

tUinage, de la bicyclette. Son mari
est un enthousiaste des sports d'hi-
ver et est un excellent cavalier,

Juliana a maintenant 42 ans, son
mari en a 40. Iis viennent de ter-
miner des vacances d'hiver en Au-
triche ou ils firent du ski. Le cou-
ple royai se-rend aux Etats-Unis,
sur invitation personnelle du pré-
sident des Etats-Unis et de Mme
Truman. Ils passeront quatre jours
dans la capitale américaine puis
se rendront de la côte du Pacifique
à l'Atlantique en une tournée de 16
jours. Par la suite. la reine fera
un bref séjour non officiel à Otta-
wa. Juliana et son mari ont quatre
enfants, Beatrix, 14 ans, héritière
du trône: Irène, 12 ans: Margue-
rite, 9 ans et Marijke, 5 ans. Au
cours de la guerre le prince Bere
nard fit partie de l'Aviation angiai-
se et servait également comme con-
seiller de sa belle-mère, la reine
Wilhelmine. En 1948. Juliana accé-
da au trône, alors que Sa Majesté
1a reine Wilhelmine abdiquait après
un règne de 50 ans.

ABAT-JOUR

 

 

PATRUO.… ..4. 588
— Les abat-jour des
tampe du salon et §
des chambres ont
défraichis? Rien de plus facile à re-
nouveler. Nous vous présentons au-

| /eurd'hut, vn patron vous donnant
dir farnne différentes de recouvrir
vos lampes,
LE PATRON LAURA WHEELER

comprend toutes les indications né-
cessaires au succés du travail.
Pour obtenir les patrons Be la “Pa-

trie”, envoyez la somme de 133 cents
par patron, taxe comprise, en men-
tionnant très Uisiblement: Nom, adres-
se, taille et numéro du patron désiré.
Adressex le tout A: Bureau des modes,
La “Patrie”, 180 est, rue Ste-Catherine,

réal,

» .
Démonstration

9 . .
d’art culinaire
Démonstration culinaire à l'Insti-

tut Familial et Social, 1215 est, boul.
St-Joseph, mercredi 26 mars à sept
heures et demie et à deux heures.
Le diner de Pâques sera le dernier

cours de la saison. FH comportera de
fort belles pièces de résistance et
plusieurs fantaisies inédites.

La table sera dressée aux fraichés
couleurs printanières.

MENU
Melon glacé, Corbeilles mignon-

nes, Bouillon printanier, Caprices,
Agneau pascal, Endives aux cornie
chons, Les œufs “surprise”, “Salade
printanière, Coquille fleurie. LA ca-
nardière, Petits fours aux amandes,
Friandæwes.

   

 

 

 

 

 

L'art

DE BIEN S'HABILLER

Trop maigre

 

 

Portez le gilet
mec le short.

e
e

 
Pas de maillot de bain 
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Les Femmes
Journalistes

Le diner-causerie da Cercie des
Femmes journalistes aura leu ce
soir à 6 h. 20. au Cercle Universi-
taire Mme Marion Villard l'hôte
d'honneur, parlera du champ d'ac-
tion que la télévision Ouvre aux
femmes journalistes ou écrivains.

Société d'Archéologie
et de Numismatique

Un thé sera servi par Mmes De-
ville et F. P. Shearwood, à le suite
de Tamemblée de In Société d'Ar-
chédlagie et de Numismatique”, 22c-
tion féminine, qui aura Les au
Château de Ramesay. demain après-
midt, à 2 h. 45 au cours de laquelle
M. A Bevenster. consul-général des
Pays-Bas, prononcera line conééren-

 

M. Lucien Ruelland est attendu
à Québec ces fours-ci.
Jour prolongé en Europe.
M. Bourgault est rentré en

vifie ces jours dernters, après avoir
passé quelques semaines aux Ber-
mudes.
M. Richard Ray cet parti en

avion pour le Brésil, où, il passera
six semaines
M. & Mme Maurice Charest, de

North East Terrace. Miami, ont
« jreçu à diner récemment, en lmon-

neur de MHe Rita Cardinal. de no-|
tre ville, actuellement en vacances
en Floride. )
Mme G. K. Ma Agy à :«çU À un

sherry hier. en I'honheur de M..c
J.-B. Raloville arrivée récemment;
à Québec ob elle reésidere.
M Colin Brown & refu & un

sherry à sa residence, chemin Sie-
Foy. en l'honneur de Mme C.-R.
Stein, de Victoria.
M. et Mme Claude Taschereau.

de Québec. sont attendus en No de
semaine d'un voyage de plusieurs
semalues en Floride.

OTTAWA
Le vice-chanceller de l'Universi-

té de Liverpool et Mme Mountford,
de même que M. J. W. Opldwell,!
M.

Mie MARTE THERIAULT, fille de M. € de Mme Omer Thériault, de
. Montréal, et M. LOUIS VENDITTOLA. fils de M. Jean VendtttoN, dont

Déplacements les fiançailles ont eu lieu récemment. Le mariage nern célébré en juin.

L'ambessadeur de France au Cs-

|

3 et Mme Albert Racine ainsi Françoise Joyal, MBe Prançoise Ro-nada et Mme Hubert Guérin, soût | que M. et Mme Arthur Dugré, de drigue, Mile Madeleine Couture,

ce sur la Hollande et son peuple.

revenus d'un voyage de quelques fhawinigan. sont
semaines en Floride. Quelques seniaines en
La baronne d'Avray, de Québec, i

de retour d'un séjour en Floride, a M. et Mme J-Arttrar Mathew. |
passé quelques jours en ville; l'hôte son sont revenus d'une croisière à ‘
de M. et & Mme George Ekers. la Jamaïque.

Mie Hélène Lecintre, de Notre-
Dame de Grice, est rentrée ea ville,
aprés avoir powé ihiver 4 St Pe-
tershurg et Miami, Floride.

M. et Mme Alexandre-A. Labrd-
que sont retournés à Québec, après
avoir passé une quinmine dacs les
Laurentides

l'invitée du docteur et de Mme W.

E. Hume.
M. et Mme William MacMillan artie cart

sind que Je Dr et Mme Donald P de es i
MacMillan et leur fillette, Kathryn, Les dames patronnemes de l'hôps-

étaient de passage & Shertiwiks. Ix tal, Sematbrium St-Jaseph. W600
jours derniers. à l'occasion du ma-  Bivd. Rosemont, organisent la der-
ringe MacMillan-Davey. nière partie de cartes et le dernier

 
métropole,

New-York à bord de 1“Ie de Fran- Une revue de modes sera présen-
ce”, pour un voyage de deux mois tée à I'issue de la partie de cartes :
en France. dans les salons de I'institution. Tes

revenus d'un Mme Jean Emand, Mme Albert
Dusmult,

Pauline Cadorette, Mle Huguette;
Cloutier, Mlle Claire Bergeren, Mile

et Man: Jean-Pierre Gauthier | Pearl Castangusy. Mlle Denise Bes- {sont embarqués à Naples. à bord
ley. M. Raymond Gingras. Mile Lu-
cille Gagnon. Mile Lucille Bébert,
M. Jean Chartier, Mlle Antonine
Gagnon. Mile Charlotte Harvey. M.
Fernand Groleau. Mik: Alice Ami- 
Mile Irms Doyon, Mile Denise Ruel, :

QUEBEC
—Le lieutenant-colonel et Mme

Jean Gundron sont revenus d'un
voyage de quelques semaines aux
Bermudes. i

—La baronne d'Avray, de retour
d'un vosage en Ploride. à fait un’
bref séjour à Montréal chez son
gendre et sa fille, M. et Mme
George Kkers.
—M. et Mme Jacques Parent sont

revenus d'un voyage de quelques se-
tmaines aux Bermudes. |

P. ee à Fadean Han,

Le gouverneur général, accum-
pagné du capitaine Nicholas Eden.

Mme Augustim KNores Martinez,
époune de l'ambassadeur d'Argen-
tine, doit partir pour Buenos-Afres,
accouipagnée de ses deux enfants
M Yvon Besuîne. secrétaire près

l'ambassade du Canada à Rome,
Mme Beaulug et leurs enfants se

du “Constitution”. pour ranire au
Canada.

Mme R. de la B Oirousrd et
Mlle Esme Girouard sont revenwes
d'une croisiere aux Antilles. |

Mme Hector Bimom est rentrée
d'un séjour de pludeows mos à
Minmi, Flonde.

Deux religteuses de l'hôpital Wo-
tre-Dame de !'Esperunce, Vile 8t.°

Br Marie - Victoire, IL!
B. ScH. de retour d'Europe et de |
Cuba ef Sr Marte-l'Annancintion,
propagandists de Montréal. vigi-'
taient récenunest jeurs  cousshes,
Mules Robilaille d'OUawa et use
talent durant leur séjour au con-
cert du Choeur Palestrina.

Mme J.-C. Corbett de Québec
est de retour d'un voyage de deux |
semaines à Ounwa et à Montréal
Me Norma O'Brian. pusse une

l'invitre du
commandant d'aviation et de Mme‘
G. Erichsen. |
Mme R G. Ollbride partira lun-

di matin pour Ottawa où elle pas.
serd quelques fours.

 

 

après avoir passé jours à
Québec, inscrits au Château Nor-
mandie.
M. et Mme Arthur Girard aind

que M. et Mme Lucien Lamarche, |
de la Poinie-aux-Trembles, font ua |
séjour d'un mois à Miami, Floride.

Clendinneng-Boylan
Le mariage de Mie Frances-He-

jena Boylan, fille de M. Thomas
F. Boylan et de Mme Boylan, décé-<
dée, avec M. Steven Clendinnenz.
file de Mme N. Clendinneng. à été

—Le docteur et Mme Vital Ri-= . >chard ont actuellement un jour La radio privée

— 3 “ «le . .
demfiles.frêneetLim. ton sc. | juge intolérable

| fuellement un séjour à Miami, "e, la t t lle d’Etat

M. et Mme Norman Gregory sont célébré, ces jours derniers, en l'é-
rentrés d'un voyage en, Europe aa | glise Saint-! i par M. I'sb-
cours duquel {ls ont séjourné en bé MoGiyon. La, mariée, accompe-
Norvège, en France et en Anze- gnée de son père. portait ume robe
terre.  
 fourreau de satin, un voile de tulle |

illusion, maintenu sous un béguin ,
de dentelle et un bouquet de bou-|

walt de témoin et MM Owen Boy-
lan, Pred Hammond et J D. Prillo

 

Madame GEORGES DION. vice- paule.
présidente du Comité des Dames ;

Patronnesses de la Fraternité Sainte Petits Soullers
Paul d'Outremnont. Tiers-Ortre
Saint-François, organisatrice de la Les meudres du comité exfca-

Winnipeg, passe quelque temps A
Québec chez ses parents, M. 2 Mime |
Thomas Houghton.
—Miles Pauls-Andrée Tuaïbot et

Montréal, les invitée du docteur et
de Mme Georges Talbot.
M. et Mme Jacques Paquet sont,

revenus récemment d'un voyage
d'une semaine au Mont Tremblant.

 

Mme Georges-M. Thomas. TORONTO. % — PC: _ M

T.-J. Allard « déclaré que ia een.
sure exercée sur les programmes!
des pates privés par Je Société

de dantielle blanche, recouvrant un | Ursule Harvey foot un séjour à Radio-Canada ,Teveomble d tn viell.
le technique de In chambre rites
de l'intervention par le froncement |
du sourcil”.

Le gérait rénérai de TAssocia-
tion canadienne des postes privés

Les PATRONS
DE LA “PATRIE”

  

   

 PATRON Ne €522
— Un joi tablier que
vous porsez tatiéer f
dans une verge de
tissu semicment. Il est facile à cou-
fectionmer, vous posvez le garnsr

  
 

{gum biais de couleur et plus fémi-
him encore, d'un ruché de dentcie
Ox de Lisss assorts.

LE PATRON No #512 vous est
Ofjert dans les tailles autrantez -
petite, 14-16 ans, moyenne, 18-200
ans ef grande 49-42.

Four obtenir les patrons de la “Pa-
trie”, envoyez la msmme Ge YB conte
par polram, tune cempeteu, ve WER-
tiennent très Maitfemment: Nous, aders-
se, taille et Bureire du désire.
Adressez le tout i: Bureau des modes,
ta “Patrie”, (00 esl, Tue Mo-Cathrrine,
Meamtréal,

 

« déclaré que les gérants de peste
font preuve d'une grunde jruder <
ce en évitant l'ombre mème d'une
entorse aux réglements de Radio- +
Canada, car ils ne sont jamius
sûrs de l'interprétation & donner
aux dits règlements.

II a dit que le Congres des pose
tes prives sera peul-dle  apheld

à faire deux recomminandalions
que Jus posles privés jauissent des
Libertés générales de la presse of
que le gouvernement abolinse le

controle de Radio-Cansda sur les
programmes ne lui conservant, que
des pouvairs de régie Lechmtque
telle l'allocation des fréwwences de
concert avec Le ministere fodéral
du trasupart.

 

SOULAGEMENT
RAPIDE

wef POUR MAUX DE TÊTE
ET INDIGESTION   

 
Mie THLRESE GAVCHER, fuic de M. Omer-E. Gaucher, B. Ph. et de ‘partie de cartes qui aura lieu mardi | tif de in Ligue de is Jeunesse Fénii-
Mme Gaucher. et M. GUY PELLAND, B. Ph. fik de M. L.-J. Pefiand,le 22 avril prochain, au profit de nine. de Sherbrooke, ont regu,

I'Oeuvre Dioccdssine des Vocations |

 

Gévédé, et de Mme Peland, de Montréal, dont le mariage sera céifbré
1e 19 avrfi, an la chapeñe du Sacré-Cœur, de firmacutée-Conception.

(La Photographie LaBoss) 

ai
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C.tholic Charities
 

Les miséreux privés d’une
aide à laquelle ils ont droit

La dernière campagne de la Federation of
Catholic Charities s'est terminée, en octobre dernier,
avec un déficit de $59,539
Commentant ce déficit, lors de # -

l'assemblée annuelle tenue hier, M.
J.-E. Walsh,directeur exécutif de la
Fédération a donné, comme cause
première, de cet insuccès, l'augmen- |
tation du coût de La vie, cependant
que Mgr Paul-Emije Léger à souli~
gné l'effort de l'Eglise.
“Le coût dc la vie qui affecte tant

le cours de nos ‘existences, les or-
ganisations de charité qui doivent
non seulement payer plus cher les
secours qu'elles apportent à nos mi-
séreux mais aussi se contenter d'un
budget réduit à cause de l'incurle
du public, privent les miséreux d’u-
ne aide à laquelle ila ont droit”, a
déclaré M. H. J. E. Walsh. Il at-
tribue une partie de cejte misère
au fait que l'aide des gouverne-
ments aux nécessileux est insuffi-
sante, n'ayant pas été augmentée
proportionnellement à la hausse du
coût de Ja vie.

La cité de Montréal a augmen-
té son octroi de $74.600. Le ministé-
re provincial du bien-être de Qué-
bec n'a pas renouvelé son octroi de
$5000 dc l'année 1950.

Par contre, la province de Qué-
bec a donné $12,161.20 de plus . ce
qui porte sa contribution à 3290,-
260.58.

“Même la charité s'organise”, à
commenté Mgr Léger qui s'est
ddressé à l'axomblée en anglais.
“Vous travaillez pour l'Eglise en
travaillant pour la charité. La reli-
gion aans la charité devient du;
myaticisme. Votre contribution en
temps, en argent sert à l'établis-
sement du royaume de Dieu.”

«“Nous devons tenter de donner
à tous ceux qui frappent à notre
porte, non seulement aux nôtres
mais aussi à ceux qui nous viennent
d'Europe, eux ilmmigrants. Don-
nons-leur le meilleur de nous-
mêmes, donnonsdeur la charité.”

M. Walsh & mentionné dans son
rapport l'insuffisance de l'aide
accordée aux mères nécessiteuses
Qui reçoivent, par exemple, $49.00
par mois al elles ont dix enfants; de
l'assurance-chômage qui donne de
34.20 à 321.00. une somme nette-
ment insuffisante pour assurer mé-
me une subsistance de base. M.
Walsh remercie la province de Qué-
bec et la cité de Montréal pour leur
octroi augmenté mais “règle géné-
Tale, ces gouvernements devraient
reconnaître davantage leurs res-
ponsabllités et créer un programme
d'assistance publiqué plus compré-
hensif”.

 

M.Pearson définit

les buts de l'OTAN
CLEVELAND, 25. (P.C.)—L'hon.

L.-B. Pearson, ministre des Affai-
res extérieures du Canada, a dé-
claré hier soir que les Etats-Unis
étaient justement le “premier par-
mi les pays égaux” membres de
lOTAN.

Ceci, à précisé M. Pearson. est
dû à la prééminence de la puissan-
ce matérielle et de l'autorité des
États-Unis

Il a toutefois dit, dans un dis-
cours prononcé à in cérémonie
commémorative annuelle Newton-
D. Baker, que tous les partenaires
de l'Alliance devraient faire preu-
ve de “retenue, de compréhension
et de totérance”.
“Le role particulier du Canada,

A poursuivi M. Pearson. eat de ren-
dre plus faciles les Relations au
sein de l'alliance. laquelle, a-t-d
fait remarquer, fut formée “non
pas pour gagner une guerre mais
pour en prévenir une”.
L'épreuve Ttelle de l'OTAN est

d'user, maintenant, de sa force
Ernndissante.
M. Pearson, ajouta que l'OTAN

poursuit Un but beaucoup plus vas-
te que d'éviter une guerre: elie
veut joter les bases d'une commu-
nauté qui cultivera et renforcera
ses traditions et marchers vers de
nouveaux accomplissements dans
le domaine de la science, de la
philosophie et de ia religion.  

,00.
 

Aux funérailles de
Me C.-A. Archambault
Ce matin oni eu licu A l'éelise St-

Viateur, Jes funérailles de Me C-A.
Archambault, C.R., l'un des doyens
du Barreau, décédé le 22 mars à
l'âge de 74 ans.

Le cortège, précédé de deux lan-
daus de fleurs, parti de sa résidence
379 Avenue Wieman, pour se ren-
dre- à l'église ou le RP. Wilfrid
Bénécal, CB.V.,fit la levée du corps.
Le service fut chanté par le RP.
C.-E. Deschamps, C.S.V.. assieté ‘le
M. Claude Labrecque, P88., neveu
du défunt, comme diacre, et de l'ab-
bé Raymond Archambault, cousin
du défunt, comme sous-diacre.

La chorale, sous la direction de M.
Auguste Descarries, exécuta la mes-
se de Perosi: Mme Fernand Gratton
touchait l'orgue,

Læ deuil était conduit par ses fils
MM. Léonard et Fernand Archam-
bault: le Dr Laurent Archambault
« M Pierre Archambault. Ses zen-
dres: MM. Hubert Lalonde, Jean
Racine et Jean Nolin et M. Rogaire-
T. Armand; son frère, Eugéne Ar-
chambault: son beau-frère, Laurent
Beaudry, ses petits-fils, Claude et
Robert Archambault,

Dans le cortège, on remarquait
le juge Gustave Marin: Mes Fran-
cis Fauteux, Paul Gouin, Mario
Forest, René Labelle, J.-A.-E, Dion,
Philippe Beauregard, Jean-Louis
Dorais, Jacques Vadeboncoeur, Guy
Rousseau, Jacques Miquelon, Ber-

nard Couvrette, Roger Ouimet: les
docteurs Paul Bourgeois, Charles
Hébert, Albert Bertrand, Luc La-
fortune, François Archambault,
Raymond Simard, Omer Mousseau
J.-R. Boutet, André Leduc. Edmond :
Desjardins, Marc et P. Guertin,
Arthur Magnan, Yves Martineau,
Réal Martineau, Béliveau, R. Gri-
gnon, Jean Tremblay, R. Desiljets,
Philippe Turgeon, Roger Cham-
poux, Léon Béique, J. Lafleur; MM.
Roland Décarie; MM. Oswald May-
rand, Rodolpe Bédard, Arsène Mo-
rin, Marcil Louis, Duquet Nolin,
Georges Paquette, P, Bédard, le
Dr Alphonse Guertin, te Dr Jac-
ques Blagdon, MM. Maurice Ga-
riépy, Dostaler OLeary, Bernard
Archambault, J.-Paré, Maurice Ro-
bitaille, Eugène Larocque, Denis
Labrecque, J.-R. Daigle, Gaston
Archambault, Gaston Rivet, Lu-
clen Bolduc, Henri Locoq, Jacques
Arpin, Paul-Emile Grenier, J.-P.
Caron, Me P. Bourguoin, notaire,
Roland Desrosicrs, Stevens Fogue,
Joseph Charbonneau, Me Mauri
ue Mercier, P. Chamberland. Ber-
nard Lafleur, D. Pélodeau et une
foule d'autres.

 

La guerre aux revues
obscènes, à Ottawa
OTTAWA, 35 (P.C.) — Me Raoul

Merdler, subatitut du procureur de
la Couronne, a déclaré hier, que des
accusations seront définitivement
portées au sujet des revues obacè-
nes dénoncées tout récemment par
le conseil municipal et par maintes
organisations.
Me Mercier n’a pas révélé com-

bien d'accusations seront portées,
mais il n déclaré que “plus d'une
accusation sera déposée incessam-
ment, peut-être demain”. I n'a pas

précisé non plus contre qui les
chefs seront portés
“Nous avons bicn l'intention de

faire un nettoyage complet, à dé-
claré le eubetitut du procureur.
Nous allons intenter toutes les pour-
suites possibles, quitte à laisser au
magistrat la tâche de décider.”
Comme on le sait. l'escouade de

moralité. dirigée par l'inspecteur
Ubald Sauvé, à recuellli il y à quel-
ques ecmaines quantité de mage-
zines tllustrés et de “pocket books”.
LA police les n soumis ensuite à la
Couronne pour que celle-ci décide
#11 y & matière à procès

 
>
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(Fhe Roger Jargle La latrie)

AUX FUNERAILLES DE Me C.-A. ARCHAMBAULT. — Les funérailles de Me C.-A. Archambrgiit, l'un des
doyens du Barreau de Montréal, ont eu lieu ce matin À l'église St-Viateur, Ci-dessus, M. Léonard Archam-
bault, son fils, avec à ses côtés Claude et Robert Archambault. ses petits-flls; suivent Fernand, le Dr
Laurent Archambault et Pierre, ses trois autres fils: M. Rosaire Armand, Hubert Lalonde, Jean Nolin et

Jean Racine, ses gendres. Son frère Eugène n'apparait pas sur la photo.

(Phot J OP. Laliberte la ratries
PLUSIEURS CENTAINES D'AMATEURS de hockey faisalent la queue Torsque les guichets ont été ouverts
au Forum ce matin pour la vente des rares billets de places debout disponibles pour la première joute
de la série éliminatoire entre les Canadiens et les Bruins ce soir au Forum. Ces fervents ont attendu
patiemment de longues heures durant pour le privilège d'ubtenir un billet qui leur donnera le droit

de rester debout toute la partie ce soir.

  
J 1 i Cut. + “ES

OFFICIANTS A L'ORDINATION DE DOM BENEDICT. — Le fils de l'ambassadeur Georges Vanier &
été tait prêtre dans l'ordre des cisterciens, ce matin, en la cathédrale de Montréal, C'est Son Exc. Mgr
Paul-Emile Léger qui officiait à la cérémonie. Dans cette photo, prise quelques instants avant l'entrée au
chœur, on remarque, de gauche à droite: Dom Benedict, Mgr Léger, le T. R. P. Dom Pacôme (Gaboury),
abbé de La Trappe d'Oka, supérieur religieux du nouvel ordonné, et le R, F, Arthur Vézina, SJ, élevé

au sous-diaconat au cours de Ia méme cérémonie  
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Tribune Ebré

On demande des livres

 

Cher Monsieur:

Les membres de la “Maple Leaf
Wing” Numéro 306 de l'Aviation
Royale Canadienne ont entrepris
de fournir 780 romans reliés & cou-
verture dure pour la RCAF. ou-

tre-mer,

Nous sommes convaincus que le
public de Montréal serait disposé
à nous Bider pour réaliser ce pro-
Jet et c'est pourquoi nous vous
tcrivons dags l'espoir que vous
voudrez bien publier notre appel
dans vos colonnes.

Pouvez-vous demander à cha-
cun Ae vos lecteurs de nous en-
voyer dans un paquet ne serait-ce
qu'un livre, davantage si possible,
ancien ou récent, en Anglais ou en
Français, mais pas de “pocket
book”, Avec leur aide, nous attein-
drons rapidement notre cible et
pourrons expédier ces livres tant
attendus à la “Pighter Wing” No
1 de Ia RCAF. basée à North!
Luffenham en Angleterre.

En espérant votre appuf pour ai-.
der nos garçons en Europe, nous
vous remercions d'avance très vi-
vement.

Veuillez croire à nos senuments
trés dévoués.

Harold-M. FELDMAN’

Président, No. 306 «(Maple Leaf)
Wing. RCAFA, C. P. 121, Station
L. Montréal 6.

 

Le maire Mongrain
réclame l’autonomie

des municipalités
THETFORD, 25—“Nous ne vou-

lons pas du gouvernement d'un
homme pour une clique d'hommes!
Nous ne voulons pas d'un cabinet
de ministres-robots et de députés
encenseurs du “chef”! Quand un
homme mène tout un pays, toute]
une province au gré de ses capri-
ces, cela mène à une dictature ty-
rannique et injuste semblable à
celle que vous avez éprouvée ici &
“Thetford et à Asbestos”

Voilà ce qu'a déclaré, icl, le maire
J. A. Mongrair, de Trois-Rivières.

M. Arthur Ouellette, maire de
Thetford, a souhaité officiellement
la bienvenue à M. Mongrain.

M. MONGRAIN

“En arrivant dans votre ville, j'ai
parcouru rapidement un journal
local où j'ai lu une grande décla-
ration de votre député, l’hon. Tan-
crède Labbé.

Dans sa déclaration, M. l'abbé
parle d'octrois qu'il a obtenus pour
‘Thetford. D'où vient cet argent, si-
non de votre porte-mormaije? Des
cadeaux, c'est bien. Mais il vaudrait
beaucoup mieux donner à nos mu-
Nicipalités leurs pouvoirs de taxa-
tion, au lieu de leur donner des oc-
trois au bout d'un bâton en disant:
“Mets-tol à genoux, sinon tu n'en
auras pas”, Qu'on laisse les villes
s'aduinistrer, ciles sont capa-
bles, si on leur laisse leurs sources

de revenus”.

LE PONT

“M. Labbé”, continue M. Mon-
grain, “parle encore du poñf de
‘Trais-Rividees, et en bon perroquet,
11 dit aprés M. Duplessis que la
“Province se charge de rétablir les
situations” et il cite le “cheuf” au
sujet de l'écroulement d’un mur qui
a plongé M. Taché, de Hull, dans
des transes de sympathie à l'endroit
du gouvernement fédéral” Il faut
mettre les choses au point. La chute
du pont de Trois-Rivières à été une
épreuve, une catastrophe, un deuil
Qui & coûté cher. Je n'aime pas en
parler. mais il y & un terme à la
provocation,

LA FROUSSE

“Si l'on m'attaque aussi violem-

ment”, continue M. Mongrain, “c’est

que ce que je dis leur fait mal, que

c'est vrai. Ils ont la frousse! M. Du-

Plessis à peur d'annoncer les élec-

tions, 11 va les reculer en Juillet.

Mais nous aurons plus de temps
pour nous organiser. D'ailleurs, ça

ne va pas mal, nous ne sommes pes
À plaindre!

 
  

  

LA SOCIETE DE SECOUKS

les demandes de ia Bociété. On
Chaumont, entouré des juges de

l'hôtel Mont-Royal.
M. W. A. E. Pepler, directeur de

cet important organisme sclentifi-

que qui fonctionne sous l'égide de

la C.P.P.A., annonce que la réunion

sera gous la présidence générale de

M. Gordon Godwin, adjoint au gé-

rant général du bois, Ontario Paper

Co. Ltd. Thorold, Ontario.

Différentes communications aur
l'exploitation forestière. l'adminis-
tration des forêts et la formation
de la main-d'oeuvre forestière se-
ront présentées au cours de ce con-

grès, n signalé M. Pepler.

Au cours d'une séance plénière
sur le sujet de in main-d'œuvre, il
sera question d'un système servant

à déterminer les cotisations qu’une

compagnie doit verser en vertu de

la Loi des accidents du travail. On

y discutera- aussi d'un programme

de formation pour les culsiniers des

chantters.

A une autre séance plénière du

congrès, les délégués traiteront de

l'exploitation forestière, des diver-

ses méthodes de couper et de récol-

données sur la lutte contre les in-

me de conservation des terrains boi-

démonstration de leurs activités.

D'intéressantes communications
sur les plus récents progrès en ma- tion forestière scront également pré-
entées

  

tière de mécanisation de l'exploita- de

AUX ENFANTS CATHOLIQUES
ROMAINS s'est réunie hier après-midi à l'archevéché de Montréal,
sous la présidence de S. E. Mgr Conrad Chaumont, évêque auxiliaire
du diocèse, pour prendre contact avec les juges de la Cour du
Bien-Etre Social. Au cours de cette réunion,il à été particulièrement
question de la fondation d'une institution intermédiaire entre le Mont

* Bt-Antoine et la prison de Bordeaux, du traitement des agents de
surveillance et des visites d'institutions. Une délégation se rendra
auprès du solliciteur général de la province de Québec pour soumettre

voit ici sur cette photo, 8. K. Mer
la Cour du Bien-Etre Social et des

membres de la Société. Assis, de g. & d., le juge J. St-Georges
Morrisset, de la Tour du Bien-Etre Social: le juge E Filion, juge
en chef du même tribunal: Mgr Chaumont; le R. F. Jacques, du

Les exploitants forestiers
en congrès demain à Montréal

Quelque 600 forestiers, gérants du bois, ingé-
nieurs et autres de l'industrie des pâtes et papiers
au Canada et aux États-Unis assisteront demain à
l'ouverture de la 34e réunion annuelle de la Section

forestière de la Canadian Pulp and Paper Associa
tion. La réunion, qui durera trbis jours, se tiendra à
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Mont St-Antoine et Je Juge Arthur
juvénile. En ‘arrière, dans le même
assistant-secrétaire de la Société:
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nln Beer ae | de d'atrier

Laramée, ancien juge de la Cour
ordre: MM. Alfred Charpentier,
Lionet 8t-Pierre, psychologue,

directeur du comité de le réhabilitation au pénitencier de St-Vincent-
de-Paul; Mlle Thérése Terreault, MM. J.-D. Parmer, Ernest Laforce,
directeur de la Commission provinciale du service civil; M. l'abbé
Charles-Edourrd Bourgeois, directeur-général deTAssistance A l'enfant
sans soutien: Dr J-F-A. Gatien, député de Maisonneuve à la
Législature provinciale: le Dr Zénon Lesage, gouverneur de la prison
de Bordeaux: le Dr Donat Voghel, le colonel Georges Lebel, gouver-
neur du pénitencier de St-Vincent-de-Paul; le Dr Alcide Pilon, de
la Cour du Bien-Etre Socinl, et M. Donat Turcotte, vice-président

de la Société, :

. -

Permis annulés
Plusieurs membres de la police

des liqueurs agissant sous les or-.

dres de l'inspecteur Louis Léves- |

que, se sont rendus au cours de la

math de au zefé “Jamaïque”, 1147,|
rue de la Montagne, ou ils y ont

saisi toutes les liqueurs alcooliques

à la suite de l'annulation de son

permis. Selon la police, les autori-

tés de cet établissement auraient
fait infraction à le loi des liqueurs
de la province de Québec.
 

pour légaliser

lution, présentée par un groupe de
1a ville de Québec, priant le gouver-
nement fédéral d'accorder aux pro-
vinces le droit d'organiser des lote-
ries afin de financer les hôpitaux.

ELECTIONS
M. Léon Baicer, député progres-

siste-conservateur de ‘Trois-Rivié-
res au fédéral, n été réélu président
de l'Association des jeunes progres-
sistes-conservateurs du Canada. Ce
sera son second terme d'un an à la
présidence.
Les autres membres du bureau

élus à l'assemblée annuelle sont:
ter le bois de pâte, des nouvelles Mine A.-P, Laurence, de Toronto.

lère vice-présidente: Ray Tanguay,
cendies de forêts et d'un program-| qe Montréal. second vice-président:|

Harvey Galbraith, de Calgary,
sés, propriétés de particuliers. Les | 1516, fre. prévident

membres des’ Clubs 4-H, au Cours GerryPoiler, de Charjolielonn.
d'une des séances, donneront une secrétaire anglais: et Louis Plante,

de Québec, secrétaire français.
Mlle Sybil Bennett, de George-

, Ont, & été rééiue présidente
ssociation féminine pour un

autre terme de deux ans
Ont Mé Hues vice-présidentes : 

Une résolution conservatrice

OTTAWA, 25 — (PC) — L'association des jeunes

progressistes-conservateurs du Canada a proposé,

hier, un amendement au code pénal permettant des

loteries provinciales ayant pour but d'amasser des

fonds destinés à la finance des hôpitaux,
L'association à adopté une réso-#-——-

{Mme H.-R. MacLeod, (Petit L.),
“New-Glargow, NE: Mme Orane

  

! d'Annapolis-Kines, a dit aux Jour-

les loteries

 

Mme Bert Robinson, Calgary Mme
E-G, Woodward, Brentwood Bay,
C.B.: Mme H-C. S8mHey, Mnose-
Jaw, Sask.: Mme J.-C. Irvine, Win-
nipeg: Mme A.-C. Mackenzie, Ben-
verton, Ont.: Mile Clauce Beaudet,
Montréal: Mme Ross Drouin, Qué-
bec: Mile Lottie Boiger. Québec;
Mme E.-W. Wanson, Frédéricton:

Sparks, St-John's, Terre-Neuve, et
Mme Robert Sutherdand, Charlot
tetown. .

LES AINES

Les réunions de l'organisation,
ainée commencent aujourd'hui. Bon
résident, George Nowlan, député

nalistes que l'objectif des réunion
portcrait sur l'organisation du parti
dans les circonscriptions.

M. Nowlan & dit que le pert! se-
‘rait aussi prét que possible pour ies
prochaines élections fédérales géné- rales, qu'elles alent Lieu cet automne
où en 1953.  

[Enfant disparu
retrouvé noyé
Les recherces faites en vertu de

retracer un garçonnet à tête rouge
disparu de chez lut, se sont termi-

nées ce matin à Lachine.
Des policiers unt repéché.le corps

du jeune Eric David Best, six ans,
dans les eaux du canal Lachine,
peu avant il h. cet avant-midi.
Le sondage des eaux du canal

Lachine fut décidé ce matin après
que l'on eut en vain recherché le
bambin disparu. On avait alors dé-
couvert qu'un trou béart perçait
la surface glacée du canal, juste
à l'arrière du domicile de ses pa-
rents 877, rue St-Joseph. ce qui
avait laissé supposer que l'enfant
avait pu être victime de l'onde.
Quinze minutes après que les

chercheurs cutent commencé leur
travail, Je corps du petit Beat était
repéché et transporte subséquemn=-
ment à la morgue de la rue Ste
Vincent, & Montréal, pour fins
d'enquéte du coroner.

 

Un pays en ple...
(Bulte de 1s page 3)

autres occupations auxquelles t'as
donnent beaucoup de nos citoyens
De toutes les professions, celle

de l'Ingénieur est des plus impos
tantes, particulitrement chez une
nation dont l'essor Industriel est le
trait le plus frappant de son évo-
lution présente. Nous ne pouvons
nous passer d'ingénieurs, cela est
entendu: c'est pourquoi, au Cana-
da, plusieurs industties sont for-
céss d'employer des Ingénieurs-ime
migrants à cause de ce manque de
personnel canadien.”
M. A. Poulint à aussi annoncé que

le très honorable Louls St-Laurent,
premier ministre du Canada, scra |
l'invité d'honneur à l'auxemblée
annuelle de la Corporation des
Ingénieurs Professionnels de Quée
bec, tenue Je 26 avril prochiin,

Curé à Lewiston
LEWISTON — Le RP. Alexandre

Desrochers à été nommé curé de le
paroisse St-Pierre et Bt-Paud, pour
succéder au R. P.
Drouin.

François « M
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. NORLTONTALEMENY $= Lettre grecque — Artifice.

1-4 on ne peut vivre. - 0 . seule Mv —
thea. biblique — Foyer def * Riréviationdesainte

Y— Hichée — Négation.
8— Téte d'une ge de blé — Mouve-an conditionnel Partssln ny ment euds svec effort — DeusAe @u corps humein — Conju-

 

Rose te Conecames| 9 —Pou de choss —Année.
emnsicutives — Grand nombre. 0Mpoque — Joie, balle Humeur.

11— Chemin bordé de maisons — Oube
Solution du problème d'hier à Jouer — La Mativité.

VERTICALEMENT
O[MJO[LIO[GIUIE 1— Brablts, fender.
RJI|N R|E T 1—Obecur —Flos de fais pointos

E VER LIIIR 3— Broom bern a ve
0 E 4— Partie dure du’ corps humaia —

S

‘7 — Masures agraires — Trois voyelles.
§ — Petit berceau — Île de l'AUanti-

que — Petit homme.
$ — Provom personnel

entflant nouvesw.
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monnaie de

Les Zouaves du Sacré-Coeur
fétent le Pape avec éclat

(par RENK BONIN)

“Le Régiment Canadien des Zouaves Pontifi-
caux, dans son ensemble, tant dans ses unités que
dans ses membres, est un corps d'elite,libre, indépen-
dant et bénévole. Au triple point de vue religieux,
civil et militaire, il perpétue l’histoire des Anciens

 

Zouaves et leurs traditions. I] est considéré comme
un Ordre pontilical. Encore en puissance, il est
capable de defendre de grandes causes”,
Le colonel J.-H. Paquet, comman-

dant du Régiment, à témoigné de
cette façon du rôle que le mouve-
ment est appelé à remplir dans
l'avenir. Il à porté la parole au
diner organisé par le Comité civil de
la Compagnie du Sacre-Coeur du 2e
Bataillon des Zouaves Pontficaux
Canadiens. au cours d'une journée
de manifestations en l'honneur de
Sa Sainieté le Pape Pie XII. La
réunion s'est déroulée en In salle
paroissiale du Sacré-Coeur de Jésus,
203$, rue Maisonneuve. “Nos Zoua-
ves Pontificaux sont un mouvement
remarquable”, avait ajouté Son Exc.
Mer Conrhd Chaumont, évêque au-
xilinire de Montréal. présent à la
céréminnie.

Au début de la journée. le R. P,
Armand Grou, assistant supérieur
provincial des Pères de Sainte-Croix.
avait chanté une grand'megse, en
l'église paroissiale du Sacré-Cocur.
à câte occasion. MM. les abbés
Paul-Emile Soly et Jean-Paul Le-
beau, vicaires à Ia parisse, l'assis-
tajent en qualité de dincre et de
sous-diacre. M. le chanoine Jules-
Alciblade Bourassa, V.F.. curé de la
paroisse et majar-aumônier, de ia
Compagnic de Zouaves, assistait à la
cérémonie. M. l'abbé Simon Vanier,
vicaire également. a prononcé le ser-
moa de circonstance.

LES DEUCORÉS
Au cours de cette journée. l'abbé

Simon Vanier recut le titre de
Capitaine-aumônier; l'officier Ro-
méo Lortig, le grade de comman-
dant ad da 3e Bataillon: Faad-
judant Paul-Emile Laurencé et le
lieutenant Louis Laurence reçurent
leur deuxième étoile, marque dis-
tinctive de leurs vingt années de
service dams le mouvement. Le ce-

—es
décorations. à leurs destinataires,
en présence du major Alfred Lam-
bert, commandant du 3e Bataillon,
à Montréal. et du capitaine Boi-
Jeau, commandant au Sacré-Coeur.
Des delegations des Compagnies

de Zouaves. de Québec, d'Ottawa,
de Joliette, des Trois-Rivières et
du Cap-de-la-Madeleine, ainsi que
des autres Compagnies de Montréal
ant assisté au Banquet. On remar-
quait. en plus. à la table d'hon-
neur, la présence du RP. Célestin,
OFM. Capucin, major-aumônier
du Se Bataillon: M. Hector Dupuis,
député fédéral de Rte-Marle et
membre du Comité civil des Zona-
ves du Bacré-Cosurt M. Aimé Gen-
dron. député de Sainte-Marie à la
Législature; 18 major Zénon Guay,
commandant du ler Bataillon: M.
l'abbé Ouellet. aumônier à Québec:
M. Edrar Charbonneau, membre
du Comité civil des Zonaves du Sa-
cré-coeur. M. Roger Lamarre, pré-
sident de ce Comité, à présidé le
banquet et présenté les orateurs,

SOTVENIR FT TRADITIONS
Le Pape a toujours été notre com-

mandant supréme et notre patron, a
dit le colonel Paquet: mais, depuis
quelques années. hous le célébrons
d'une façon plus éclatante. C'est
même devenu une tradition pour
nous. Notre mouvement à été établi
par l'un des grands parmi les Zoua- lonet J.-M. Paquet & transmis ces

 

   

  

Fofficier Roméo Lortie, créé adjoint du Je Bataillon,

 

(Photo J.-J. Menteul—La Patrie)
ZOUAVES PONTIFICAUX CANADIENS DECORES PAR LEURS CHEFS. — La Compagnie de Zouaves
Pontificaux de ls paroisse du Sacré-Coeur, à Montréal, membres du Se Bataillon du Régiment Canadien
des Zôuavez, à célébré hier avec éciat ja fête du Pape Pie XIL A eette occasion les chefs du
mouvement ont remis des décorations à des Zouaves méritants, On voit ci-haut le colonel J.-H. Paquet,
de Québec, canmandent du Régiment, remettre lesdécorations en présence du ‘major Alfred Lambert,
ponunandant du Je Bataillon à Montréal. Les décorés que l'on distingue sont, de gauche à droite,

l'abbé ‘Simon Vanier. vicaire eucommandant
Sacré-Coeur, créé capitaine-aumônier de ia Compagnie du Sacré-Coeur, l'adjudant Paul-Emile Laurence
ot le Leutenant Louis Laurence, décorés de leur deuxième étoile en l'honneur de leurs vingt années

de ‘loyaux sefvices au mouvement zousve.

 

  

   

  

   

  

 

  

  
   

 

    

 

    

    

          

   

 

Tière, s'était couvert de gloire en
Afrique. M y a fait connaissance
avec une tribu, “Zouavoua”, d'où le
nom français de “Zounve”. Avec
l'aide d'officiers français, H créa une
armée. T1 se rendit plus tard à
Rome, à l& demande du Pape Pie

, |IX, “lorsque de puissants ennemis.
par une odieuse machination. susci-
tée par des révolutionnaires italiens,
avec l'aide de ln maçonnerie et de
eectaires. ont envahi les Etats Pon-
tificaux”". Le domaine de l'Eglise

d'opinions se faisaient jour. D §
avait les partisans du Souverain
Pontife, les catholiques fervents; les
révolutionnaires, appuyés par les
sectalres et qui se faisaient un de-
voir de soulever le peuple; et, enfin,
les patriotes, gens bien intentionnés
Qui désiraient réunir en un seul tous
les Etats italiens,

La situation en Ttalle, dans ce
temps-là, ainsi expliquée, le colonel
rappela le souvenir des principaux
personnages de l'époque: Giuseppe
Garibaldi, Giuseppe Mazzinl, le
comte de Cavour et le Pape Pie IX.
Il détailla les faits merquants de
l'épopée des Zouaves Pontificaux,
“Ces héros chrétiens, dit-il, se bat-
taient en chrétiens, avec énergie et
charité. Leurs ennemis terrassés,
ils savaient se pencher sur eux et
leur porter secours. Ils obtinrent
aussi de belles conversions.

PRESTIGE GRANDISSANT

“Le prestige toujours grandissant
de la Papauté”, a dit l'abbé Vanier,
au oours de son sermon, “c'est l'un
des phénomènes les plus considéra-
bles de notre siècle el du siècle der-
nier. La Papauté tient dans le mon-
de actuel une place plus considéra-
ble que jamais. Autour d'elle se
groupent les représentan's de tous les
peuples. Le Pape parait comme la
plus haute figure de l'humanité.
Autrefois, le Pape demandait à ses
Zouavës de défendre ses Etats Pon-
tificaux: aujourd'hui, il vous de-
mande de défendre le domaine spi-
rituel de l'Eglise. Chers Zouaves,
vous ne devez pas être seulement
un souvenir, une parure militaire,
mais une actualité vivante et rayon-
nante, généreuse comme dans le
passé. Vous êtes la phalange des
vaillants défenseurs de la foi; vous
êtes les chevaliers du Christ et de
son représentant. Ne rougisses ja-
mais de les défendre partout et tou-
fours. Vaillante comme vos épées,
hardis comme vos baïonnettes, mar-
ches fièrement dans le sentier du
devoir et de la vertu”.

Son Ksc. Mgr Conrad Chaumont,
évêque auxiliaire de Montréal, et
M. le chanoine Bourassa prirent
également la parole, pour expriiner
leur grande admiration envers nos
Zoufves Pontifiaux  L'adjudant
Paul-Emile Laurence remercie les

LE PRESIDENT IMPOPULAIRE

M. YF. élu président d'un petit Etat

situé dans Je “Troisième Hémiaphère"—

vemait de faire émettre ua timbre re-
posmentant son portrait.
Le timbre n'étant pas eerti le jour

prévu, je président es rend à ia poste

pORr et demander la cause.
—M. le président, lui répond l'em-

ployé, ce n’est pas notre faute, mais
les timbres ne collent pas. ..
—Et pourquel ne collent-ils pas?

Passez-m'en un.
Le président mouille le timbre puis

le colle, tite facilement.
~—Atnsl observe le président, vous

prétendez qu'ils ne collent pas? 1

—Ouli, M. le président. vous compre-

ses: le peuple crarhe sur l'autre côté
et pas sur ie coilet

CEST L'KVIDENCE MEME ..

Au coure d'un examen pour l'atmis-
sion de nouveaux policiers de Iaeroute.
un officier interroge un candidat:

—Brpposrs que vous vous treuviez

  

= Ca vous met Les sapins à
1,50 framos et in vache à 2,000.
 

avec votre mete sur une route solitaire,
poursuivi par une voliure occupée par
quatre gangsters prits A tout.

Les bandits tirent eur vous à le mi-
traîilette, leur voiture roule à 100 à
l'heure. Que failes-vous?—Du 110,

dean RIGOLE

 

Mort subite
d'un écolier
Gilles Boucher, jeune étudiant

de 14 ans. dont les parents sont
domicilés à $301, rue St-Hubert,
est tombé foudroyé en rentrant en
classe, à l'école St-Gérard, 8525,
rue Berri, hier après-midi, et mou-
Tut quelques instants plus tard.
Le corps fut trausporté 4 la mor-
gue de la rue &-Vincent, où le
Dr Rosario Fontaine, médecin-lé-
gisie, après avoir pratiqué une au-
topsie. déclara que l'écolier avait
succombé & une crise cardiaque.
Le coroner du district. Me Richard
D. Duckett, rendit subeéquemment

Trois morts dans
une collision sur le
Broadway, a N.Y.
NEW-YORK, 25. (PA) — Deux

lourds camions sont venus en col-
lisions, hier, sur la partie nord du
roadway, roulant hors de cone
role sur le trottoir et y écrasant
plusieurs passants. Trois hommes
ont été tués
Deux autres personnes ont été

séricusement blessées lors de cet
(accident. survenu À l'angle de la
207e rue et du Broadway.
Deux enfants ont été tués dans

le district Queens, la semaine dere
nière, lors d'un accident similatre
entre un autobus et une automo-
bile qui roulérent hors de contrôle un verdict de mort naturelle. sur un trottoir.

 

 

 
! gi Le voyoge aérion de grandluxe Un

MONTRÉAL- PARIS
Avions Constellofion dernier modèle, de grand luxe.
Tout ls confort désiré: 34 passogers seulement. Suc-
dente qunirve française. Tous les nds, vot de luxe
vens eseute Mantréol-Poris. Avrsi de Montréal, service
touristes deux vois par somoine. distingués invités.
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2. MUSIQUE

Les Rumeurs de la Ville
Mardi, 25 mars. à 9 h. pm. aura lieu en salle de bal du

Rits-Carlton, sous la présidence de monsieur Gérard Gamache,

directeur du Club, la 6e Conférence-Concert de la saison 1951-52 du

Club Musical et Littéraire de Montréal.
e—o—0o

L'hôte d'honneur et conférencier, M. Jean Launay, directeur du

dé t des langues romanes de l'Université McGill, & intitulé sa

conférence: “Pierre Loti, l'enchanteur désenchanté”. M. Pierre Ricour,

professeur au Collège Stanislas, remerciera le conférenciér.
o—o—0

L'artiste invitée: Aline Van Barentzen. pianiste de réputation

mondiale. Seuls, les membres et leurs invités, sont
0—~0—0

Voici je programme de Mme van Barentzen à lissue de la

conférence: Bonate (Clair de lune), de Beethoven: la Ballade op. 38,

de Chopin; le Nocturne op. 27 No I et le Scherzo op. 31, de Chopin.
o—o—o

Le Ciné-Club de Saint-Laurent à invité M. Pierre Pétel, cinéaste.

réalisateur à Ja télévision canadienne, chansonnier et peintre. à donner

la causerie mensuelle sur le cinéma,
0—0—0

M. Pétel parlera du langage cinématographique. les termes

employes, des truquages. Ce cours. qui sera suivi d'un forum, permettra

aux cinéphiles de se familiariser avec le septieme art.

a—o—o
A huit heures, avant la causerie, on projetera ‘Terre de Gain”, une

merveilleuse étude de la Côte Nord. Ce film qua réalisé M. Pétel. il y a

quelques années, & mérité d'ailleurs le Prix du meilleur documentaire

vanadien,

   

0—0—0

La causerie sera suivie de la projection du film en Agfacolor de

von Baty, “Les aventures extraordinaires du baron Munchaussen”.

Mervelileusement présentée, cette production semble plus que toute

autre indiquée comme Ulustration de cetie ciné-causerie à laquelle

peuvent assister tous ceux qui alment le cinéma. Cette série de cours à

lieu en Auditorium de Saint-Laurent à raison d'une par mois.
s—o—0o

Pour répondre à la demande générale, le Ciné-Club de Saint-

Laurent mettra de nouveau à l'affiche les 7 et 8 juin prochains le

chef-d'œuvre du cinéma mondial, “Marius”, “Fanny” et “César”. Cette

trilogie sera présentée au même programme. Un long spectacle sans

doute, d'une durée de près de sept heures. “Marius” sera offert à 3 h. 30.

Après le souper servi sur la terrasse, suivra “Fanny”, et vers 8 h. 20,

“Cesar”.
o—-o—o -

Le Ciné-Club avait ouvert sa saison cinématographique, en

septembre dernier, avec ces trois inoubliables films. Cette initiative de

clore sa saison en offrant de nouveau au public cette opportunité

réjoutra assurément tous ceux pour qui le cinéma avec un grand “C”
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REPOS FT REPAS POUR DEUX — Aprés un travail in’euss,

l'actrice Barbara Stanwyck est heureuse de diner avec le chanteur

Eddie Fisher qui fait du service militaire en Virgipie et qui est

Teste la plus merveilleuse découverte du vingtième siècle.

VERGOR
 

Messe de requiem
pour l’honorable
Henri-R. Renault

L'Association des Marchands Dé-
taillants du Canada invite tous ses :

membres à assister. mercredi le 26,
a 9 h. a.m.. à une messe de requiem
qui sera dite pour le repos de l'ho-
norable Henri-R. Renanit, son an-
cien président général, en la cha-
pelle Notre-Dame de Lourdes, rue
Bte-Catherine est. pres St-Denis.
En apprenant le décès de l'hono-

rable Renault, le président provin-
cial, M. Léopold Pigeon, à déclaré:
“Ie commerce de détail indepen-
dant et l'Association subissent une
perte irréparable par la mort de M.
Renault”. M. Renault à été prési-
dent provincial de 1939 à 1945 et
président national de notre associa-
tion de 1941 à 1947.
M. Renault possédait un prestige

incomparable dans les milieux du
commerce de detail. 1} avait occu-
pe le poste de vice-president & la
Fedération canadienne du détail
et participé étroitement à toutes
nos assemblées provinciales et na-
tionales depuis au moins quinze
ens. Il laisse parmi ses collegues et
ses -confrères le souvenir d'un
xrand gentilhomme et d'un grand
chrétien. M était sénateur chez-
nous depuis 1945 et toute l'Associa-
tion prie la famille éprouvée d'uc-

cepter ses plus profondes condo-
léances.

 

Buffet-causerie des

Anciens de St-Laurent
Le premier buffet-causerie orga-

Nisé par l'Association des Anciens

Elèves de Saint-Laurent a obtenu

un franc succès et tous ceux qui

étaient présents ont formulé Je

voeu que cette initiative ait un

lendemain.
11 y aura donc un deuxième dur

fet-causerie, mercredi prochain Je

26 mars à sept heures su Collège
de Baint-Laurent. Le conférencier

invité est le R.P. Laurent Lepal-

me, esc, provincial, qui rentre

 

d'un voyage de cinq mois au cours
duquel {1 a fait le tour du monde et
vécu longuement avec nos mission-

naires, parmi les populations du
Pakistan et de l'Inde. "A la dé-
couverte des Indes” est le Litre de
la conférence qui sera illustrée

par Ja projection de mangifi-
iques documents phaocographiques

pris durant ce voyage.
 

Beau concert au

Collège de Laval
16 rare der-Dimanche apres-midi

sun concert aupvel. Musique d'enf
on y va avec un brin de ««pticisine:

,ne faut-il pus encourager les jeunes?
Muls voici que le stiience s'établit et

dure deux heures d'affilée. Deux heu-
tes sans une de ces minutes tides
où l'on se dit: “SL ça peut finir” Les
dotrts tirent les archete, pressent lee
pistons. ceurent sur ies ciefs des ca
rineties. des fiûtes, des saxophones,
dattent ie tambour,
les cnstaxthettes, avec le même cour
et lu même dextérité qu'ils mettaient
voiri huit jours encme, à manier leur
baton de gouret L'exigeante bagucite
de M Jean Goulet nuatice, et son ina-
trument multicolore Pépond  aoiLphe

ment. Programme de choix #t qui
reate dans In note solide Landante
de in Bymphonle Surprise (Haydn) et

Je théme de 1'Or du Rhin (Wagner)
reçoivent un traitement particuilére-
ment surprenant Ia part dexécu-
tanta dont l'âge oscille entre 11 et 18.
T'auditoire a particullérement poîté
un voyage folklorique autour du mon-
de Japon, Turquie. Allemagne, France,
Espagne. Angleterre avec retour par

Caughnawaga. Roman Grindél, violonis-
te. soulenu au piano par Prrnand
“Trahan. offre une interprétation fort

acceptable de 'Aliegro du Concerto en
moi de Hefty, tandis que le trompette-
solo du groupe, Réal Hébert enlève avec
brio Cavalier. de W. M. Smith, orches-

tré par Frere Benoit-Mermas. son pro-

temmeur. Artiste Invité. un elarinsttiste
M Emest Verrette —Ernie King--qui a

  

tion ou 11 est rraté 10 ans, puis
travalilé au Conservatoire. a  brillam-
ment enlevé tou d'abord le Bectet de
Gautier et en rappel Thana de Metcalfe
Pout terminer, avec Qérald  Bodard,

contrebnese à Cordes. et Harry Berkins,

accordéon, ll à présenté 2 Dléces amé-
ricaines qui, pour n'être pas dans l'es-
prit progfimme, n'en étaient Das

moins des rxempies plus quintéres-

sante de travail fini et probe. la

stance était sous !s présidence de M
de cure ‘de Saint-Vinoent-de-Paul et
de M. L.-M. Laframboise. maire de La-
vai-Ouest. Te ont adreesé
et aux Maitres des élegce
mérités.

 it

nier FOrchesttr des Lavallois à donne’

le zylophone. ou,

fait ben premières armes dans l'inetitu-*

 

aux élèves
vûretmes:

Aux Concerts
Symphoniques
Rudolf Serkin sera l'artiste in-

vité aux concerts de ce soir et de

demain soir donnés sous les auspt-

ces des Concerts Bymphoniques,

sous la direction de Désiré Defauw.

L'éminent pianiste est l'un des

plus appréciés du public de nos

concerts. Depuis six ans, il est ve-

nu régulièrement à Montréal où 1!
& donné la plupart des concertos

classiques et romantiques avec De-
siré Defauw dont les interpréta-

tions sont en parfaite harmonie
avec la conception musicale du cé-
lébre virtuose qui & toujours ma-
nifesté ln plus vive sdmiration
pour l‘illustre chef d'orchestre bel-
ge.
Rudolf Serkin jouera. avec l'or-

chestre des Concerts Symphoni-

ques, le promier Concerto de
Brahms. œuvre magistrale qui est

l'une des plus belles du repertoire
orchestral. L'éloge de Rudolf Ser-
kin n'est plus & faire dans notre
ville où 11 compte des aduitrateurs

nombreux et enthousiastes qui ap-
précient et ia beauté de son art et
ses dons de virtuose.
Outre le concerto de Brahms. on

entendra, les 25 et 26 mars, l'ou-
verture de Didon et Enée, de Pur-
cell, la Rapsodie Espagnole de Ra-
vel, et l'Entrée des Dieux au Wal-
halla, de Wagner.

Calendrier des
Amis de l’Art
Evénements artistiques: Ait Moyar

Hall de l'Université McGill, le 15
avril, le Quatuor à cordes McGill;
Au St-Denis, le 18 avril, Murian

Anderson, contralto.
Billets à prix réduit sur présen-

tation de la ‘carte de membre: Au
Plateau, je 27 mars, Arthur Le-
Blanc, violoniste;
A l'Auditorium St-Laurent. le 20

présente de nouveau à la

SCENE ET À L'ECRAN  
ET UN SPECTACLE COMPLET SUR LA

en permission à New-York.

mars, le Chœur Palestrina et Marie
Tosch, harpiste:

Au Gesu, lex 27-29-30-31 mars et
Jer avril, “Brutus” de Paul Toupln
présenté par Pierre Dugenais.

Concert gratuit: A l'épilse Baint-

Jean-Baptiste, le 30 mars à 8 h. 30

pm. le groupe Conrad Letendre

présente Monique Boivin et Ber-

nard Lagacé, organistes, dans un
récital-conjuint. L'entrée est libre.

Lainsez-passer: Sur demande. au

Secrétariat, 3815, ave Calixa-Laval-

lee, on peut obtenir des laissez-

passer donnant droit à une réduc-

tion du prix d'entrée au théâtre
St-Denls.

Expositions: A la Galerie Agnès

Lefort. jusqu'au 29 mars, dessins et

peintures de Pierre de Ligny Bou-

dreau:
Au Secrétariat de in Société, 4e

serie de dessins d'enfants,

L'HORAIRE DU FILM

 

 

 ALOUETTE—“Entrons dans la Dan-

se”, 10,55, . 655. 9.35 “LAs

ravi sa 1008, 1248, 323,

  

ens 8 ;

CAPITOL—"Decision Before Dawn”,

1000, 12.15, 235, 4.50, 7.10, 930.

CHAMPLAIN.—"Le Sighe de la Cron”,

1200, 2.20, 440, 7.00, 9.25.

CINE DE PARIS—"Le Journal d'un

Cure de Campagne”: 1130, 2Qu. 4.30.

7 00, 9.35.

IMPERIAL.

11.55, 245, 540, 835.

LA RCALA — "Pages Emmottelles”:

12,05, 326, 647. JOUR. “Parade aux Eloi
les‘: 1.27, 448, BOR.

LOEW'S—"The Greatest Show oft

Earth”, 10.06, 1240, 3.23, 6.05, 2.50.

OKPHEUM. a Franciseo”. 11.30
245, £08. 220 “Jungle of Chang”
1013, 130. 445% 20S

* PALACE—“E Want You”, 10.05,
25, 245, 505, 725. 945.
PRINCESS—"Lone Star”, 1000, 12.20,

240, 5.05. 7.25, 9.50
HAINT-DENIS—“Le Rosier de Mada-

me Musvon": 1.30, 430, 7.10. 10.10
“Toraritch”: 1200, 3.00, 3.40, 840.
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Votre dernière chance ae le voir...

Foyer des meilleurs

spectacles...
DEMANDE GENERALE!

+ ef
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“Flaming Feather”.
10:30, 1 25, 4.15, 7 10, 10.05. “Whiphand”,

Un vol d’auto ou
une simple querelle?
J-U. Toussignant @ été accusé

du vol d'une auto de marque Mo-
narch devant le fuge Armand Clou-
tier. Son enquête préliminaire a
été fixée au ler avril et il a pu
obtenir sa liberté provisoire moyens
nant un cautionnement de $500.
La défense a expliqué au Tribue

nal! que selon ses renseignements,
il s'agissait d'une simple querelle
entre deux ex-psrienaires et que
‘Toussignant n'avait jamais eu l'tn-
tention de voler l'auto de modèle
1948.

‘Toutefois, le juge, après avoir
pris connaissance du dogster et
ajouté que l'on avait dû aller re-
joindre le prévenu en Abitibi, im=
pose le cautionnement =précité
comme gage de la présence de l'ac-
cusé lors de son enquête.

‘The Greatest Show On Earth’

Betty BUTTON — Cormel WILDE
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“DECISION BEFORE DAWN"

Richard BASIMART — Gary MERRILL

 

1e semaine 
reno

“FLAMING FEATHER”
en lechnicouteur

cui
“JUNGLE OF CHANG"

 

p——————
A reffiche

“| WANT YOU"

Dorothy MeGUIRE — Done ANDREWS

 

 

A l'atoche

“LONE STAR”
Clark GABLE — Ava GARDNER
 

—————

A l'atfiche

“SAN FRANCISCO"
Clark GABLE — Jeannette MacDonald

 

 

ALOUETTE=o]
“ENTRONS DANS LA DANSE”

en lechnicouleur

ousal “L'ASSASSIN SANS VINAGE"

ETAT
“JOURNAL D'UN CURE DE

CAMPAGNE“

 

 

   

 

rare SIGNE DE LA CROIX"
aussi

“SCENES DU MENAGE"

101% Bie Catherine Ext TFA.
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Air clumathé
2e semaine

“TARZAN ET LA BELLE EN
CLAVE" aussl "LA PRINCESSE
ET LE PIRATE” on tsehnicouleus

HY, Ate. nimenns à,
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sa® les De Santis, den comédiens, et l'universel “Sonny Boy”, cetteAdditions au ans: que les Sanford, un couple de fois avec sa soeur dans une

danseurs, interprétation résOriginale. aves
pec Azna' Alda Asnavour " es! terne8 tacle du viennent roar à tour avec Years Je ‘quatuar d'Herman Appel J. T.Montmartre chansons, le premier d'un genre

 

fantaisiste et Aida Aznavour avec
Deux autres numéros sont venus des chansons de genre.

s'ajouter au spectacle du cabaret L'animateur: Jean Rafa, ses ré-
Montmartre depuis hier soir. Ce: parties et sa chanson-exprees.

° »
Pierrette Doré
x er.
‘à la télévision
| Pierrette Doré, une populaire
| chanteuse de Montréal, que l'on ne
voit pas beaucoup ici parce qu'elle
remplit depuis plusieurs mois des

À ‘engagements aux Etats-Unis, a paru
récemment à la télévision en Floride
sur le même programme que la cé-

| lebre Patti Page.
| Plerrette Doré a été récemment
l'objet d'une manifestation amicale
Ide la part des Canadiens de langue
| francaise qui se trouvaient en Flo-

 

 

 
 

   RIVER BOYS!
“Ils chantent 16 de leurs grands succès  

 

AU CAFK GYPSY — The Three Bars, trin d'instrumentistes très
versatiles qui alternent avec Fredo Gardon! et sou accordéon au

Cufé Gypsy.
   

  

eé Je public leur en réclame davantage”,écrivent les critiques.

JUNE & MARTIN BARRETT
Spectaculaires danseurs

Nouvelle revue complète de
“BOOTS” McKENNA

Tanya LABEUE ©
Don DELLAIRE @

     Au Top Hat

Larry Day en
Groucho Marx
est impayable
L'on paierait ces sommes pour

voir Groucho Marx. Ll n'est pas à
Montréal mais Larry Day en fait
une bonne imitation au cabaret
Top Hat avec sa partenaire Pat
dans une danse des plus loufoques.

   

    

 

      

 

 

VOUS AUREZ PLUS

D'AGREMENT AU

CAFE 0 L'EST
4558 est Notre-Dame

CL. 4455

où le spectacle met
en vedaite

BLACKIE
Comédie nouveauté

DEL HOUSTON
Comédis musicale

LESLIE CARROLL
Danscuse acrobate

YVONNE LANAUZE
Planiste chanteuse

JEAN-PAUL BOUVRETTE
Chanteur mc.

STAN WOOD
wt soa orchestre

Pas de minimum
Pas de frais d'admission

Siationnement facile .
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PAS DE FRAIS
DE COUVERT

PAS DE MINIMUM
VOUS DEPENSEZ CE QUE VOUS

VOULEZ

STE-CATH.     
    

 

 

Tout lemonde parle duCafé Gy

 

  
DANSE

tous les soirs

Il

 

  
  

AVEC LE FAMEUX TRIO

Three Bars

ot

Fredo Gardoni
et son accordéon

 

  
   

    
  Luis Bertrand

me. eo chanteur      

 

  
TIZOUNK, fil

Café

KXGYPSY
  

    

 

Le cabaret favori de l'est

 

2017, ve PAPINEAU

Rés: Tél. FA. 5266

     

   

   

 

     

  

  

Pat et Larry ainsi qu'Annie et
Norman Brooks constituent un ex-
cellent spectacle au Top Hat, un
spectacie qui respire la jeunesse et
la gaieté, Rien de sérieux, mais de
l'entrain et de la vie.
Annie ouvre le tout avet quoiques

refrains comme “I May Be Wrong”,
“I Can't Give You Anything But
Love” (bon accompagnement de
V'orchestre de Pern Bordeleau),
“I Want To Be With You Tonight”
ainsi qu'une chanson française:
“Prends-moi dans tes bras, mon
chéri” <(Prends-in donc dans tes
bras, son chéri!)
Pat et Larry Day sont les boute-

en-train. Leurs danses acrobatiques
et comiques amusent du commen-
cement à la fin. Larry "à la Jimmy
Durante” est Impayable et “à la
Groucho”, plus que fameux.
Quant à Norman Brooks, “Al

Jolson canadien”, 1 interprète avec
une similarité étonnante plusieurs
refrains du défunt Al dont “April
Bhowers”, “Baby Face”, “Mammy”
 

 

ride loraqu'elle a débuté au chic hd
tel The Sea Isle aprés avoir tere
miné un engagement au Blue Hori.
zon.
Au nombre de ceux qui assistaient

À œtte réception. mentionnons Yvon
Robert, Maurice Richard et Mme
Richard, Faidie Deccoteaux, Gaston
Laurfon, M. e¢ Mme Max Shapiro
(Ruby Foo's), M. et Mme Gérard
Miron, M. et Mme Ludger Audette,
M. et Mme André Gour, M. et Mme
J. Boucher, M. Henri Boucher (Stee
Thérèse Lodge), le Dr Edmond Rou-
leau. Lucien Boivin, M. et Mme Max
Ouellet. M. et Mme Edgar Genest
(Molson), et plusieurs autres de
Montréal, Québec et Trois-Rivières.

 

 CAFÉ DU
PALAIS

  

h
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  et MF 4

ASA"LOMA—Diana Lind, une
nbile et grucleuse danseuse de

Montréal, actuellement au Casa
Loma, 

 

ANDLEGAULT
LES LYNDY'S
Fameux acte musical

MONIKA MARROW
Chanteuse

JOHNNY BASTIEN
Som plane st ses chansons
Orch. RAY DENIS

42 est, rue Notre-Dame
MA. 8917

M. Eug. SOVENEO. votre hôte

 

COMPOSITEUR ET

AIDA AZNAVOUR
Chanteuse

LES “OMS” DO MONTMARTEE

“vy,

   

   

EN TROISIEME SEMAINE
Au MONTMARTRE

CHARLES AZNAVOUR

Au CaféMONTMARTRE

SPECTACLE  SENSATIONNEL
CETTE SEMAINE

J PAT THERIAULT
Numéro musical, vedette de lo troupe
de Bob Hope ei de la télévision

% YVONNE SEIZER +
Danseuse & claqueties

vr MARIE RACINE 4
Chanteuse de genre

% DENIS DROUIN »
MC. et comédien

1 représentations chaque soir
et 3 le samedi
 

Domes tus les soirs au som de
la musique des Frères Brisses

Varietés tous les dimanches
après-midi & 3 hes
 

EDDY BEN JACKSON, gérant  
FANTAISISTE

JEAN RAFA
Animations

DEUX ORCHESTRES DE DANSE  
LA 2520  
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UNE SCENE DECHIRANTE — Lo

un engagement au tliéâtre Béville

Deep River Boys au cabaret Chez

rsque Johnny Ray, qu! a terminé

la semaine dernière, à visité les

Paree, 11 & chanté pour eux son

succés si populaire aujourd'hui “Cry”. Ray fut pathétique si l'on

en juge par les Deep River Boys qui s'essuient les yeux.

 

Aline Bugeault doit

demeureraux cellules
Atine Bugeault, comme l'écrit le

dossier judiciaire, cette rousse que
Yon a déjà connue blonde, qui se-
rait l'organisatrice d’une bande de
jeunea receleurs, à été de nouveau
traduite devant le Tribunal hier,
sous l'accusation de complicité
aprés le fait.

“C'est une vraie actrice” de dè-
ee — —

 

 

 

— Les
Lindys ‘Pierre et Pierrette He-
bert} fameux instrumentistes de
Montréal, actuellement en ve-

dette au Café du Palais.

AU CAFE DU PALAIS.

 

 

TOUS LES SOIRS

NORMAN
BROOKS

Le “Al Jolson canadien”

Annie Brooks
populaire chanteuse

PAT et LARRY DAY
Danseurs comédiens

FERN. BORDELEAU
et con orchestre

HERMAN APPEL
et sca essemble

* * *

    

 

  

clarer un avocat comme elle écla- |
tait en sanglots, tremblante de ra-
ge. quand le juge Cloutier lui re-
fusa tout cautionnement jusqu’à ce

‘matin.
Vétue d'une robe de couleur bei-

ge, rehaussée de pattes de fourru

  

Tous les soirs

Guy HOFFMANN
dora “,   

avec

PIERRE ROCHE

JACQUES LORRAIN et

JOANNE JASMIN
(Une production André Roche)

re brune, ells fit face au Tribunal
avec un air de defi.
Le juge Armand Cloutier avant

de refuser d'accorder un csution-

demander un avocat de la Couron-

posa à la libération de la prévenue
après avoir aouligné à la Cour
qu'elle était déjà sous cautionne-
ment.
Le substitut insista sur le fait

qu'elle semblait profiter de ze H-
berté provisoire. pour continuer à
entraver le cours de la fustice.
La défense fit remarquer que

dans cette cause, il s'agissait beau-
coup plus d'une jeune fille qui avait
eu l'intention de dérober son amou-
reux aux recherches de la police

(en
 

 

   

 

CK HORNS

 

 
     
   

    
     

    
     

  presents avec fierté

PREMIERE FOIS

A MONTREAL

la grande étoile française

Pierre DUDAN
fonsaisiste et compositeur
des plus grands succes

français

The CARRIBEANS
Le meilieur wo de

  

CHRIS CROSS
ventriloque  épatant

LACHANCE
Chanteur et MC.

JOHNNY DIMARIO
at son orchestre

TRIO BILL MOODY
 

 

VUDIMANCHEAPRESMII
Les Variétés du Taboo

avec los élèvesde Louise Dorion

CAFÉ PROVINCIAL
1165 St-Hubert - HA. 4600

   

2 spectacles chaque soir
Pre spectacle à 10 A

9 spectacles le samedi
Premier «pectacie à © h.

JHAQUE SOIR

dans le jolt

LOUNGE MERMAID
Corl ANDREWS
(une découverie)

Charles STUART
& Torque ‘Hammond     

  

Réservations:

 

ne, Me Maurice Cousinéau qui s'op- !

   
  

     

     

   

      

   

  
    
  

    
   

 

   

que d'une accusée qui avait eu
l'intention d'entraver I'exécution
d'un mandat.

Le juge refusa d'accorder tout

nement à la femme Bugeault, fit cautionnement; mais insisa pour
que la femme Bugeault pit subir

son enquête préliminaire ce matin.
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VENEZ
RIRE!

AVEC LES

RADIO
= ACES

TRIO DE COMEDIENS

* * x
TOUS LES DIMANCHES

LE JAMBOREE
DE ROSITA & DENO

‘DOWN
BEAT
1424 rue PEEL

MA. 8975 Ï
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¥ TEDDY

{ % ARMAND
"JOYEUX" NOEL

Maitre de cérémonies
qontilhomme de la chanson

* WILLY GIRARD
Violoniate canadien de
réputation moadiale

* LES THREE BEATS
Fantaisistes de la musique

Pous In première fois dans l'est

R
S
A
C
N
R
C
N
I
C
E

4
R
S
S 

       
  

“Chaque (ola une source
d'étosnement nouveau”
Jasques Trépomier,

la ya

: és»
Vos bols magiques

RUBS FNS
e Le plus chic restaurant au Canade

De l'espace pour $00 personnes
Mets chinois et emériceins

° 7815 bivd Décarie
Téléphone EX. 6533°

a Terrain de stationnement

 

 

TOUS LES SOIRS

PINE ROOM
la ravissente chenteuse

DIANE
LAFLEUR

CAFÉ MINUIT    
RASDBARINVARARSNHANCNNNNNRNIET

SOUS UNE NOUVELLE ADMINISTRATION

BURNS x
vous invite cordialement au chic Café Havana

EN VEDETTE A COMPTER DE LUNDI

* LENA BEREZ
Dansense sud-américaine

de grand talent

* DONAT et TOTO
Acrobates comiques

* ARMAND ST-CYR
ot oon ensemble
de 7 musicions

* Eddy SAUVAGEAU|
“L'ami de tous”
Maitre d'hôtel

Faites du Havana votre Cofé favori

: Café HAVANA CHerrier 4812
CHerrier 0070

ERARIAAI

 

ry

JO SULLIVAN
Artiste des disques Mercury

+ * *

Orch. MAX CHAMITOV

avee Nomma HUTTON
Chanteuse

LE TRIO DICK MARSHALL
Deux speciacies thague selr § o 13
Réservations: VICTOR. Pleteau 1777

Pas de frais de souvent  
Le cabaret 3 plus

popuiaire de
Montréal

UN. 6-9273

720 O. Ste-Catherine

 excepié au souper du sumedi vob.

LA oT

J()SA
UN HOTEL SHERATON

  

  
 

Bob et Pete
Aersbates

Beverley Baine  

DANSE CHAQUE SOIR

à partir de 8/2 hrs.

avec deux orchestres

TOUS LES

MERCREDIS

“Quizz 
 danseuse de ch

chanteuse de eculeur
sud-américaine

  

  
  

 

  

  
   

 
 

 
NOEMI PRICE

     
  

musical’
 

 

TOUS, LES MARKDIS

La course au trésor

$1,000 en prix

$500 EN PRIX

 
 

Pianiste

VENEZ DANSER

LES MELLOW TONES

Cliff CARTER

TOUS LES

JEUDIS

Soirée

‘Champagne    
  
    

         

        

     

      

— RIRE — VOUS AMUSER
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|

de 3-8 de 1 pour cent, soit $0.99 5-5Juittet Lam" so |A-Petits | 1123 41-45 + 6 80 [en fonda canadiens, en baisse derem Catégorie B ..., 3 41-48 a Tre 300 1192 avec la fermeture d'hier. La
Heva Gold Mines Celéworie ©... . 2 108 188 tes livre sterling cotait 8280,{a)—Prix payés par les marchands 1.36 128 130
Le Curb de Montréal a appris dede gros aux expéditeurs pour les = ne nx

Heva Goid Mines Linilted que 10,000 oeufs classifiés. 18 22 11 Prix de I
actions de capital à 15 cents ont été] (b)—Prix approximatifs aux con- oem oan nx orJevées par Dunlo Investors Limited |sommateurs. os a 6 LONDRES, 25. (PC) —Le cours deot que 4,083.23) actions sont actuel-| Prix fournis par le ministère fé- lo (8 10 [lor au marché libre européen étaitlement en circulation. On compte déral de IAgriculture, service de) WidHart. "iw Tine 115,

|

sutourdhut ae $38.00 once ea fonds931.767 actions dans le Trésor, renseignements sur les mnrchés. oe pam 176 tw yey américains

  de NEW-YORK

Les cours restent mirtes dans un
marché asses actif à N.-Y.

NEW-YORK, 25. (P.A.)—Les cours
américains ont affiché un ton mixe
te à l'ouverture de la Bourse de
New-York aujourdhui dans un
marché assez actif. Les change-
ments, dans un sens ou dans l'aue
tre, se sont limités aux fractions.
Par. ier blocs d'actions échane

gées on notait 3,000 Emerson Ra-
dio, en baisse de 1-8 à 15 1-8; 2,500
US. Steel, en baisse de 3-8 à 39 1-8:
1,100 Packard, inchangé à 44 3-8;
1,400 Standard Oil of New Jersey,
en baisse de 3-8 à 76 1-2; 1,500 Ra-

dio Corporation, inchangé à 27 1-4,
1,000 General Motors, en baisse de
1-8 à 53 3-B et 1,000 Anaconda Cop-
per. en baisse de 3-8

 

 

Production d'acier à

un sommet aux E.-U,
CLEVELAND, Ohlo, 25. (PA)—

Les acléries américaines ont éta-
bli un autre record de production
la semaine dernière malgré certai-
nes réductions en préparation
d'une grève qui ne s'est pas dé-
clarée.

La revue Steel. en annonçant
aujourd'hui la chose, souligne que
les ‘Travailleurs Unis de l'Acler
(COL) ont remis la date de grève
avant qu'il n'y ait eu une perte
Appréciable de production.
Le nouveau record est de 2.127.«

000 tonnes, soit environ 13,000 tori
nes de plus qu'au sommet atteint
antérieurement la semaine précée
dente.
Cela signifie que les aciéries ont

fonctionné à 102 pour cent de leur
capacité normale.
Pour une fois, à dit la revue. Ia

menace de grève n'a pas suscité
“d'achats de sûreté” surtout à cau-
se du rationnement et une atten-
tion particulière portée par les
acheteurs à leurs inventaires.
Les grandes aciéries ont cone

fiance de maintenir leur production
pendant tout le premier semestre;
les moins importantes ont deià
moins de commandes.

 

Stabilitédes prix

pour les bestiaux
Les vendeurs offraient hier à

peu près le même nombre de bo-

vins que lundi dernier. Les trans-
actions étaient lentes et les prix
étaient à peu près stables comme
ceux de lundi dernier. Quelques
bona bouvillons se sont vendus 826
à 628. Les moyens de $24 à 325,
Quelques bonnes vaches ont rap-
porté de $21 à 822.

Jusqu'à 10 heures ce matin, les
quelques veaux offerts en vente
ont rapporté de $34 à $28 pour
ceux de qualité bonne et choix,
quelques-uns, $25: les communs et
moyens, $23.
Seulement quelques agueaux

savaient été offrets à des prix va-
riant de 334 & $35. Le prix des mou-
tons variait de $19 à $20.

Les porcs plus nombreux. se-
changeaient à des prix stables,
dont $28 pour eeux de ls catézo-
rie A. Le prix des trules n'était
pas établi.
Les aarrivages de la matinee

;comprenalent 749 bovins. 304
veaux, 31 agneaux & moutons et
1604 porcs.
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Burns & Co. Limited
AVIS DPF DIVIDENDE

Le dividende du deuxtème trimes-
tre de 50 l'action des classes “A”
et “B” des actions de Burns & Co.
Limited sera payé ie 28 avril 1952
à tous lee actionnaires inscrits le
8 avril 1952.

National Trust Company Limited
est l'agent de transfert ayant
bureaux à Toronto, Winnipeg,
mouton et Vancouver,

BURNS & CO. LIMITED,
R. J. Dinning.

Président.
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Mile du Bief avec

les “Ice Capades”
PARIS, 25. (P.A.) — Jacqueline

du Bief, championne mondils du

patinage de fantaisie, a annoncé

hier qu'elle partirait lundi pro-

chain pour les Etats-Unis où elle

fera ses débuts professionnels.

Elle a insisté pour dire qu'elle

n'avait pas entore signé de contrat

mais qu'elle était parfaitement

d'accord avec le producteur John

Harris, de la revue ‘Ice Capades”

en autant que les termes de son

contrat étaient concernés.

Dimanche soir, lors de sa dernié-

re présence sur la glace en tant

qu'amateur, elle a remporté son

sixième championnat de France.

Avec Tony Font pour partenaire,

elle a aussi gagné pour la seconde

fois le championnat de Paris pour

couple.

Lorsqu'elle a gagné son cham-

pionnat mondial au début du pré-

sent mois, Jacqueline a nié tout

désir ou intention de devenir pro-

fessidnnelle. Elle avait fait ls même

déclaration après avois terminé en

nfe place. derrière Jeannette

Altwegg d'Angleterre, lors des cham-

pionnats olympiques.

“Mais je suis allée au Canada en

tournée”, a-t-elle expliqué hier. “et

j'ai recu plusieurs offres. J'ai eu

six - propositions différentes de la

d'autant de troupes. J'ai ré-

fléchi et j'ai finalement décidé que

l'affre de M. Harris était celle que

Je préférais”.
Des représentants de la troupe

de M. Harris ont annoncé hier à

Moncton, N.-B. qu’ils avaient fait

signer un contrat à la patineuse de

20 ans.

Tommy Ryan
reste banni
NEW-YORK. 25. (PA) — Le

juge Morris Eder. de la Cour su-

préme, a renvoyé hier. pour raisons

techniques, une longue pétition pré-

sentée par le gérant de boxeurs

Tommy ‘Eboli) Ryan, récemment

banni du pugilat, pour avoir son

permis. La Cour a déclaré que

Ryan pouvait. d'ici 20 jours, pré-

 

senter une pétition plus concisc.

La Cour à aussi refusé dans un

verdict séparé, la motion du boxeur

poids moyen Rocky Castellani, de

Luzerne, Pa.. pour obtenir la part

restante de $2313 de sa bourse qui

a été retenue. Castellani était alors
sous la gérance de Ryan.

Castellani n'a reçu que les deux

tiers de sa bourse pour son match
du 11 janvier dernier au Madison
Square Garden contre Ernie Du-
rando, de Baydnne, N.-J.

Castellani fut mis hors de com-
bat à la septième ronde. Ryan
a'uttaqua alors à l‘arbitre Ray Mil-

LUCIL!
ET
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L'intelligence,

que, les qualités sérieuses en méme

temps que la simplicité qui s'ignore,

ne rivalisaient-is pas en Lucile avec

la distinction, la grâce, l'attrait

physique ? T la compara mentale-

ment, non plus avec Thérèse, mais

avec Mlle Villeroy, la fiancée que

Mme de Ferlane ambitionnait pour

lui. Quelle différence, tout à l'a-

vantage de Lucile I... Fallait-il, pour

de vulgaires questions

:

d'argent.

étouffer le sentiment qu’il sentait

grandir en lui pour cette dernière ?

Berait-il assez aot pour côtoyer le

bonlieur sans essayer de le saisir

au passage ?…. I l'avait souvent dit

à sa mère : jamais H ne gacrifierait

son coeur à des questions d'intérêt.

Son existence, Ÿ est vrai, a’ épou-
sait une jeune fille sans fortune,

devrait s'orienter différemment. Eh

bien, # habiterait la campagne. Une

jeune fille camme Lucile n'hésite-

Tait pes, sans doute, à y vivre À ses

côtés, toute l'année. Mais, au fait,

cela état-M bien sûr et n'y avalt-U

(Suite)
>

le sens artisti- |savait-11 de ses goûts? Elie était
Parisienne. L'existence un peu AUs-

tère, dans la solitude d'un château

ancestral, ne l'effrayait-elle point ?

Et puis, et puis... la sympathie qu'il

ressentait pour elle… plus que la
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MARIAG!
par PIERRE ALCIETTE

{pas quelque fatuilé à le croire ?

 

LA PAIRIL, MARDI 25 MARS 19

ler dans l'arère et. par après. dans
1a loge de Castellani, il attaqus a
son tour Al Weill, matchmaker du
International Boxing Club. La

 

L
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Commission athlétique de New- [E
York enleve A Ryan ses permis de
gérant et de second et lui imposa
une amende de $3.000.

Murray défait
Clément Bolduc
QUEBEC, 25 — (P.C.) — Bernie

Murray. de Waterville, Maine, a

remporté une décision disputée sur

Clément Bolduc, de Sherbooke, dans
un combat le 10 rondes ici, hier
soir.
Murray pesait 125 1-4, tandis que

Bolduc pesait 127 livres.
Dans une semi-finale de six ron-

des. Roland Lemoyne, 150 1-4, de

Québec. l'a remporté par K.O.T.. sur

Jean Carrier, 151 3-4, de Montréal.

Après 10 secondes de la 3ème ronde.

Bobby Dufour, 137 1-2, de Mont-

réal, a aussi gagné par K.O.T.. en 10

 

secondes de la 4ème ronde, sur Char-
les Savard, 130, de Québec.

 

Les éliminatoires

de la ligue Senior
George Siater, président de lu

ligue Senior, & annoncé que la sé-

rie finale pour le championnat de

son circuit ne débutera probable-

ment pes avant la fin de la semai-

ne. On croyait que la série finale,

un cinq de neuf, débuterait demain

soir à Québec entre les As et les

Saguenéens de Rollie Hébert.

La série débuterait, à Québec,

samedi soir ou dimanche après-

midi Le champion de la Hgue

Senior devra faire face au cham-

pion des Maritimes le 16 avril pro-

chain dans les éliminatoires pour

ia coupe Alexander.

e
e

——
CHICAGO—Chester Miestala, 161 1-2,

Chicago, vainqueur aux points de Co-

bey MeCloskey, 161, Charlottetown (5).

 

Un accusé se reconnait

coupable, l’autre nie
Gérard Paquette, 23 ans, 364 rue

Beaudoin et Jacques Patry, 18 ans,

2572 rue Déliale, ont été traduits en

Cour sous une accusation de vol

par effraction au no 304 Rose de

Lima.
Le Tribunal les accusait de s'être

emparé de pièces d'étoffes évaluées

à 8329.
Patry a reconnu sa culpabilité

séance tenante. Il recevra sa sen-

tence le ler avril.
Son présumé complice, Paquette, a

enregistré un plaidoyer de non-eul-

pabilité. Son enquête à été égale-

ment fixée au ler avril.
Le juge Cloutier m refusé tout

cautionnement à Paquette.

 

Roman-feuilleton

de le “Patrie”

LE——
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sympathle, l'inclination déjà, l'a-

mour naissant — oul c'était bien

l'amour qu'il sentait naître en lus

pour cette délicieuse jeune fille —

ces sentiments, en un mot, scraient-

Us partagés ?
Ur désir lui vint. impérieux, de

J'interroger discrètement, afin qu'el-

le dévoilt. s'il se pouvait. ses asvi-

rations... Avec adresse H fit dévier

leur causerie. Il parla d'un voyage
qu'il devait faire prochainement en

sa province natale, rappela à Lucile

sa visite à Beauvalion. Et comme

elle lui vantait la beauté de sa

demeure, 1 dit 8» joie d'y revenir

chaque année, pendant de longs

mois, pour vivre librement sur les

terres paternelles en dehors de tou-

tes obligations mondaines :
— Ft vous, mademoiselle, ques- 

! + DÉCÈS +
PALLASCIO — A Ste-Anne de Belle-

; vue le 23 mars 1052, à Wr ans

| ent décédé M. Gustave Pall époux
de Adeiina De Verro.

M | Lea funérailles auront leu mercre-

+

   

M. N.
Blue Bonnets Automobile Ltd.
qui a été élu directeur de Mont-
real Automobile Tradez Associa-

R. BEGIN, president de

tion à l'assemblée annuelle.

 

Poursuite intentée par

Dom. Tar & Chemical
TORONTO, 25. (PC) — La

compagnie “Dominion Tar & Che-
mical” de Montréal poursuit une

compagnie de sel des Etats-Unis

pour fine somme de $5000.000, en
prétendant que la firme amé-
ricaine n'a pas respecté une enten-
te pour l'exploitation conjointe
d’une mine de sel gemme.

La compagnie canadienne a in-
tenté sa poursuite contre la com-

pagnie Internationale de sci des

Etats Unis et sa compagnie sub-

sidiaire, 1a compagnie internatio-.

nale de Sel du Canada Limitée,

après qu'on eut annoncé à Cha-

tham, Ont. le 8 mars, que la fir-

me avait l'intention d'ériger une

usine de $4,500000 à Eriesu, 20

milles au sud de Chatham.

 

Prix de soutien pour

le porc en conserve
OTTAWA. 25. (P.C.) — Le gou-

vernement fédéral n offert d'ache-

ter du porc en conserve &u prix

AVIS DE BREVET
A TOUS LES INTÉRESSES :
Sachet que le propriélaire du brevet

canadien No 411.772 The Cold Metal

Process Company, cessicanaire de Nor
man Phillip Goss. tous deux de Youngs

U.…. accordé le 131 avril

   

pour
ol accorder des licences & des

pouvant s'occuper de l'exploi-
lotion de cette invention où comsentiralt
& leur céder seu droits on entier sur ce
brevet
Pour autres moments.

vous à MARION & RION.
Drummond, Montréal 28, P.Q.

tionna-t-# en terminant, aimez-

vous la campagne ?

— C'était la Joie de mec veiliées,

répondit Lucile pensivement, de fal

re avec maman un beau réve cham-

pêtre : je bâtissais une maison rius-

tique dans un coin de verdure. Tou-

tes ses fenêtres s'ouvralent au soleil

sur une riche campagne. Autour de

nous flottalt la bonne odeur des

prés, des fleurs sauvages. Une -

vière sinueuse coulait à peu de dis-

tance. On la devinait À travers de

grands arbres. J'inaginais que nous

vivions là, toutes deux, libres, heu-

reuses, dans la paix, le repos...

Elle se tut. I! était suspendu à

ses lèvres. 1 aurait souhaité qu’elle

arlét ainsi longtemps, comme en

Un songe.
T1 demanda :
— Aurler-vous aimé vivre ainel

toujours ?
— Avec maman que je chérissais

et pour lui procurer le repos, je

l'eusse fait avec joe. Et puis, la

campagne a pour mo tant d'at-

traits. . J'aime marcher dons les
entiere Menrte d'aubépines où bruis-

sent les abeilles. Chaque jour on

découvre un chemin nouveau: orhii-

ei aboutit à une maison claire, celui-

là, à une source d'où l’eau s'egourte

avec un murmure jéger: ot autre
serpente A travers un bois rempli

de chants d'oiseaux...

— Vous parlez de la campagne en

~tadine qui l'a contemplée seule-

ment en ses beaux jours. L'hiver,

elle prend un air revéche..
«11 me semble que fe l'aimerais

   

 

adresses.
1510, rue

 

“FABRICATION DE TOLES”

di le 28 courant. Le convol funèbre

partira des salons funésaires Bonnier,

! Duclos & Ebnnier, No 3303, rus Papi-
neau à 6 h. 15 pour se rendre À l'égii-

se Ste-Maryurrite-Marie où le service
sera célébré à 8 tb. 30 et de là au ci-

metière de la Côte des Netges, lieu de
: la sépulture.
| Parents et amis sont priés d'y asgie-
ter sans œutre invitation.

re
r
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approximatif de 638 cents la livre

| dans le but d'inciter les producteurs
à diriger leur surplus de viande

vers les conserveries canadiennes,
selon une declaration de fonction-
naires fédéraux.

‘Toutefois, ce surpius, Causé par

l'embargo américain sur le bétail

ct les viandes du Canada, s’accroit

sans eesse. Il faudra peut-être pla-

cer prochainement la vente du

porc, du boeuf et de l'agneau sous

une regie fédérale.

 

AVIS LEGAUX
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Province de Québec — District de

Montréal «- Cour de Magtatrat — No

159.850. -- Adalbert Touchette, deman-

der vs Napoléon Gagné, défendeur.

Le 3ème Jour d'avril 1952, à onse

heures de l'avant-midt à la pisce d'ar-

faires du dit défendeur, au No 2039.

rue Amherst, Ktal-10, en ls cite dé

Montréal, seront vendus par autorité

de Justice les biens et effets du dit

défendeur, saisis en cetle cause, Con-

sistant en 1 camion G.M.C. portant li-

cence P.72004 PQ. 1951, balances, ete.

Conditions: Argent comptant.
Hector PELADEAU, HCB

24 mars 1952 -- HA. 3513| Montréal,

| Cour daEchiquier du Canade — No
1 87,676. — The Income Tax Act and

Amendments, demandeut ve Eli Abram-

sot. défendeut.
Le 3ème jour d'avril 1957, À deux

heures de l'aprés-asidt au domicile Qu

1 dit défendeur au No 4878, rue De La

Peltrie en 1a cité de Montréal. seront

vendus par autorité de Justice les

biens et effets du dit défendeur sai.

als en cette cnuse, consistant en meu-
je de ménage, etr

Conditions: Argent comptant,
J. A ON, MCS

Montréal. M mars 1052. — HA. 1060

Cour d'Echiquiet du Canada — No

42,901, — La Loi de l'Impôt sur le Re-

venu et seu Amendements, demandeur

ve Paul Cardinal, défendeur
Le Jéme jour d'avril 1933. à une

heure de l'aprés-midi À la place di

faires du dit défendeur aw No 11

rue St-Laurent en In cité de Mont-

réal, seront vendus par autorité de

Justice les
fendeur anials en cette CAUSE, ronss-

tant en moteurs, tabourets, frigidaire.

 

 

  

ete,
Conditions: Argent comptant.

$.P L. BRIEN, HCB.

Montréal, 264 mare 1952. — HA.
msaea
Cour d'Echiquier du Canada — No

42991. — La Loi de l'Impôt mur le Re-

venu et ses Amendements, demandeur
ve Paul Cardinal, défendeur
ls Jéme Jour d'avril 1952 À onse

res de l'avant-midi au domicile du

ait défendeur au No 8412, rue Bt-Hu-

bert, en la cité de Montréal, seront

| vendus par autorité de Justice les biens

let effets du dit défendeur, salaft en

cette cause, consistant en radio, meu-

bies de ménage. etc.

Conditions: Argent comptant.
. P. L. BRIEN, HC8

Montréal, 24 mars 1952. — HA. 1080

Thiver aussi. Qu'importe si au de-

(hors le gel mord au visage et si le

vent gémit! On se sent heureux,

d'être à l'abri dans la chambre clo-|

se, devant un grand feu qui flambe

gaiement.

—Le contraste d'un 1ntérieur

agréable et chaud console uisément :

des rigueurs du dehors. On 8, sous,

la main, les livres que l'on aime. On

grappilie. dans chacun, quelque belle.

penaée, dont on réve 4 loisir.

— On fait, sans crainte d'être dé-

rangé. de la peinture, de la tnusl-

que.
—T me semble entendre votre.

voix si pure a’élever dans une vaste

maison sotitaire…

— Mol, j'imagine les Noëls au vil-

Inge, avec la sonnerie des cloches,

dans le silence de la nuit, le défilé

des gens qui s'en vont à l'église, sous |
les étoiles ou sous la neige.

Le jour baissait. Ni l'un ni l'autre

ne songealent à faire de la lumière.

Le peu de clarté qui entrait dans la

plèce éclairait faiblement Je visage

de Lucile, ses perry Wone nieins de

\rêve, de sérénité. Un sourire dessi-

Inait sur ses lèvres. Ba gorge Juve

nile s'abaissait et se soulcvait en un

:rythme égal. I] la regardait. Ja-

mais, devant aucune jeune fille,

n'avait éprouvé si pure, al prufonde

émailon. I sentt un aveu mon-

ter à ses lévres. 11 héaltait à le pro-

noncer =’
=Mademolselle, commença-t-I...

Mile eut le preasentiment qu'il

voulait lui confier quelque chose de

heui

 

biens et effets du dit dé-|,

£1

dlaPatrie
Annonces classées comprenant toutes
Lesus:3 que cellos mene

nées ci us: 3Centans mot,
minimum: 18 mots bond
Sera1-dispiay : sur semaine bc. La

Jo dimanche, 18¢ in ligne et samedi et
dimanche 25c la ligne.
Les avis de naissance, décés, mariage,

funérailles, messe de requiem, services
auniversaires, cartes de remetriemenus
et avis In Memortam. chargés au taux
vrac sur semaine 750; le dimanche

 

A VENDRE

Miroir 66" x 56" $75.00

Orand miroir avec radre en bots sculpe
té à 1a main cadre doré. Style Louls XV,
Convenable pour maison privée. ælon
de beauté où magasin de modes. Ape

peles PI. 1050, entre 5 h. et 7h pm.

MOTEUR Johnson, modéle 1948, 16
forces. Excellente eondition, usage 2
saisons. Pour plus de détails, pppelrz
WE. 3337

 

 

 

 

EDUCATION

QOURS commercial Special pay cor
respondance Dernandes prospectus gre.
ESFdd Oasis J. SU Hysolnthe,

 

DIVERS
Ee
ALTERATIONS, couture du vêtement
paictots. "able. pantalons d'hommes
refaite pour enfants Charbonneau. BRL

 

 

MÉDECINS

A. BRISEDUIS, M Médecin,
ge credué de l'Université de
aladies du cour. sa: anno, foie, rem,

Po sang, Impuissance, étérilité. ma

adien urinaires, sénériennoe. diabetes,
goutte, nbésité S16. rue Sherbrooke est,
près St-Hubert. FR 5252.

PROPRIETES À VEN
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PROPRIETEà vendre. trois étages, QUA-
tre logis nm de Libre le ler mal 181%
Dorchestes est. Montréal.

  

 

COMO, QUE.
PTE CAVAGNAL

POSSESSION IMMEDIATE
aituée sur le Lac des Du"<-Monta-
&nes, avec vue SUT le magnifique
village d'Oka. lequel ent situé di-
rectement de l'autre coté du Lac
Cette propriété consiste en cing
acres et demie de belie pelouse ot
de spacieux jardins Tanda én de
multiples gvos arbres ombrageux,
Is propriété donne environ

pleads de face sur le Isc. Rn plus
an jardin potager et plus de que-

tre acres de terrain sont altués sur

le vôté sud de in route. Environ ia
moitié de ia propriété peut être
disposée immédiatement, Bi l'ache-
teur le désire. la villa est une
construction en huls et pierre d'un
trés joil style Kile est pourvue de
l’isolant Johne-Manville Klle eon-
siste en hult piéces 1rée spacieusre,

deux chambres de bain, est chauf-

fée par un systéme à air chaud

avec brûleur à l'huile GE. en plus
d'un trés joli fover naturel, une
grande vérands, un unreçe pour

une auto, un hangar & outils, ete,
La propriété est desservir parl'élec-

tricité, le téléphone et l'eau cou

rants et est & proximité de Mont-
réni. Offerte au prix misonnable de
$42,500. Pour plus d'informations,

APPELEZ IT 1050
ENTRE @ ET 10 M. AM

ET SET TH PM.

plus intime. Un trouble vague l'en-

vahit. Efle n'était pas sans ébrou-

ver elle-même: dejà, depuis un mo-
ment, la douceur de cr tête-à-tête,
Mala elle éprouvalt aussi de line

quiétude. Elle se demandait si elle

avait bien le droit d'être là, seule,

avee fut (lui qui était bresque, déjà,

le fiancé de sa cousine» et d'écouter

ses propos, d'y répondre avec coms.
plaigance. Pourtant. ou etait le

mad 7.

—Mademoiselle . Je bénis le des-

tin qui nous & réunis seuls en face

l'un de l'autre, aujourd'hui. On est

parfois indécis, dans lu vie. On se

trouve comme devant un carrefour.
On hésite sur la route à prendre.

‘Tout chemin mène à Rome, dit-on.

Ce n'est pas toijours vrai, Certains
ne conduisent qu'à des précipices.

Je viens d'avoir Im notion précise

de eclui qu'il me fair eviter.

Elle ouvrit tout grands aur lui des
yeux Interrogateurs :
— Vous ne comprenez pas. Bana

doute, vous ne pouvez pas comprene

dre... Je crois que je peux vous dire

fruncliiement ma pensée. D faut

méme que je vous la due. Car je

suls fixé maintenant sur la route

jque Je dois choisir. Mas fi dépend

de vous que je puisse m'y engager

d'un pas ferme.

L'icile sentit non coeur baître dans
«a poitrine, Que signifiaient ces pa-

roles ? Qu'ailait-i] lui dire ? Rie ate

tendit. un peu haletante of sens

cieuss :

th quivre) 
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—C'est arr que je l'aime, avec le cent joacnt dans tes... Malheur!  
  
 

Nous ne veufinus pas te faire
da mat, Fami, moin tu tes

   
 

4’MVign, Ture prend ia parois. —
Macules! Comment enta-vous
veus approcher d'une reine®

X Les chasseurs du Texas me
Tu n° ’ recherchent. Il me fautde Le suivi 0 uae cachette sûre depuls que fui ee 34 l'autre côté de In fremtiècshts i ; 5 J'ai demo décidé de meQue veux-tu, pt xCaguidy 7
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ICEL
H restera tranquille

- . . - - - i - — -

Cesse teucher à fout Sloge, ne Jeuche d'el ols

pendant que j'achète. pes Totterrapouvelr

dens les mogesing7 —

C'est très épuisant,
shérif, mais si vous

Je sais combien vous devez être
inquiète, madame. 71 n'est pas

drôle d'attendre pendant des

heures des nouvelles d'un
enfant égaré qu'on

-

La

û (A FANTÔME 28 C'est tout nature Curiosité

 

Unaries, peru
m'éles-vous par aw

     

       

 

 

     
 

 

faut du travail od de a
patience pour devenir

Bexeur,
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Hows do fo
oftiva dy coun, etdo, atitins,”

(LOUIS FRÉCHETTE)

ETIENNE BRÛLÉ, découvreur de la Pennsylvanie et du Lac Supérieur,
fut un de ces hommes prestigieux grâce auquel une petite colonie

française du XVIIe siècle est devenue une nation grande entre toutes,
le Canada. D'une audace à toute épreuve, il fut le premier blanc à

v'aventurer en Huronnie. Torturé parles Indiens, il supporta sans
broncher son supplice, et ne guérit que pour reprendre

de plus belle ses interminables expéditions.

Le Canada d'aujourd'hui, terre d'avenir aussi bien que de grandes
réalisations, offre À sa jeunesse l'occasion de marcher sur les traces des

pionniers. Le plus modern: et le plus viril des métiers, le plus passionnant aussi,
c’est l'aviation. Ecole de formation du caractère, le C.A.R.C. ne recrute

. que cette jeunesse d'élite qui désire, tout en s’épanouissant personnellement,
et en bénéficiant d’inestimables avantages, jouer un grand rôle dans la défense

de son pays. Contre les ambitions criminelles des puissances totalitaires
qui révent de réduire à néant nos libertés sociales et religieuses, il vous

incombe de dresser sans tarder un rempart indestructible. Jeunes gens,
soyez d'aujourd'hui. Optez pourl'aviation,
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Bill Tinsdale boxera dans une
préliminaire lundi au Forum

Bill Tinsdale, un boxeur poids-moyen de Détroit

est arrivé à Montréal ce matin et Raoul Godbout a

déclaré qu'il figurera au programme de boxe de

lundi au Forum. Tinsdale est inconnu à Montréal,

mais il est considéré comme un brillant boxeur

d'avenir aux Etats-Unis. Il se battra tout probable

ment dans un combat de
“Il y aura beaucoup d'activités au

gymnase de ls Palestre Nationale

aujourd'hui, alors que les boxeurs

qui prendront part au gala pugilis-

tique de lundi prochain seront à

l'entrainement. Les Français Pierre

Langlois, Serge Ceustermans et Au-

guste Caulet seront sur les liéux de

même que l'Américain, Charlie Sa-

las. Tous ces pugilistes sont arrivés

dans la Métropole hier..

Caulet a fait son apparition à

Montréal durant l'après-midi, tan-

dis que ses compatriotes, Langlois

et Ceustermans l'ont rejoint quel-

ques heures plus tard.
Le promoteur Raoul Godbout

s'est présenté devant la Commission

athlétique de Montréal hier après-
midi. Cette commission a sanction-
né le combat Salas-Langlois et elle
a aussi approuvé le combat entre le
Français et Johnny Bratton. Lundi
prochain, Langlois s'attaquera à
Salas et s'il remporte la victoire, il
sera opposé à Bratton le mois pro-

chain.
Entre-temps, la Commission

athlétique loca!s = «pendu John-

ny Bratton et pour prendre une

telle décision, 11 lu! fallait sanc-
tionner le match entre l'Améri-
cain et le Français Dave Rochon,
président de la National Boxing
Association se rendra à Washing-
ton en fin de semaine et (| tentera
aussi de faire suspendre Bratton

dans tous les Etats de la NBA,
.... jusquw'da ce que cet Américain

remplisse son engagement avec

Raoul Godbout.
Godbout n'a pas encore oublié

Ie sale tour que lui a joué Bratton,

 

mais d'autre part, il se réjouit |
maintenant du fait qu'il ait or-

ganisé un match entre Langlois et

Salas. “Je suis convaincu que les
Montréalais assisteront à un com-

bat enlevant,” de dire Godbout.

“J'ai vu Salas et Langlois à l'oeu-

vre et ils sont deux boxeurs agres-

sifs,” a-t-il ajouté.
Langiois s'est déclaré enchanté

de venir à Montréal et il a prédit

qu'il sera en excellente condition

pour son prochain match. Il pour-

suivra son entraînement jusqu'à

samedi. Les boxeurs s'entraineront

À la Palestre Nationale à compter
d'une heure aujourd'hui.

LEDIGESTE
deSPORTIF
Les boîtes de
conserves vides

 

    N
SEE

Voici une solution au problème des
boites de conserves vides outour
de votre camp.

Jetez vos boitet : NZ
dans un feu de
comp, puis. plus oC
tord, opplatissez  \\
tes boites en les “Rf
piétinant, avant LA 4
de les jeter dansobs
un trou dons la
terre. À cause de
ieur séjour dans Je feu, les boites
vides seront vite attaquées par la

rouille et 11 n'en restero rien à Je
prochaine saison.

2 GRR

 

=,

és  

six rondes.

Les Montréalais attachent une
grande Importance au combat qui

sera disputé entre Rocky Brisebois
et Brian Kelly. Ces deux pugilistes
se feront face dans un combat de
huit rondes.

Kelly s'entraine présentement à
‘Toronto tandis que Brisebois est
à New-York.
Le Torontois a prétendu aprés

son dernier combat contre le pro-
tégé de René Chauvin qu'il n'était

pas en bonne condition. “Quand
j'ai rencontré Armand Bavoie, je
pesais 136 livres tandis que je
faisais osciller l'aiguille de ls ba-
lance A 144 livres pour mon match
contre Brisebois. Et en plus de
cela, je souffrais d’une blessure à
un côté. blessure que j'avais re-
cue quand je me suis entrainé

avec Sandy Saddler”, avait déclaré
Kelly après que Brisebois eut été
déclaré victorieux par décision.
Godbout songe présentement à

organiser un match de six rondes
entre Noël Paquette et Serge

| Ceustermans.
  

 

   

Baseball-exhibitions

 

====5 _—

A Tampa, Floride
Détroit (A) 000 000 000—0 5 3
Cincinnati (NT 000 401 11x—7 12 1

Batteries:  Newhouser, Hutchinson
(8) et Balla; Wehmeier, Bevens (8),
Smith (0) et Beminick. Lanceur ga-
gnant: Wehmeier. Lanceur perdant:
Newhouser.
A Bradenton. Floride

New-York (A) -. 000 100 101-3 70

Boston (N) 000 100 000—1 S$ 2

Battencs Morgan Gorman (7) et

Houk: Bpahn et Cooper. SL-Claire 6}.

Ctreuita: Cerv, McDougald, Lanceur

gs«nant: Morgan.
A St. Petersburg, Floride

Phitadeiphie 1N) 000 000 000-0 20

st-Louls 000 100 00x --1 © 3

Batteries: Meyer, Miller (i) et Bur-

yess, Wilber (7): Schmidt, CThmnbers

(7 et Barn). Lanceur gagnant:
Schmidt. Lanceur perdant: Meyer.
A _Battow, Floride

Détroit (A) 13" . 022 012 000-5 10 4

Buffalo «Int.» 200 010 06x—P 18 3

Batteries: Stuart, Littiefield 14),
Yaylin (7) et Pinkham: Blrer, Hoff-

man (4), Weiss (7) et Psutka, Mor-

darski (41. Lanceur zagnant. Welss
Lanceur perdent: Yaylin.

A Tucson. Arizona

 

Chicago IN) - 100 010 040 --8 10 0

Cieveland (A) 000 102 020 5 72

Hatterien" Bacæwski, Padyet 171 et

Atwell, Chit (6); T-mon, Narteaki (7)

et Montalvo. Circuits: Mikssi. Rusen

Doby. Lanceur gagnant: Padgrt, Lan-
cour perdant: Narieski.

——_

CHICAGO-—Joe Henningsen, 145, St-

Louis, bat aux points Chuck Foster.

147, Omaha, Neb. (3).
 

BOSTON — Coley Wallace, 208 1-2,

New-York, bat par K.0. Willie James,

203 3-4, Boston 163.

 

Royaux et St- Paul annulent:

Walter Fiala se distingue

neuf manches réglementaires pour
ila bonne raison que les deux clubs
avaient alors employé tous leurs
joueurs disvonibles.

Les Saints ont compté trois

points contre Ed Roebuck dans la

deuxième manche grâce à un but

sur balles, un simple de Bill Anto-

nello et un triple de John Parris

mais les Royaux se rallièrent pour

cinq points à leur moitié de la

manche suivante.
Walter Fials déclencha le rallie-

ment avec un simpie qui fut suivi
d'un but sur balles & Jim Pendle-
ton. Le simple de Glenn Nelson
fit compter un premier point. Ils
en comptèrent deux autres sur un
coup de George Freese qui aurait
dû être un double ou un triple mais
celui-ci fut automatiquement retiré
lorsqu'il dépassa dans sa course un
coéquipier sur les sentiers.

Gino Cimoli eut ensuite un but
sur balles et John Simmons fut
sauf sur une erreur, Cimoli se ren-
dant au troisième coussin. Simmons

vola ensuite le deuxiéme but. Ray
Cash fut retiré au bâton mais Roe-
,buck frappa un simple bon pour

deux points.
Roebuck fut chancelant à la qua-

trième manche alors que les Saints

| comptérent six points sur sept coups

sûrs, dont quatre consécutifs. Bil
Glane lé remplaça & la cinquième.

11 accorda deux points au St-Paul

à le septième via un but sur balles.
deux erreurs de Don Hoak et trois

simples. Les Royaux ont obtenu un

point dans la méme manche grâce

à deux buts sur balles et un simple

de Walter Moryn.

Montréal compta ses cinq der-

(niers points à la huitième à la suite

| de simples Feussis pur Finia et ten-

idieton et suivis d'un but sur bailes

à Hoek. Fiala compta sur le coup

sûr au champ intérieur de Dan

Lynk et Singleton sur le roulant

de Cimoli à J'arrél-courl qui résul-

ta en une erreur. Simmons eut un

but sur balles qui fit cadeau d'un

atitre point aux Royaux. Le simple

au champ centre de Charlie Thorip-

son produisit enfin les deux der-

 

 niers points.

Montréal .... 008 000 150—31 16 4
Pant a 030 600 “0 1116 4

 

VERO BEACH,Flo., 25 — (PC) — Les Royaux de

Montréal et les Saints de St-Paul, deux clubs-fermes

de la catégorie AAA des Dodgers de Brooklyn, ont

joué une partie hors-concours, hier, qui s'est terminée

par un compte égal de |! -
La partie a été arrêtée après les #

Baltimore recoit
11.

 

cing joueurs
CLEARWATER, Floride, 25. —

Les Phillies de Philadelphie ont

optionné cinq joueurs aux Orioles

de Baltimore de la ligue Interna-

tionale.
Ce sont le joueur d'intérieur Jim

Command, le voltigeur Danny

Bchell et les lanceurs Paul StuffeL
Jack Banford et Leo Cristante.
Les Phillies alignent trente-trois

joueurs à l'entrainement. Command

& frappé pour une moyenne de
328 à Terre Haute tandus que

Echel) a obtenu un pourcentage de

307 à Schenectady

Cristante a pris part à dix per-

ties avec les Phuliies en 1951. II

a eu regord d'un gun et ding dé-
faite. Sanford a remporté 15 vic-

toires cunlre 31 défaites avec Je
Schenectady tandis que Btuffel a
remporté 15 victoires contre 10 dé-

faites nvec le même club.

Halifax et St-John

gagnent la première
CHAHLUTTETOWN. 25. — Pete

Leswick, un vétéran de 15 ans, a

permis au St-Mary's d'Halifax de

triompher du Charlotictown de Leo

Lamotireux au compte de 2 à 1, hier
isoir, dans la première joute de la

série semi-finale pour le champion-
nab des Maritimes. Dans une autre
joute, les Beavers de St-juhin ont

défait le Giace Bay au compte de

143
Bob Bowness a compté l'autre

but des vainqueurs. Connie Bonhoin-
me a enregistré le seul but des per-
dants au mulieu de la premiére pé-

riode.
Les hommes de Léo Lamoureux

ont été très malchanceux dans les

deux dernieres périodes alors qu'ils A

ont eu complètement l'avantage du

jeu. Le gardien de buts Ray Fre-

dericks & été trés brillant dans sa
forteresse pour ssuver Jes Bux cer-
‘taîns à plusieurs crorise-

Bobby Manag

à la veille de son combat
contre Wladek Kowalski
du Forum.
“Contre des types de l'espèce

de Kowalski”, de dire l'ancien mo-
narque des poids-lourds. 11 n'y a

pas de chances à prendre et c’est

pourquoi j'ai décidé que J'emploie-

rais le marteau-pilon pour réduire

a néant le sausage Kowalski. Quand

i1 perd la tète, il est susceptible

de tuer son adversaire. Comme J'at

autant à coeur que Ji de porter

la couronne mondiale demain soir,

je n'hésiterai pass à prendre l'of-

fensive et je me servirait tant que

je pourrai du marteau-plion. Que

Kowalski se le tienne pour dit”.

Le marteau-pilou est cotle fur-

midable prise qui consiste & sou-

plever l'adversaire comme dans un

jétau, À le retourner bout: pour bout

et à lui cogner la tête contre le

Lapis. Cette prise a été bannie dans

plusieurs Etats sous la juridiction

de la National Wrestling Alliance

mais bien que Ia Commission Athlé-

tique de Montréal ait enjoint à

Managoff à plusieurs reprises de

-

off se servira

du ‘“marteau-pilon’’ demain
En arrivant à Montréal ce matin, le populaire

Bobby Managoff de Chicago, a fait une déclaration

qui promet de soulever un tonnerre de protestations
de championnat mondial
demain soir dans l'arène
  

ne pas s'en servir. elle n'est pas
conskiérée comme hors-la-lol offie
ciellament bel.

Managoff lui-même ne l'emploie
que très rarement mais apparem-
ment 1! considére que l'enjeu en
vaut la peine demain et que, come
me Kowalski, 11 juge que tous les
moyens sont bons pour atteindre
son but. I est probable que le
vainqueur de demain soir sera ree
connu champion mondial par Mont-
real et peut-être auvsi par la Nae
tional Wrestling Alliance.

Quinn a complété aujourd'hui

une solide carte bien balancée pour

accompagner cette finale de cham-
pionnat. En semi-finale, Larry
Moquin fera face à Bull Curry
Dans une préliminaire. un nouveau-
venu “Cuve Man” Marconi s'at-
taquers à Manuel Cortex et dans
l'autre Eddie Auger en viendra

aux prises avec Harry Taylor,
champion poids-lourd des Mariu-

1 mes. 
  
Le tournoi des Golden Gloves

‘se continuera à la Palestre

madaire du tournoi de

séance ayant eu lieu mar
Le programme de ce soir, Au Sen-

tre sportif de la rue Cherrier, dé-

butera à 8 h. 18. Et on peut être

sûr que l'action ne manquera pas
nvec les’ 16 combats que lon pré-
sentern. De ces 16 combats, quatre

seront de ci:sse ouverte et les au-
tres seront de la classe des novi-
ces.
Le clou de la soirée sera certés

Ice match de ln catégorie des 132
livres, entre Sam DiBlasi, du Y.M.
HA. et Sammy Fortuno, un porte-
.couleurs de la Paiestre. Fortuno a
‘remporté deux décisions serrées
aux mains de DiBlast mais on peut
être sûr que aon adversaire de ce
soir se sera entrainé ferme pour
cet important combat.

Une nutre rencontre de cing
rounds qui promet de l'action est
e match entre Londen Clark, du
Chauvin, AC. Jl champion mi-
moyen du tournoi de l'an dernier.
et Bill Durant, des Grenadier
Guards. Ce combat cst un des qua-
‘tre dans Ia classe ouverte.

Les rencontres de ce soir. toutes
bien balancées, varient entre les
catégories de 119 À 156 livres.

| Voici la liste complète des mat-
ches de ce soir:

| Classe novice

| 119 livree-Jenn  Thihodeaur
H1.9B ve Ronmld Martel,

125 livrre Mike Beott,
B vs Gérard Richer. Champêtre

133 Nvres--Paul Perreault, Pieatre
vs Barney Chilan, 70th Battery, André
Mallloux, Imm -Conception vs Bobby
White, Grenadier (uaris; Robert Mas-
se. Imm.-Conception v8 André Lavoie,
Puisstre; Jack Neale, Verdun Kinsmen
vs André Brisehols, Paleatre.

129 lvres- Alfred Doris. Grenadier
Guards vs Fernand Armenauit. Pniestre
Fdward Olimarun_ 79th Battery vs
Gerald Vian, S¢-Paul AC: Ronald
Yates, Verdun Kinsmen vs J.-L. De-
Grandmont, Palestre: Cerald Picard,
Griifintown ve Allan Bain, Rosemont

 
Totsire

Central Y.
Orifintown.

BC.
147 Hyres—Quy Jutrsu, Univ. Bett.

v8 Brian Cosgrove, Rosemont, IC.
156 livres— Wilfrid Tremblay, Inter.

national Y ve Juky Schrier, Nelgh-
bourhoud H.
Clases ouverte

112 Iivres- Eddy Pitzgersid, Oriffin-
town vg Prrddy Basque, Unie Bett

132 Hivree-Bam DiBlest. YMHA. vs
Sammy Portuno. Palesire.

129 Livres--Thomas Poce, Centrai TY.
MCA. vs Tony Clarello, Univ. Bett

147 Ncres- Wiilam Durant, Grena-
dier Ouards va Louden Clark, Chauvin.

c.
Buivre les éliminatoires des Golden

Giovea:
Le 9 avril. av Rosemont Boys’ Club.

3615, rue iafond, & Rosemont.
Le 14 avril, au Bt-Paul AC. 8t-Tho-

| mas Moore Parish Kall. sngie Bapnan-
tyne et Moffatt, & Verdun.

 

Les éliminatoires du tournoi des Golden Gloves

1952 reprendront ce soir

Nationale. Ce sera le deuxième programme hebdo-
même, à la Palestre

catte année, la première
di dernier, au Y.M.H.A.

[Halifax défait
Eastview 4 à 3
OTTAWA, 25. — le Bt-Man's

d'Halifax à triomphé du St-Char-

les d'Enstview au compte de 4 à 3
duns la troisième joute de Ja série
quart de finale pour le champion-

nat de la coupe Memorial. Les ree
présentants du district Ottawa.
avaient gagné la première joute
au compte de 8 à J. La deuxième
joute a été nulle 4 à 4.
Les deux prochaines joutes de

la série auront leu mercredi et
samedi à Ottawa.
Doug McPhee. un jour de centre,

a compté trois buts. hier soir. dont
le but vaitiqueur pour permettre à
son club d'égaler les chances dans
In série, Ftdie Long à été le melle
leur ae perdants avec deux buts.

BOMMAIRE
Première période
MrPhire 1450

: Hudsom, Brophy. Moore,

Deusiéme période

 

  
2- Enatview: Dageusiu (Renaud) 741
3 Halifax Evans Carver) si
4- Ænatview: Long

12 McDonald) - 1126
Puniffons  Charlebois Melhes

Troistème période
S Halifax’ McPhee (ffvneeky) 14

8 Eastview: Long :Moorer «us
7 —Halifax: McPhre Rac) 1010

Punitions: Lony, MK. McDunald 2),

Art King dispose
de Fitzie Pruden
TORONTO, 25. — (PC) — Ara

thur King, de Philadelphie, & dé-

fait hier soir Puzie Pruden. de 8t

Catharines, par mise hors de come

bat technique, au netvicme round

du combat principal dun programe

me présenté au Maple Leuf Gar=

uen de Turviito.

King pesait 138'¢ livres et Pru-

den 144%. King æ envoyé Pruden

au plancher avec deux crochets à

la machpire et une droite Au corps,

au huitieme round. Fruden seat
relrvé, mais King & continué son

attaque, et il à porté 42 coups de

poings à scn rival avant que lar=

bitre Billy Burkes n'intervienne
pour arréter le inassacre

King a eu l'avantage du come

mencement à ls fin. et Priden n'a
jamais été menaçant.
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Gordie Howe est de nouveau
champion compteur de la NHL

C'est maintenant officiel, et les Red Wings de
Détroit dominent dans les statistiques finales de la
ligue Nationale pour la saison 1951-52. Le club a
gagné le championnatdu circuit, terminant avec une
formidable avance de 22 points sur les Canadiens.
C'est le quatrième champlonnat#

consécutif des Wings, égalant un
record détenu par les Cansdiens.et
les Bruins de Boston.
Gordle Howe des Red Wings a

ferminé - facllament en tête des

 

GORDIE HOWE

compteurs avec le plus de buts. &
le plus de points, 86, égalant son
total record de la shison dernière.

‘Terry Bawchuck s'est assuré les
hannrurs chez les gardiens de buts
ayant alloué 133 points. soit 24 de
mots qu'Al Rollins et Turk Broda
de Toronto. Sawchuck à aussi ob-
tenu ie plus de blanchissage, 12
‘Ted Lindsay, un autre porte-cou-

leurs des Wings. à terminé en,
deuxième place des compieurs avec
69 points. quatre de plus qu’Fimer
Lach, mats il a perdu le titre dr
“vlisin” aux mains de Gus Kyle de
Boston. Kyle a accumulé 127 mi-
nutes de punitions, soit ‘quatre de
plus que Lindsay.

Voici les meneurs :

   

   

 

  

  

 

  
  

    

B A Pu
Howe, Détroit 47 39 Li
Lindsay, Détrois 30 1% a
Lach, Montréal ‘ 15 50 6
Ralelyh, New-York 19 42 8
Smith, Toronto n »%0s
Groffrion, Montréal ns
Mosichiko, Chicago 31 2 33
Abel,” Détroit . 17 26 53
Kennedy, Toronto ss
Schmidt, Boston . »
Peirson, Boston . »
Gee, Chicago .. 31 4
Hioan, Toronto 13 4
Kelly, Détroit 3 aT
Richard, Montré 17 4
Blowinski, New-York 22 43
Prystai, Détroit …. 2 4
Ronty, New-York a
Meyer, Montréal 24 i8 43
Bentley, Toronto . 24 17 #41
Gardner, Toronto 15 28 41
Reay, Montreal T Ja 41
Qamble, Montréal 23 17 4
Stewart, New-York ..... 15 35 40
Bodnar, Chicago - 14 25 #

Gardiens de buts

P. B Bl Moy
Sawchuk. Détroit ..... 70 133 12 1.90
Rollins, Toronto . . 70154 5 220
x-Broda. Tofonto ...., ! 3 © 300
‘Total Toronto 70157 5 2

x--Roliins remplaca Binda aprée 30
minutes, le 23 mars,
McNeil, Canadiens To 166 3 23
Henry, Boston cee 70176 T 248
Rayner, New-York 53 139 300
Francis, New-York ... 14 42 0 300
Anderson, New-York .. 3 18 0 6.00
‘Total. New-York .. 2 312
Lumley, Chicago ..., 70241 2 344
x-Roberts, Chicago . 1 0 @ 0%
Total, Chicago vo. T0241 2 344
x—Rerplace Lumley apres la 2émo

période le 23 novembre,

HIER

LIGUE DES MARITIMES
(Semi-flnales)

St-Jean 4 Glace-Bay 3
(Première partie, série 4 de T
Halifax 2, Charlottetown 1
(Première partie, série € de T)

COUPE MEMORIAL
Regina 5. Edmonton 2
(Regina gagne la série 3-1)
St-Catharines 4, Quelph 3
(Première parlit. série 4 de 7)
Porcupine T. Sudbury 2
(Porcupine gague la série 4-1)

Winnipeg 6 Fort-Williams 6

|

HOLYOKE, Graham, 140
3-4, New-York, vainqueur aux peints
contre Mike Glilo, 161 1-2, New Ha-
ven, Conn. 4!   
 

FORONTO— Arthur King, 138 1-4,
Yoronte et Philadelphie, bat par KO.
T. Kitzie Pruden, 144 3-4, St. Catha.
rines, Ont. (9).
 

NOUVELLE-ORLEANS—Kié Centel-
la, 138 3-4, Managua, Nicaragua, bat par
K.0. Joey Vasquez, 135 1-2, Houston.
Tex. «6.

  

 

BANGOR, Me. — Joo Grimard, 146,
Bath, Me, bat par X.O.T. Carl Me-
Fadden, 158, Bangor, Ms. (4).
 

+

Les Yankees sont le club |
à battre dans l’Américaine

ST-PETERSBUR,Flo., 25 — (PA) — Joe DiMaggio
(n'y est plus mais les champions mondiaux du
baseball, les Yankees de New-York forment encore
l'équipe à vaincre dansla ligue Américaine. De la
formidable machine des jours d'avant-guerre, il ne
reste maintenant que Phil Rizzuto.
Les Yankees forment un nouveau %

club, rebâti pour la longue épreuve
| qui s'annonce avec de jeunes joueurs

 (Première partie, série 4 de TN)

impatients de faire leurs preuves.
Yogi Berra, Rizzuto et les lan-

ceurs vétérans Eddie Lopat, Allie
Reynolds et Vic Rashi constituent
le noyau du club.

“Personne n'a commenté beaucoup
cet aspect”, déclare le gérant Casey
Stengel. “Mais nous avons refait nos
effectifs tout en gagnant nos cham-
pionnats. Nous ne nous contentons
pas dedire “regardez-nous dans
trois ans”, Nous avons rebâti notre
équipe tout en remportant trois sé-
Ties mondiales consécutives et trois
championnats mondiaux.
Stengel ne veut jurer de rien et

CASEY BTENGEL

prophétiser que son club remporte-
ra un autre champtonnat cette sai-
son mais il a foi en ses jeunes, mé-
me si le club a perdu les services de
DiMaggio. Il croit en l'avenir de ses
champs extérieurs: Gene Woodling,
Hank Bauer, Mickey Mantle, Jac-
kie Jensen. Bob Cerv et Archie WU-
son.
Le gérant des Yankees n'est pas

encore décidé quant à sou uligne-
ment définitif toutefols.
Bauer excelle au champ droit et

Woodling évoluera presque certal-
nement à gauche ou au centres Le
poste de DiMaggio au centre est
toujours en disponibilité. Mantle,
handicapé par la blessure au ge-
nou qu'il s'est infligée durant la
série mondiale, n'a pas joué jusqu'à
la semaine dernière. Mais dès qu'il
reprit l'exercice, H a frappé un coup
de circuit tout en volant au premier
but sur un coup roulé, n'ayant rien
perdu de sa vitesse,

Cerv, le frappeur de Kansas City
à la moyenne de 344 avec 28 coups
de circuit et 108 coups sûrs, a trap-
Dé plusieurs puissants coups de cir-
cuit dans les joutes hors-concours.
C'est un bon champ extérieur doté
d'un bras solide; il peut jouer aussi
bien au centre qu'au champ gauche.
Le rapide Jensen tente de s'assurer
le champ centre, et Wilson, le frap-
peur le plus en vedette dans la li-
gue Internationale avec 112 coups
sûra à Buffalo, dispute aux autres
le poste de champ gauche.
Joe Cullina occupera probable-

—_—
ment le premier but, secondé de
Johnny Mize en relève.
Andy Carey, qui a conservé une

moyenne de 288 avec le Kansas
City dés sa premiére année, semble
avoir mérité le troisième but. Gil
McDougald occupera le deuxième-
but si Coleman passe son examen
médical dans les fusiliers-marins le
2 avril. Si Coleman demeure, Gi
alternera probablement entre le
2ème et 3ème-but comme il le fit
l'an dernier.

Inutile de tergiverser pour l'arrêt-
court. Rizzuto en est le titulaire
ussuré. 8i Coleman part. la recrue
Jim Brideweser de San Francisco
sera probablement le Joueur de re-
lève,
Stengel et l'instructeur des lan-

ceurs Jim Turner ont consacré 

: Beau geste

 

beaucoup de temps à trouver un
quatrième lanceur derrière les “trois

R | srands”. Tom Morgan semble être
| l'élu possible raais Jim McDonald,
| acheté des Browns de St-Louis. eat
également dans la course pour le
poste. Bob Hogue, Bob Kuzawa et
Joe Ostrowski sont en releve.
Et Berra est le précieux receveur

qui à hérité par ailleurs du poste
: stratégique de DiMaggio dans l'ali-
| gnement des frappeurs.

 

de Sam Snead
JACKSONVILLE, Flo. 25, (PA)

— Doug Ford et Sam Snead ont
terminé sur un pied d'égalité dans
le tournoi de golf omnium de Jack=
sonville de $10,000 hier. Deux heu-
res plus tard, Bnead a refusé de
Jouer un match décisif contre Ford,
aujourd'hui pour tenter de gagner
le premier prix de 82,000, à cause
d'une décision des juges le fa-
vorisant,
Port. 4gé de 28 ans, et le vété-

ran Snead ont lutté jusqu'à la
fin pour finalement termingr les
72 trous du tournoi avec chacun
un total de 280 coups. On décida de
jouer un match décisif entre les
deux, le gagnant obtenant la pre-
mière bourse de $2,000 et le per-
dant se contentant du second prix
de 31,400.

Frank Caywood, survelllant le
tournoi pour l'Association des gol- !
feurs professionnels. a dit que le
geste de Snead donne le champion-
nat du tournot omnium de Jack-
sonville à Ford. C'est Ja plus im-
portante victoire du jeune golfeur
de Harrison, N.Y., depuis qu'il est |
devenu professionnel II y a deux
ans,
La décision favorisant Snead eh

était une par rapport à une balle
Qu'il avait frappée samedi au 10e
Lrou et qui avail été déclarée hors
des indicateurs marquant les limi-
tes du trou. Aprés vérification,
Caywood a déclaré que ja balle,
grâce à une technicalité, n'était
pas hors des limites, et le puni-
tion imposée à Snead fut renver-
see.
En annonçant qu'il cnncédait le

champlonnat à son Jeune rival,
Snead a déclaré: “Je veux être
juste et je ne veux pas que l'on

Le Canadien Jr |

Le club de Sam a égaté les chan-
oes au Forum dimanche après-midi
alors qu'il a gagné la deuxième jou-
te 3 à 1. Les deux prochaines jou-
tes de la série auront leu c soir
et jeudi à Québec.
Le Canadien sera au grand com-

plet pour 1a joute de ce soir et San
Pollock est confiant de voir ses
joueurs prendre une avance d’une
Joute. Pollock a révélé que son club
jouera un jeu très défensif, tout
comme l'ont fait les Citadetles lors
des deux premières parties.
Herbie English, qui n’a joué que

quelques minutes dimanche, jouera
Tégulièrement ce soir. Il formera
1e troisième trio du Canadien avec
Scotty Bowman et Sandy Morrison.
Don Marshall sera encore au cen-

tre entre Dave McCready et Les
Lilley, tandis que Sinnett, Broden et
Chasle formeront la deuxième ligne
d'attaque.

Les Citadelles auront également
recours au même alignement que
dimanche et Watson est confiant de
remporter la victoire. “Mes joueurs
n'ont pas affiché leur tenue habi-
tuelle, mais ils ont été trés mai-
chanceux”, à dit Phil.
Uné foule record est prévue pour

la ligue Mont-Royal, en

ville de Montréal. Claude

sa forteresse,
Le, Cinderella avait

premiere Joute au compte de 3 a
2 dans une joute très contestée.

 +

 

CLAUDE ST-VINCENT
Samedi, Us ont declaase les hom-
mes de Frank Legrove au compte
de 8 à 2 Les jeunes joueurs du
Monarch ont fait de la belle be-
sogne. Ils n'ont jamais cesse d'ut-
taquer et lutterent jusqu'à la der-
nière aeconde de jeu.
Michel Saucier a compté le pre-

mier but du Monarch des la pre-
miere minute de jeu pour prendre
Binette par surprise. Eustace a
mérité un assist sur ce but. Moins
de deux minutes plus tard, dans
un jeu magnifiquement prépare
par Guérard et Devault, Claude
8t-Vincent a égalé le compte pour
les champions de la Laurentienne
Lefebvre et Maheu comptérent
avant la fin de la période tandis
que le centre Viskelis comptait le
dernier but du Monarch.
Le Cinderella a compté un autre

but à la deuxième période pour por-
ter son avance à 4 à 2. La deuxième
période fut très enlevante et les croie que je veux tirer profit de

1m décision”. se surpasser,

gagné ta!

deux jeunes gardiens de buts ont a,

égérement favori
pour triompher des Citadelles

Le Canadien Jr de Sammy Pollock est légère-
ment favori pour triompher des Citadelles, ce soir

"lau Colisée de Québec, alors qu'il visitera le club
de Phil Watson dans la troisième joute dg la série
finale pour le championnat de la ligue Junior.

 

 

cetie importante joute. Le Canae
dien à toujours été une forte attrace

 

HERBIE ENGLISH

tion à Québec et pas moins de 12,000
personnes devraient assister à la
partie de ce soir. 

Cinderella déclasse Monarch 8-2 et
gagne le championnat de Montréal

( par ROLLAND RICARD )
Le Cinderella, champion de la ligue Lauren-

tienne, a éliminé le Monarch N.D.G., champion ds
deux joutes consécutives

pour remporter le championnat Junior “B” de la
St-Vincent a été la grande

étoile individuelle de la joute en réussissant le truc
du chapeau. André Binette a également brillé dans*-

 
  

A la dernière reprise les jeunes
Joueurs de Legrove se sentant epui-
8és n'ont pu resister devant les
jcueurs de Joe Thibeault qui comp
térent quatre buts, Claude St-Vine
cent compta deux buts en moins de
deux minutes pour reussir le truo
du chapeau. Letebvre et Deveau ont
compté les deux autres.
Les nouveaux champions de Monte

réal feront face maintenant au valn-
queur de lu série Cap-de-la-Madelei-
ne—Grand'Mère en semi-finale des
éliminatoires pour le championnat
provinctal.

 

Pour Qualité
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qui se vend le
plus au Canada
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Si les instructeurs Dick Irwin et Lynn Patrick

peuvent résoudre leurs difficultés, à la veille des

premières séries éliminatoires pour la coupe Stanley,
aussi facilement qu’un certain Roger Goudreau,

leurs problèmes seront certes simplifiés.
Irwin doit trouver les trucs et

billets du Forum & huit Heures

hier matin — exactement 24 hen-

res avant qu'il puis: se débarras-

ser de son argent pour obtenir les

précleux billets qu'il désire. Après

<a, il pourra dormir jusqu'à ce

qu'il soit temps de voir la joute.

Huit ou 10 autres partisans ont

pris place derrière Goudreau, tous

se connaissant plus où moins après

toute une saison régulière au cours

de laquelle ils ont souvent eu à

se tenir à la queue-leu-leu pour

obtenir des billets. Vers le milieu

de l'après-midi, leurs rangs com-

prenaient quelque 50 personnes.

Goudreau et ses copains se rem-

plaçaient galamment l'un et l'aue

tre 4 l'heure des repas sans que

l'un ou l’autre ne perde sa place

Hene. +
BOSTON TERMINE BIEN

Les véritables vedettes de cette

classique annuelle du hockey sont

arrivés dans la métropole aujour-

d'hui après avoir joué leurs der-

nières joutes de la saison régu-

Mère dimanche soir. — Les Cn-

nadiens revenant de Détroit et les

Bruins ayant quitté Boston. Les

Canadiens, on le sait, ont terminé

en deuxième place derrière les

ehampions de la NHL, les Red

Wings de Détroit, alors que les

Bruins ont fini la saison en qua-

trième place derrière les Maple

Leafs de Toronto, champions 1961

de in coupe Stanley.

« L'équipe de Lynn Patrick va ve

Titablement livrer Un: lute serrée

eux Montréalais Les Bruins ont en

effet gagné 10 de leurs 12 derniè- t pvant de perdre en

res parties, y compris deux vie-

toires consécutives, une fin de se-

maine, contre les mémes Canadiens

et alors que ceux-ci bataillaient

pour s'assurer définitivement 1a

deuxième position.

Dans ces rencontres, les Bruins

ont adopté un jeu défensif, lan-

çant le disque en avant et sc re-

pliant devant leur ligne bleue mais

attaquant rapidement dès qu'une

ouverture se présentait.

L'offensive du Boston sera menée

par le vétéran Milt Schmidt et

l'ailer Johnny Peirson, un joueur

de Montréal. Tis ont été les meil-

leurs compteurs des Bruins su

cours de la dernière suison, suivis

de Dave Creighton. Les recrues

George Sullivan, Jack Melntyre

et Réal Chévrefils devraient aussi

se signaler à l'attaque.-

HWFNRY EN VEDETTE

Une bonne part des succès des

Bruins cette année revient au gar-

dien de buts Jim Henry qui a fait

Je meilleur retour dans la ligue cette

saison et était l'un des plus solides

gardiens vers la fin de [a campa-

gone. 1 a devant lui une bonge dé-

fense, laquelle comprend les gail-

Jards Bill Quackenbush et Gus

Kyle. +

Pour la première joute de la série.

les Bruins seront privés des servi-

ees de leur mvant Fleming Mackell.

ebtenu des Maple Leafs de Toronto

au cours de la saison. Ji est malade

au lit souffrant d'une grippe.

Pentti Lund, qui fut sérieusement

diessé & Poeil D y à plus de trois

mois, le remplacera.

Une lourde perte pour les Cana-

éens et un problème à résoudre pour

Dick Irvin est l'accident survenu se- |

med! soir alors que John MeCor-

M

rt

mack, le mince et brillant centre dé-

fensif de l'équipe montréalpise, s'est
fracturé un bras. î *

Cet incident va obliger Irvin à re-
manier ses lignes d'attaque II n’a
pas révéléses intentions mais l'on
eroit qu'il emploiera Ken Mosdell
sur la ligne dite défensive et de
mise en échec. Mosdell se blienss à

Fépaule lors d'une partie contre le
Boston juste avant Noël et #§ n'est

pas encore complétement rétabll

Le rapide Dickie Moore, une re-.
crue. sera peut-être envoyé à l'aile

gauche sur une ligne

aussi Ehner Lach et Maurice Ri-

chard et, selon l’occasion, il serr

peut-être aussi employé au centre

sur une autre ligne. Dans ce der-

nier cas, Bert Olmstead sers proba-

blement retiré de fa ligne de mise

en échec pour retourner avée Lach

et Richard sur le premier trio d'at-

taque.

RICHARD EST LA “CLEF"

Le retour de Richard après une

longue absence à cause dune bles-

sure à laine devrait considéruble-

ment aider la rause des Cunadiens.

Le fameux “Rocket” a manqué 22

parties cette saison mais il à néan-

moins réussi 27 buts. Il a participé

aux cinq dernières parties de son

équipe, obtenant deux buts. Le vé-

téran Lach, un brillant faiseur-de-

jeux au centre durant toute ls sai-

son, a fini la saison en force après

lavoir 1égérement ralenti son allure.

i Irvin compte beaucoup sur ses re-

. marquables recrues. Bernie “Boum

Boum” Geoffrion à compté le plus

; de buts parmi toute l'équipe. soit 30.

 
Paul Meger en eut 24 pour sa part.

Isuivi de Dick Gamble, 73 buts, et
de Moore qui en eut 18 bien qu'il

(n'ait joué que la moitié de la sal-
! son. Tis ont encore Tom Johnson

et Jim McPherson, qui ont fait leurs

débuts dans la NIL.l'an dernier,
et Roas Lowe et Dellard St-Laurent.

Ce dernier, se révèle de plus en plus

comme la trouvaille de la saisos par-

| mi les joueurs de défense recrues

!de la ligue.

| “Gerry McNeil, fort en évidence lors
des éliminatoires pour la coupe

Stanley l'hiver dernier alors que les

Canadiens étiminèrent le t
finale contre Je

‘Toronto après cine parties quit tou-

tes occasionnérent du temps sup-

plémentaire, à Joué toutes les joutes

de son club cette année. T1 gest

Chaude lutte prévue entre
les Canadiens et lesBruins

COUPE MEMORIAL

© Quart de finale Fst du Canads

Halifax 4, Eastview 3.
Chaque club à gagné une
partie, série de 3 de 5

* * *
. AUJOURD'HUI

COUPE STANLEY
Baston à Canadiens.
Clère partie semi-finale
4 de TD.
Toronto à Détroit.

* ‘(1ére partie semi-finale
se.

COUPE CALDER
Pittsburgh à Hershey.
(Pittsburgh méne 3 à 0 semi-
finale de 4 de 7.
Cleveland à Providence.
(Cleveland mène, série
quart-de-finale 2 AD.

Ligue Junior:
Canadiens à Québec.
(Chaque club a gagné une

partie de la série finale de

4 de TY.
COUPF ALLAN

Quart de finale Est du Canada
8:.Fr.-Xavier à Pembroke.
(Pembroke méne 1 à 0 dans

la série de 3 de 5, une joute

nulle’. -Û

_——————————————

Dates des séries
_—

SPRIE "A"

    

s
s à Toronto

avril à Toronto
3 avril à Détroit (ai nécessaire)
5 avril à Toronto (si nécessaire)
8 avril à Détroit ‘al nécessaire)

SERIE “B”

25 mars à Montréal
27 mars à Montréal
30 mars à Boston
1
3

"
U
N

avril à Boston
vril à Montréal ‘si nécessaire)

6 avril à Boston (si nécessaire)
8 avril à Montréal (si nécessaire) 
Châteauguay bat

le Mai
ol * troisième parmi les gardiens | ê aisonneuve

de buts avec une moyenne de 24

points par partie. .

| BOSTON A LE DFSSUS

| Durant la saison régulière. les

Bruins se sont assuré les honneurs

de leur série de 14 partics mvec les

Canadiens, gagnant sept foie et an-

pulant une autre joute, tandis que

jes Canadiens ont dû se contenter

de cing victoires. Les Brulus ont

triomphé trois fois au Forum et

quatre fois chez eux.

Paul Meger et Dick Gamble des

Canadiens et Dunc Pisher des

Bruins ont été les meilleurs comp-

teurs dans les joutes entre les deux

clubs, chacun accumulant six buts

Meger et Fisher ont de plus obtenu

quatre assists chacun.

Johnny Peirson s'est aussi distin-

gué pour les Bruins avec cing buts,

tandis que Milt Schmidt et Dave

Creighton ont obtenu quatre buts

chacun.
Bernard Geoffrion a compté que-

We fois ct Maurice Richard, qui 8

manqué trois des joutes contre les

Bruins, a obtenu trois buts. Elmer
Lach a réussi un but et huit assists.

Wallace bat James
| BOSTON, 25. — Coley Wallace,
lun poids lourd de New-York, à

i mis Willie James hors de combat

au bout de 1.15 minute de la stxid-

| me ronde ce solr. Ce match a été

| disputé devant 0.468 personnes.

| James possédait une avance dans

les points quand MN fut envoyé au

pays des rêves

 

Devant une foule enthousiaëte, 1a

partie de baîle moile la plus excitun-

te de la saison s'est disputée au mu-

nège du Régiment de Châteauguay

enire les deux clubs les plus pulse

igants de 1a Litue Militaire de balle
‘moide de Montréal: ue Régiment de
!Chèteauguay e le Rézsiment de

Maisonneuve.
| Pour mettre tout le monde dans

(l'ambiance, le brigadier J. P. Car-

rière, commandant de la 8ème Bri-

\gade d'Infanterie, lança la première

jbalie, ajors que le iteut-colonel L.

Bruneau, commandant du Régiment

de Maisonneuve était au bâton pen-

dant que le major L. Hurtubise était

receveur et que le major Jerry Le-

clerc se trouvait au champ “dhon-

neur”.
Cette deuxième partie de la série

finale, fut chaudement contestée

mais la brillante équipe des officiers

du Régiment de Chhteauguay rem-

porta la victoire pas 11 à 10.

Le héros de la partie fut sans con-

tredit l'infatigable et trés adroit lan-

ceur étoile, le major Pete St-Pierre,

du Châteauguay qui petira ® hom-

mes au bâton.
Le capt. Claude Bastien. lanceur

du Maisonneuve, ne possédait pas

son assurance habituelle. Le Capt.

! Jean-Marie Tremblay. du Maison-

neuve, ainsi que le major Pete St-

Pierre, les capl. Guy Larin et Leo

Larose du Châteauguay, se sont par-

ticuliérement distingués au bâton.

La partie fut habilement conduite

par l'expert arbitre Alfie Maifara et

par les fuges de buts Bill Turner of
Bob Qaritpy

 

    
  

   

   

Comparaison
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Boston 3, Canadiens 5
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Détroit est

 DETROIT, 25

Maple Leafs de Toronto.

troft. Je sourlant Jack Adams.
semble avoir tout à fait raison lors-
qu'il déclare: “Nous avous un mefl-
feur club de hockey que le Toronto”.
Les Wings ont remporté haut lu

main le championnat de la ligue
Nationale au cours de la saison re-
mulière. Ils ont réussi 44 victoires
et 12 parties nulles contre seule-
ment 14 défaites. Grâce à la meil-

eure ligne d'attaque de ln ligue.  
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JACK ADAMS

une solide défense et un brillant

Kardien de buts, tls ont été l'équipe

supérieure du circuit dufant toute
Ia satson. Les Leafs. en troisième
position, n'enrent que 29 victoires

et 18 parties nulles contre 25 dé-

faites.
Mais les livres de statistiques dé-

montrent que les séries éliiminatoi-

res d'aprés zalson -- surtout celles

dans lesquelles le Toronto jouc —

donnent des résultats bien difff-
rents. Les Leafs semblent avoir Îe

don de fourntr teur metlleur effc:t

lars des séries de détail. Au cours
des années, fis ont battu le Détroit

dans 34 joutes éliminatoires sur vn

total de 56. Leur snpériorité sur les

Red Wings dans les sérirs est en-

core plus impressionnante. Tls ont

gngné 8 séries contre 4 seulement

pour Détroit.
Toronto a battu Détroit quatre

séries de mite — dont trois dans,

le finale — duns les dernières an-

nées de ia décennie 1046 avant que

les Red Wings ne gagnent en 1860

Encore, 11 leur Tallut se rnilier et

jouer deux msrathons en suppié-

mentaire.
Les Leafs ont été les plus dange-

reux nâversaires du Détroit méme

durant je sajeon réœutière. Tes!

  
Ainss, le gérant général du Dé- 9-

favori pour
l’emporter sur Toronto

) - (PA) — N est facile de prétendre
qua les deux clubs “devraient” gagnar la série

éliminatoire semifinale pour la coupe Stanley qui

commencera ici, ce soir, entre les Red Wings et les

Wings ont finniement gagné six
fois et ont annoté quatre autres
[ols en 14 joutes. Ce groupe de 34
parties n nussi été le plus rude pour
les Wings. Un total de 341 minutes
en punitions n été décerné au cours
de crx rencontres.
Adams 2 encore déclaré qu'aucun

club Détroit n'avais été nuparavant
en aussi bonne condition “physique
et mentale” que la présente équipe.
Mais il n avoué que parfois “in
chance” était plus importante que
le record où Ia enndition d’un elub,
Tes Red Wings se sont retirés

pour ne pas dire “cachés” à Toledo
en attendant ta première joute de
la série. Les Lenfs sont arrivés à
Détroit, de Boston, hier soir.
Tes deux clubs re rencontrent à

nouveau à Détroit jeudi sotr avant
de se rendre à Toronto pour lee
troisième et quatrième parties de
Ia série.

Les cinquième. sixième el sep-
tième parties, # nécessaires, seront

disputées alternativement à Détroit
et A Torento.

 

QUEREC — Bernie Murray, 123 1-2,
Waterville, Me. vainqueur aus poinit
vx lement lleidue, Shetbrueke, QUÉ
re). 0
 

 

FORUM
Ce soir à 8 h. 30
Kimolsutaires profrusinonelles

Séries som! Anates

Boston vs Canadiens
Roulement un membre lianité de billets
& 81.79 dans la section Terrasse en
vente co mofin « 10 heures.

Admission géadvele : 51.73 - 51.90

Los quichets seront ouverts tous les
jours de 10 em. & Ÿ pm ain de
donnes aux d « de billows do
saison le tempo nécessaire pour pret
dre Tours billem pour les liminatot
res. Len biflets qui n'aurest Fes été

dames @ 3 bh. le jour de choque
toute seront rancellés.

Load, 33 murs, à 8 bh.3 pm

BOXE
PIERRE LANGLOIS
(Champion mi-moyen de Frames)

va

CHARLIE SALA
(6s Phesaix, Ariana)

10 RONDES

Prin — Slègee rénervés : 56 - 85 . 84
33 - 12.50 — Entrée ginirele: 31.50

Billets on vents maintenant: aw Forum,
Wiibank 613) 1 Ga.
3000
1636 1 i
Borgeres, MA. 0031; Windeer Sieek
Meuse, UM, 67766    



 
  

SALON DU LIVRE FRANÇAIS. — L'exposition du livre français qui se tient présen
inauguration que présidaient leurs Excellences l'umbassadeur de Prance au Canada, M. Hubert Guérty, et I'
photo de gauche, M. Hubert Guérin admire un ouvrage d'art, ayant à ses côtés M. Gevrges Vanier et Mgr
Photo de droite, prise au cours de la réception donnée, à cette occasion,
gauche A droite : M. Ernest Triat, consul général de France à Montréal : Mme Pierre (Jabart: le R.
M. Hubert Ouérin ; M Jean-Marie Gauvreau, directeur de l'Ecole du Meuble ; Mme Hubert Guérin, et M. Pi

=" * *#

(par PAUL
Son Exc. M. Hubert Guérin, ambassadeur de

* x *

COUCKE )

France au Canada a inauguré, hier après-midi,
l'exposition du livre français, qui se tient présente-

ment, dans le hall d'honneur de l'université de
Montréal, sous les auspices du Comité permanent
des Expositions du Livre et des Arts graphiques fran-
çais et de Son Exc. M. Georges Vanier, ambassadeur
du Canada en France.
Recevant ses hôtes, Mgr Olivier

Maurault, recteur de l'Université,
a notamment déclaré: “L’Univer-
sité de Montréal considère zomme
ame faveur et un honneur d'avoir
été cholsie, par le Comité perm.a-
nent des Expositions du Livre et
des Arts graphiques français, com-
me siège de cette première expo-
sition au Canada. Elle est heureuse
d'avoir pu mettre à la disposition
du Comité. ce vaste vestibule —
faute de mieux,

“Je dis faute de mieux, car Il
y n ici tout juste assez de place
pour loger les trésors que la France
nous envoie. Mais grâce à l'ingé-
Niosité de M. René IeJuge de Se-
grals, secrétaire général du Comi-
té, qui esl sur place depuls deux
semaines, nous pouvons quand mé-
me admirer un magnifique déploie-
ment de livres et d'images...”
“Quel témoignage étnouvant de

l'esprit francais dans lous les do-
maines de la pensée! Sous 17 rubri-
ques. prés de 5000 volumes ont été
groupés, représentant surtout la pro-
duction cœuniemporaine évidemment,
mais aussi le patrimoine, sclentifi-
Que et artistique de la France du
passé. ‘Tunt de richesses accumu-
lées impressionneront favorablement
tous nos visiteurs, en premier lieu
Js étudiants et les professeurs de
cette Université, qui se fait une glot-
re d'être (rançaise par sa Inngue, ses
méthodes et ses traditions”,
“Me sera-t-il permis de féliciter

Je Comité permanent des Exposi-
tions du Livre, du aoin délicat qu'il
@ apporté dans le choix des ouvrages
proposés ici à notre uitention ? Cette
sorte d'égard nous eet très sensible
@ nous tenons à en marquer notre
gratitude”,

“J'invite instamment la popula-
tion de Montréal à venir visifer cette
exposition: elle s'y instruira, elle y
prendra le goût des beaux Uvres, elle
ÿ trouvera mille raisons de rester
fidèle à Sa Majesté la Langue fran-
guise.”

M. HUBERT GUERIN
Avant de déclarer ouverte l'expo-

sition du livre français, Son Excel-
lence l'ambassadeur de Prance,
auprès duquel se tenait M. Vanier,
&, dans une brève allocution, souli-
gné l'esprit même qui à présidé à
l'organisation de celte exposition.

“Cette exposition”, à déclaré l'am-
bassadeur de France, “donne une
dmnge aussi étendue que possible de
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l'activité des éditeurs de mon pays.”
La vie intellectuelle et ia vie ar-

tistique de la France sont suffi-
samment connues; dans le monde
entier, tous ceux que préoccupe la
vie de la pensée suivent l'œuvre
de nos écrivains et de nos artis-
tes. La poésie, les romans, les
essais, les livres d'art qui vien-
nent de France sont l'objet d'un
accueil attentif,

“Il n'est plus besoin de les fal-
re eonnaitre; et les libraires cana.
diens, avec des méthodes et- des
installations toutes modernes, se
chargent de les présenter admira-
blement dans leur pays”.
L'ambassadeur de France a sou-

ligné un aspect particulier de cet-
te exposition: ,
“Ce n'est dong point vers ces as-

pects les plus counus du génie
français que celte exposition en-
tend diriger la curiosité de nos
amis Canadiens. C'est en quelque
sorte la France au travail. la Fran-
ce permanente qu'elle voudrait pré-
senter. Le catalogue qui en a été
établi illustre son caractère en-
cyclopédique. Elle part en effet de
la religion et de la philosophie,
bases de toute connaissance. Elle
fait le tour des acierttes juridiques,
économiques, politiques, et sociales.
Elle montre les plus récentes nc-
quisitions des chercheurs français
dans le domaine de l'enscigne-
ment, des sciences naturelles, des
sciences pures, de lu médecine, de
la technique...”
M. Guérin ajoutait:
“Cet ensemble affirme, mieux

que n'importe quelle autre preuve,
la vitalité du peuple français, qui
trouve dans les sources les ‘plus
profondes de son âme, dans le dé-
veloppement de son esprit, dans
l'ingéniosité de sm technique et de
son habileté naturelle les raisons
les plus fortes d'avoir confiance
dans son destin. En depit des
épreuves qui ont atteint si rude-
ment mon pays au cours d'une lon-
gue guerre où |l faisait cause com-
mune avec le vôtre pour la deuxiè-
me fois en moine d’un demi-siècle,
an vie intellectuelle, bien loin de
s'etioler, connaît une floraison
plus magnifique que jamais Je suis
heureux de l'affirmer ici aujour-
d'hui au milllu du faisceau dos
preuves tangibles et solides qu'ap-
portent ces nombreux ouvrages;
heureux aussi de l'affirmer dans cette université. l'ut des foyers
plus ardents d'une pensée françat-
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(Paote J.-P. Liuubert ha Pattler
tement à l'université de Montréal a donné lieu, hier après-midi, à une brillante

‘ambassadeur du Canada à Paris M. Georges Vanier. Sur notre
Olivier Maurault, recteur de l'université de Montréal. Sur ls

dans les salons de l'hôtel Windsor, par le consul général de France à Montréal, on remarque de
P. Granger ; Mme Jean-Marie Gauvreau, l'ambassadeur de France,

* A *
erre Gabart, consul de France A Montréal.

+ * *

- - Inauguration de l'Expo du Livre à l’université de Montréal
 *
se qui connait, au Canads comme
en France, les plus admirables dé-
veluppements, non pas rivaux des
nôtres, mals fraternellement axso-
clés avec eux, à l'image même de
l'amitié entre nos deux pays.”

Soullguant la présence de Son
Excellence, M. Vanier, l'ambassa-
deur de France à déclaré: "Nous
ne pouvons nous défendre, nous
Français, de considérer M. et Mme
Vanier comme un peu des nôtres”.

L'EXPOSITION

Grâce à M. Jean-Marie Gauvreau
et aux élèves de l'École du Meuble,
Qui dans un temps record ont fa-
briqué, selon les directives de M.
de Segrais les immenses rayonnages
qui couvrent Je hall d'honneur de
l'université de Montréal, tous les
livres mont exposés de façon à ce
que chacun, selon son domaine pré-
féré, puisse admirer et consulter
les ouvrages qui l’intéressent. Une
large part est faite aux ouvrages
de luxe et l'on peut admirer les plus
récentes productions de l'édition
française, Les livres d'art donnent
un panorama aussi complet que
possible de la peinture française et
les enfants eux-mêmes n'ont pas
été oublié, l'une section leur
est consacrée.

PERSONNALITES

Parmi les personnalités présentes
on remarquait: Mmes Hubert Gué-
rin et Georges Vanier, M. Léon
Lortie, représentant le Maire de
Mantréal Me Savatier, du Barreau
de Paris, le sénateur Thomas Vien,
M. André Malavoix, directeur de
l'Office du Tourisme français, M.
André Hadamar, représentant
l'Union nationale francaise, M.
Michel Roussy de Sales, le R. P.
Ceslas Forest, O.P., doyen de la
facultéde philasophie et M. Ray-
mond Tanghe, bibliothécaire de
l'université.

Une réception offerte par le con-
sulut de France à Montréal, grou-
pait à IMhôtel Windsor, le soir de
l'inauguration de nombreuses per-
sonnalités canadiennes et françai-
ses.

 

Au Cansdian Club

“L’importation
néo-zélandaise n'est
pas dommageable”
“Les Canadiens n'ont pas à

craindre l'unportation des pro-
duits dt la Nouvelle-Zélande à des
prix moins élevés que ceux du mar-
ché canadien”, a déclaré l'hon. T.
©. A. Hislop, haut-conunissaire de
la Nouvelle-Zélande au Canada, lors du déjeuner-causerie du Ca-  
 

CHEZ LES OPTIMISTES-LAU-
RENTIENS — Le docteur Adélard
Groulx, directeur du Service de
Santé de la Cité de Montréal, sers
le conférencier au diner-causerie
du club Optimiste-Laurentien qui
aura lieu mercredi soir, au Club
Canadien. Le Dr Groulx s intitulé
son sujet: "Développement de

l'enfant à tous les âges”,

 

nadian Club, hier midi, en l'hôtel
Windsor.

“C'est le désir de la Nouvelle-Zé-
lande de participer au commerce
mondial, mais non- d'une manière
mesquine. Un esprit d'entr'aide mu-
tuelle est beaucoup plus efficace.
Nous voulons assurer que le Canada
possède toufours une quantité suf-
fisante, à des prix raisonnables, de
marchandises pour son Industrie
laitière”. La Nouvelle-Zélande jouit
d'un tel climat qu’il lui est posgi-
ble de faire produire à l'année lon-
gue son Industrie laitière. Le haut-
commissaire ajoute ensuite que la
Majorité de la production du be
re en Nouvelle-Zélande est ex
diée au Royaume-Uni,

“Il existe un aurplus d'environ
sept pour cent de notre surplus ex-
portable en offre aux autres may
chés du monde. L'an dernier, nous
avons exporté 308 millions de livres
de beurre, comparativement à une
Importation de 4 millions. Cette
année, 5500000 livres de beurre
seront importées par le Canada de
ce pays. Ceci ne représente qu'une
fraction infime de notre production
totale.”

Le haut-commissaire a ensuite
ajouté que la Nouvelle-Zélande pos-
sède environ 100 beurreries et une
quarantaine de fromageries. La
majorité de ces fermes sont des
coopératives appartenant aux fer-
miers

A Paris

Le cabinet approuve

le nouveau budget
PARIS, 25. (P.A.) — Le cabinet

français a hier aoir approuvé le
nouveau budget du premier minis-
tre Antoine Pinay préparé pour

rencontrer les fortes dépenses de
la défense sans que les taxes soient
augmentées.

Il sera présenté devant le comité
de finance de l'Assemblée natio-
nale aujourd'hui et sera peut-être
débattu tard dans la journée.
Pinay a proposé de sauver l'équi-

valent de $390,000.000 en imposant
des économies gouvernementales,
effaçant ainsi un déficit de $228,-
570,000.

Le cabinet, en même temps, a
approuvé un projet de Pinay pour
qu'on pardonne et oublie des bil-
Hons de francs en taxes non payées,
Des amendes sévères sont toute-

fois décrétées pour tout futur ou-
bli de pajement de taxes.
La France subit une crise finan-

cière à cause du refus du Parle
ment d'approuver des économies
gouvernementales et de voter de
nouvelles taxes.
Entretemps, les efforts du gou-

vernement pour descendre les prix
sont encouragés. Les magasins à
rayons ont baissé leurs prix de
cinq à 10 pour cent sur certains
articles. Les unions ouvrières non-
communistes ont accepté de re-
mettre à plus tard leurs deman-
des pour des salaires plus élevés.

On ne veut pas
d’un bulldozer
Le consell communautaire de No-

tre-Dame-de-Gritce, & protests,
hier soir, contre l'usage de puise
sants bulldozers pour exécuter des
travaux de nivellement à travers
le parc du Souvenir afin de réu-
nir deux tronçons de l'avenue
Flelding. ,
Plusieurs personnes ont pris la

parole sur ie sujet et ont prétendu
que les machines avaient causé
des dommages aux fleurs et aux
arbrisseaux, pour plusieurs milliers
dedollars. 5

conseiller R.-E. Wagar, qui
se trouvait présent à l'assemblée,
@ déclaré que ni lut ni son collée
Rue E-T. Asselin n'étaient au cousrant des travaux exécutés et que
cecet June fois les
causés. qu'ila ont appris que l'onétait à exécuter dendroit, les travaux A cet

Au cours de la réunion, les meme
bres ont décidé de réclamer um

 

 

plus grand nombre de sièges éleo- toraux provinciaux,trict de Montréal di
pour le

 
 


